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toba qui soit candidate 
pour la coalition. Elle #st 
une maitresse de maison 
typique de Winnipeg, qui 
possede du bon sens, et qui 
sait le tort que l'inflation 
cause au budget familial. 
Elle est fortement en fa- 
veur des lois provinciales 
qui favorisent le bien-être 
des femmes et des enfants. 


M. Barïal, 


1. La sécurité au foyer. 


2. Une réduction réelle de vos dettes. 


4, Des services 


vidu, 


5. Une chance égale à tous les enfants 
de la province de recevoir 
meilleure éducation. 

6. Une augmentation de l'allocation 


, des octrois pour la 
maternite et le soin des infirmes. 


pour les mères 


7. La liberté de parole et la liberté de 


religion. 


Un gouvernement CCF 
au Manitoba donnera: 


3. Une augmentation de la pensio® 
| des vieillards à l’âge de 60 ans. 


médicaux, dentaires 
et d'hôpitaux à tous, 
aux moyens peécuniaires de l'indi- 


Réélisez 


Paul BARDAL 


Candidat 
Libéral 
de la Coalition. 
Echevin—1931-1941 


Membre de la Législature 
1941-1945 


Il a droit à votre support 


continue]. 


Expérimenté - Tolérant 


Votez 


Publié sous l'autorité du comité de la campagne électoräle de 
674, rue Sargent. 


M. le major Lavoie fit remar 
quer que M Régnier possède 
beaucoup d'expérience acquise au 
vours des nombreuses années con- 
sacrées À la gérance des affaires 
soit à la campagne ou à la ville 


De pluk, il à fait des études en 
droit, et il à servi dans l'aviation 
ce qui lui aide à résoudre les pro- 
blèmes des vétérans L ateu 
mentionna également attitude 
d'indépendance qui a toujours ca 
acté é la p ue de M. Ré 
gnier. Sa carrière politique, qu 
comprend une période de plus de 
vingt ans, le rend tout à fait apte 


la Législature et le 
cilleurs re- 


à siéger à 
l'un des 
présentants de notre comté”, dé 
clara le Lavoie 

M. Régnier, candidat libéral 
ndépendant pour St-Boniface 
esquissa ensuite le programme en 
cinq points qu'il se propose de 
suivre-et qui comprend: 

1. Une représentation suffisan- 
te pour le comté de St-Boniface 
2 députés) 

2. Pensions de vieillards accor- 
dées sans restrictions, et pension 
donnée aux deux époux, même 
lorsque le mari seulement a at 
teint l'âge requis 

3. Salaires équitables pour les 
employés du gouvernement pro- 
vincial. 

4 Droit d'appel 


1 administration 


constitue 


Major 


des bureaux 


5. Maintien du droit démocra 
tique dans les organisations poli- 
tiques et gouvernementales. 


Quelques films à l'affiche 
cette semaine 


The Shanghai Cobra ES Ll 
Saddle Serenade PAP L 
Thrill Of A Romance .,.. Il; 
A Bell For Adano FN TRS 
Lady On A Train LL 
Having Wonderful! Crime LL 
Betrayal From The East Il 
Topper LEE 
Incendiary Blonde AE 
House Of Frankenstein LL 
The Vampires Ghost [LL 


The House Across The Bay III 


L=—N'oftre aucun @anger pour le 


public en général 

[1-Ne convient qu'aux adultes 

I — A rejeter parce que condamnable 
en partie 

[V.—Condamné 


À la Chapelle 
| Ste-Marie 


Bien que le nombre des jou- 
eurs fut assez restreint à la par- 
tie de cartes de vendredi dernier, 
la soirée n'en a pas été pour cela 
moins intéressante. Les prix a- 
vaient été offerts par Mme L.-A. 
Régnier et M. A.-G. Morier et 
ont été gagnés par Mmes A. Robi- 
taille, J.-O. Brunet, O. Morier et 
L. Villebrun, 

| M. l'abbé Robert invita ensui- 
te les personnes présentes à pren- 
| dre part au programme qui sui- 
vit et sous son habile direction, 


tous chantérent avec un bel en-| 


semble des chansons du folklore 
canadien. Pour maintenir l'en- 
thousiasme, M. J'abbé voulut bien 
payer de sa personne et se fit en- 
tendre dans plusieurs chansons 
de Larrieu. Il fut lonkuement ap- 
plaudi, 

Bon nombre de personnes re- 
gretteront sans doute d'avoir 
manqué cette âoirée et prendront 
désormais la bonne habitude d'as- 


sister dorénavant aux parties de 


cartes de la chapelle qui auront; 


lieu périodiquement au cours de 
la saison. 

Jeudi et vendredi, les 11 et 12 
octobre, M. le desservant prèche- 
ra line retraite aux éleves de no- 
tre école. 


Electeurs de St-Boniface 


CANDIDAT CCF 


sans égard 


une 


| 
| 
Edwin-A. Hansford | 


| 8. Le droit de contrats collectifs. 


9. Plus d'encouragement au mouvt- 
ment coopératif. 


10. Un programme adéquat de loge- 
ments 


Votez pour 


Canadien de naissance. 
Résident à St-Boniface depuis 


20 ans. 


14 


des 
CNR 


Echevin de St-Boniface depuis 
ans. 

Surveillant de l'équipement 
voitures de passagers au 


Insérée 


par 


l'Association CCF de St-Boniface 


Mariage 
TURENNE--LINN 


Le lundi 8 octobre, à 8 heures 
fut célébré dans la sacristie de la 
cathédrale le mariage de Mlle 
Marguerite Linn, fille de M. John 
Linn et de feu Mme Line, avee M 
Georges Turenne, fils de Met 
Mine Jules Turenne, de St-Boni- 
face 

Le RP I 
le du rrarié 
de mariage 

La mariée était revêtue d'ün 
costume bleu, garni de fourrure 
de renard argenté. Elle avait un 
chapeau bleu foncé avec voilètte 

Mile Hélène Linn, soeur de la 
mariée, était fille d'honneur? et 
M. Romain Lanthier  aglasait 
comme garçon d'honneur 

Les nouveaux époux sont partis 
en voyage à Kenora, Ont 

A leur retour, ils résideront à 
52, rue Dunsmuir, Winnipeg. 


Petites Notes 


Fiancailles 


M. et Mme R.-R. Dornez an- 
noncént les fiançailles dé lei 
fille, Irma, avec M, Félix Ménn 
de St-Boniface 

Le mariage sera célébré le’ sa 


Desautels, OMI. on. 
célébra la messe 


medi 13 octobre, à 9 heures, er 
l'église du Sacré-Coeur (belge) de 
St-Boniface. 
Shower 

Mme Andy Gaudét et Mme N 
Pelletier organisèrent un showe 
d'articies divers, le jeudi 4 octo- 
bre, à la résidence de Mme N 
Pelletier, 147, rue Bertrand, er 
l'honneur de Mile Irma Dornez 

Trente des parents et amies de 


la future épouse prirent part à 
cette soirée. | 


Fiançailles 


M. et Mme A.-C. LaRivière an 
noncent les fiançailles de leur 


fille; Alice-Adrienne, avec M 
J.-W. Roy, fils de M. et Mme J. 
Roy, de Norwood. 


Le mariage sera célébré en la 
cathédrale de St-Boniface le jeu- 


di 25 octobre 
LA L LR 


M. et Mme J.-H. Rajotte, de St- 
Pierre, Man., annoncent les fian- 
çaillés de leur fille, Isabelle, avec 
M. Gaston Dansereau, de Letel- 
lier, fils de feu M. Horace Danse- 
reau et de Mme Dansereau. 

La bénédiction nuptiale leur 
sera donnée en la cathédrale de! 
St-Boniface le mercredi 17 octo- 
bre, à 10 heures. | 

L] . L2 

Mme B McGlynn, de 19i, rue 
Bertrand, annonce les fiançailles | 
de sa fille, Raymonde, avee M. 
André de Moissac, fils de Mme 
H. de Moissac, de St-Norbert, et 
de feu M. H. de Moissac. 

Le samedi 27 octobre, le maria- 
ge sera célébré en l'église de Holy 
Cross, à 10 heures. 

. . . 

M. et Mme James McKay an- 
noncent les fiançailles de leur 
fille, Maureen, avec M. J.-A. Lo-| 
vasz, fils de M. et Mme S. Lovasz. 
de Winnipeg. 

La b 
ra donnée en la cathédrale de st- | 
Boniface le samedi 20 2ctobre pro- 
chain. 


Au Cercle Ouvrier 
Rd ARR 


(| 


LIGUE DF CINQ 4 ILLES 
DIVISION *, 
Western Fur 
Levéque 
Chaput 
Cusson Lumber 
Nash Taxi 
Huot 
Fontaine & Cie . 
Lavallée 
Decloux 
Audet 
Couture Motors 
Marion 1 


HAUTE PARTIF INDIVIDL ALLER 
Aimee Simons 308, Jack Allan 304 
HAUTES 3FARTIES INDIVIDU sELES 
". Turcotte 265, 145, 285, (695). J. AI- 

lan 304, 176, 2687, (747) 
HAUTE PARTIE d'EQUIPE 
Chaput 1,106 
HAUTES } PARTIES ia! IPE 
Chaput 1,059, 1,106, 780,(2,945 


npanmmnixso 
220,20. 


DIVISION “B'" 


De Leew 
Muller 
1. Creamery II 
Ma tin Paper 
npson & 
Mi qu 2 
Ritz 
St-Bon, Creamery I, 
Le Cercle Ouvrier 
Lafamme 
Ps. e 
Dufauit 
HAUTE PARTIE INDIVIDUELLE 
Doris Savoie 245, Fred Suter 314 
HAUTES 3 PARTIES INDIVIDUELLES 
R. Webb 218. 199, 189, (506). F, Su- 
ter 295, 314, 236, (845) 
HAUTE PARTIE d'EQUIPE 
Muller 1,052 
HAUTES 3 PARTIES d'EQUIPE 
Muller 1,052, 1.014, 845, (2.911) 


HAUTES MOYENNES 
DAMES . 


Pope 


era smninos 
20 ©0 2-3 -2 35 mn M En æ C0 20 


T. Turcotte 207 
R, Gordon Ê 203 
A. Simons 199 
F. Tremblay 197 
J. Guyot 192 
J. Shields 189 
R. Webb 179 
M. Couture 178 
R. Dufault 174 
D. Savoie 172 
La 23 
r 229 
A 219 
P ET 
B 217 
w 216 
H 214 
L 213 
AL 213 
D. - 21 


nédiction nuptiale leur se- | ” 


| teur 


l'prions mé&intenant de 


CIBERTE ET LE PATRIOTE 


Winnipeg, Man. 


12 octobre 1945 


ALTER H. TOD 


(LIBÉRAL) 


@ Est membre de la première famille anglai- 


se qui vint résider à St-Vital. 


@ Fit ses études dans les écoles de St-Vital 


et de Norwood. 


@ Est vice-président de l'Association libérale 


du Manitoba. 


@ Est en faveur du gouvernement de coali- 


tion Garson. 


@ Est appuyé par l'Association libérale con- 


servatrice de St-Boniface. 


Votez pour que les droits du Manitoba soient düment 


reconnus au Fédéral. 


Votez pour que le programme d'après-guerre soit pros- 


père et pratique en ce qui concerne les Services de santé, 


- les salaires suffisants pour les instituteurs et pour que 
le code du Travail soit complété d'une façon juste. 


Votez pour 


TOD, Walter 


Autorisé par le Comité électoral de la Coalition de St-Boniface, 


A l'Alliance F rançaise 


La saison 1945-46 de l'Alliance 


| Française de Winnipeg vient de 


s'ouvrir d'une façon très élaborée 
r la conférence de M. le profes- 
es André Siegffried, membre de 
|V Académie Française. Cette con- 
| férence avait pour titre: “Le: ôle | 


: de la langue française aujourd'- 
hui”. 
' 


Cet heureux début fait augurer 
une année fructueuse. 


Voici en effet, quelques-uns 
des conférenciers qui se sont an- 
noncés: 

En novembre: Georges Dubha- 
mel, président de l'Alliance Fran- 


| çaise et secrétaire perpétuel de 
| l'Académie Française, | 


En décembre: Vercors, anima- 
et fondateur des ‘“Editions 
de Minuit”; auteur du livre fa- 
meux “Silence de la Mer”, écrit, 
imprimé, publié en France en dé- 
pit et malgré l'occupation alle- 
mande. 

En décembre: Claude Morgan, 
directeur et fondateur des “Let- 


‘tres Françaises”, 


Au début de 1946: Julien Ben- 
da, philosophe et orateur renom- 
mé. 

En janvier: Jean-Albert Sorel, 
je une écrivain de talent, fils du 
-and historien, qui fut membre 

l'Académie Française. Il est, à 
heure actuelle, capitaine à la di- 
vision du général Leclerà: 

En février: Març Blancpain, 
Grand Prix du roman en 1945 et 
secrétaire général de l'Alliance 
Française. 


sn 


L4 
La liste est imposante par le 


nombre et par la qualité. Nous 
envisageons, de plus, une repré- 
sentation théâtrale et ia projec- 
tion d'un film français, si nous 


obtenons les autorisations néces- 


saires. Il est possible aussi que 
nous fassions venir de Montréal, 
1 acteur français qui a remporté 


le premier prix de tragédie. et de | 


comédie au Conservatoire de Pa- 


C'est pourquoi, sachant com- 
bien vous vous intéressez à tout 
ce qui touche à la France, à sa 
culture et à sa langue, nous vous 
vous faire 


crire comme membre de l’Al- 


nce Française (cotisation: un 
iollar par an). Si vous êtes déjà 
membre, faites de la propagande 


autour de vous. Aménez vos amis 
en aussi grand nombre que possi- 
ble. 


Nous voulons et nous espérons 


que la saison 1945-46 — ja pre-} 


La vélo des coupons 
de viande augmentée 


| OTTAWA — 
mière après le retour de a paix — 
soit la plus brillante que l' Ailian- 

ce Française ait jamais connue 
Ce sera notre façon de prouver 
que le Génie de la France demeu- | La 
re immortel. 


Mme R, Y. KILVERT, | 
onces, 


| présidente de l'Alliance Française | 
608, avenue Gertrude, 
Téléphone: 44 140 


ration de la viande en 
sera doublé; 


mentée. 


DES MILLIONS 
DE PETITS AFRICAINS 


demandent ardemment 
LE SAINT BAPTEME! 


Votre offrande de cinq dollars subviendra 
aux frais d'entretien d'un négrillon à la mis- 
sion, durant ie temps de sa préparation au 
baptême et vous conférera le privilège de 
choisir le nom de l'enfant, Envoyez votre 
offrande charitable à la 


Sodalité de St-Pierre Claver 
Dépt. C, 82, rue St-Alban, Toronto 5, Ont, 


Réélisez 


Candidat libéral 
pour 


UN 
HOMME 
QUI À FAIT 


VOTEZ POUR 


dre de votre choix, et ensuite pour les autres candidats 
du gouvernement. 


Bureau du comité: 801, édifice Somerset 
Emise par le comité électoral canadien-français de C, Rhodes Smith 
À a mem 


des prix a annoncé des augmenta- | 
tions dans la valeur des coupons | 
de certaines catégories de viandes 
cuites et de viandes non cuites. | 
pâté | Tél. 93731 


un coupon donnera 


droit à 16 onces au lieu de huit J,.T, BEAUBIEN, C.R. 


La valeur des coupons des vian- 
des en conserve a aussi été aug- 


C. Rhodes SMITH 


la ville de Winnipeg 


SES PREUVES. 


Votez 2, 3, 4, 5 pour les autres candidats libéraux selon l'er- 


Tél, 92 155 


1e Cartes Professionnelles 


La Commission | BERNIER et BERNIER 


AVOCATS - NOTAIRES 
Droit civil, droit criminel 
Municipalités, prêts, testaments et 
rêglements de successions 


Edifice London & Western Trusts 
48, rue Main, Winnipeg 


AVOCAT ET NOTAIRE 


No 4, Edifice Banque Canadienne 
Nationale 


WINNIPEG 
| PRATIQUE GENERALE DU DROIT 


Avocat de la Banque Canadienne 
Nationale et de PISTE Municipalités 


Laurier-A. Régnier, LL.B, 
Avocat, notaire 
Pratique générale du droit 


Ajustement de dettes et placement 
d'argent sur fermes 


| CHAMBRE 31, 460, RUE MAIN 


| En face de ia Banque Canadienne 
| Nationale 


TEL EPHONE # 456 


nt 


| A.-J.-H. DUBUC 
| AVOCAT et NOTAIRE 


|185, ave Provencher St-Bonifacs 


| Près de la Banque Canadienne 
Nationale 


| Téléphone: 
Bureau 201 801 Rés. 205 636 


Prêts à 412% et À 5%. - Assurance feu 
et vie - Testaments et successions. 


CLIFFORD W. BROCK 
CR,, M.A,, LL.B. 

| AVOCAT - PROCUREUR 

|Avocat de la villë de St-Boniface, 

Aviseur légal pour le ‘’Trades and 
Labor Council’ de Winnipeg 

648-650 édifice Somerset, Winnipeg 

Téléphone 96 497 


|1384, avenue Provencher £t-Bonifacs 


Dr G.-M. La FLECHE 


MEDECIN-CHIRURGIEN 


Dr P.-E, La FLECHE 


DENTISTE 


906, éditice Boyd 
Te phone 98 658 


Winnipeg 


Dr E.-J. JARJOUR 
CHIRURGIEN-DENTISTE 
102, Edifice Great West Permanent 
356, Rue Main Tél. 94 935 


Dr E. T. ETSELL 


MEDECIN CHIRURGIEN 
MEDECINE GENERALE 
Soins speciaux: Maladies de reins 
Heures de bureau: 3 h. à 6 h. pm. ou 
sur rendez-vous 
502, édifice Medical Arts 
Tél—Bureau: 23 243 Rés #4 523 


Si l'on ne répond, appelez le 


“Doctors  Fegiatr 42 509 
DR A.-G. DANDENAULT 
M.D.,, F.A.C.S. 


Chirurgie - Goitre 
TELEPHONE 98 643 
1312, édifice Medical Arts - Winnipeg 


| 


- 


”s 


Ca 


Winnipeg, Mon, 12 cetobre 1945 


Corporatisme et liberté! 


A ceux qui voudraient se ren- | 


|seigner sur l'organisation corpo- | 


La Liberté “ Patriote 


LA LIBERTE | LE PATRIOTE DE L'OUEST rative, — et ils devraient être 
Organe des Franco-Cansdiens Organe des Fremo-Canadiens nombreux car la plupart en igno- | 
du Maerrtobe de ls Sashatchewan rent encore la vraie nature et le 
WINNIPEG, MAN | PRINCE-ALBERT, SASK rôle —- on ne saurait trop conseil. | 
Journal bebéomeduire fusionné en 1941 ler la lecture de la remarquable | 
conférence de Son Eminence Île 


Publié par la CANADIAN PUBLISHERS LIMITED 
Direc LAFRENIÈRE, O M1 


teur: L cardinal à la Semaine sociale de | 


Rédaction et sérrénistration: #19, avenue MeDermot, Winnipeg, Man Montréal. Quelques journaux | 
Te e 21 #11 v dit a er à 
Prix de l'abonnement d'un an: Canada, 8209: Etats-Unis, 8259; autres l'ont publiée en entier. Elle pa-| 


raïtra sous peu en brochure. Un! 
bref extrait donnera une idée de | 
la façon claire et énergique avec | 
laquelle s'est exprimée Son Emi- | 
nence: “On ne veut pas que Île 
. PT . | corporatisme soit compatible avec ! 
Heureuse initiative la liberté. On veut que ce soit une | 
| entrave à la liberté des individus, | 
Heureuse initiative qu'un festival de la Bonne Chanson | théorie de réveurs idéalistes, ou! 
dans un Congrès de langue française; leçon de patriotisme bien un procédé hypocrite pour | 
des mieux adaptée! Nos Congrès n'ont-ils pas pour but de ra-| Protéger le caste. C'est dans un 
. : LT * journal que je ne veux point nom- 

nimer en nous la foi catholique et l'esprit français? Si l'un des 


Pre mer qu'on qualifiait le 18 avril| 
congressistes pouvait dire au sortir de la dernière reunion: | 941, je corporatisme de système | 
“Je me sens maintenant plus catholique et français que ja-|“,;éché par des éléments anti-| 
mais”, il n'y a pas de doute que les chants du festival auront | démocratiques de la province, 
ajouté leur contribution aux judicieuses conférences et autres} soutenu par une caste désireuse | 


1 

= x | 

démonstrations pour ancrer dans son esprit et son coeur, com-|de mettre le peuple en 32 
| 


pars. 53100 

Toute corremondance concernant » rédaction du journal doit nous 
parvenir au vlés tard le mercredi matin à 8 hi. 20 et être à LP 
Rédacteur, La Liberte et le Patriote, 619, ave MecDermot, Winnipeg, Man 


me dans l'âme de tous ses compatriotes présents, la ferme dé-| afin de mieux garder ses privilè- 
termination d'être plus que jamais catholique et français. [ges iuïs, représenté par des 
sectaires et des doctrinaires qui 


Ce qui fait, en effet, la valeur catholique et française de| ire a ” 
+ l'hé \ l'a : : |ont intérêt à combattre la liberté 
notre peuple, c'est l'héritage reçu des valeureux pionniers ve-| individuelle.” Le style anticléri 
nus de France, héritage fait de religion, de traditions et d'une |,,1 cet assez manifeste. Mais les 
mentalité qui nous donnent, sur cette terre canadienne, notre preuves de toutes ces assertions, 
physionomie spéciale. Û on les cherche. D'autre part, des 
Et cet héritage, c'est notre langue qui en a ete le prin-| gens qui s'opposent à la tutelle 
cipal promoteur. C’est notre belle langue française qui a bu-| (le mot est mieux choisi qu'ils ne 
riné en notre âme ces sentiments profonds dont nous ne sau-| pensent, car la tutelle est une 
rions nous départir sans perd.'e du coup nos dispositions reli-| Protection) chanteront avec joie} 
. é l'es- 
gieuses et sans tarir les ressources généreuses de nos coeurs. | les libertés communistes et les-| 
La langue fr se dertieute. blus qué jamais, la Bétienns de | "77707 2E2 personne Au (re 
ä ë € »"mneure, p s S, ! ! . : 
ay TT. qu ë 1997 8 | vailleur, Où est ici le sectarisme? 
notre trésor intellectuel et moral. 
Le chant, de son côté, si naturel aux lèvres françaises,| “Eh! gr 20h 008 ge À 
: ’ ‘ * era le sysieme emocrali- 
possède une force d'expressiun qui déculpe celle de la parole. protég 4: 
{ à 1’ À “1lque contre l'individualisme du] 
I1 parle directement à l’âme, il y imprime, surtout lorsqu |” <a à 
élèbre les gloi doublés ot rolitioutts où 108 HORS ei 0-00 Où PO | 
>priré 7” ag pére RAROUNISS 66 FONS R sances d'argent, contre la dicta-} 
terroir, des sentiments qui demeurent et se répercutent sur|,,. politique et économique, con- | 
toute la vie. |tre le fascisme révolutionnaire et | 
L'apostolat de la saine chanson française est donc une | autres abus manifestes et univer- | 
oeuvre éminemment éducative et nous félicitons le R.P. ma era auxquels il est exposé, com- 
Joyal, l'organisateur du Congrès, de lui avoir fait place à ces | me le démontre assez une démo- 
assises, non comme simple à-côté récréatif, mais dans la con-| cratie dont le nom s applique aus- | 


science qu'elle est un facteur important dans notre éducation si bien à des empires et à des ré-| 
| publiques qu'aux nombreuses | 


survivance cé rançaise. 8 
sg cg creme m8 er de <à spondu à son a | Russies. I1 assainira la démocratie 
Et nos jeunes ont admirablement bien repor on ap let an ssurers le maintien et 1e 

pel. Leurs efforts, étayés, nous le savons, de beaucoup de dé- progrès”. 
vouement et de sacrifices, tant de leur part que de celle de 
leurs institutrices, ont été couronnés d’un beau succes. Costu-| 
mes fort appropriés, mise en scène exquise, gestes élégants et 
faciles, diction impeccable et, en général, un beau fini de ryth- 

’ ? - à pr 
sion, tout démontrait en eux, avec la compré- | 

vpn . nr doh À: : > éc d F | La situation scolaire en France 
hension des pièces et un réel bonheur à les exécuter, des res-| A Re ve 1 4 
sources mn que nous souhaitons vivement les VO | on du séuvernement provisol | 
GONE S CRPICIVEr: | re de retrancher aux écoles libres 
Puisse leur exemple en éntrainer d autres et susciter, non | jéctroi que leur avait accordé le 
seulement dans nos Congrès, mais au sein de toutes nos fa- | gouvernement de Vichy. Les car- 
milles, des amis et des apôtres de la Bonne Chanson française. | dinaux et archevêques réunis en 
I. TOURIGNY. juin dernier ont adressé au pays 


roici it! 
la Bonne Chanson qui eut lieu À la fin de sep- un appel dont voici un extrait 
rapport parait cette semaine À la neuvième pa- important: 


ge de notre Journal ———————— | Au ler octobre, plusieurs mil- 


* liers d'écoles primaires sont me- 
i - leur pa- ? 
Divorces || Sontiis retournés DE ans |necées de disparaître. Des cen- 
Un commentateur des faits €t 


E : : |taines de milliers d'enfants ne 

|leur détermination de ne plus] \ hs 26 de Eu 

nouvelles à la radio faisait re- pourraient plus fréquenter l'école 
marquer, l’autre jour, la recru- 
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quitter le territoire allié? Nous ne op À #4 
: A chrétienne. Pourquoi? 
connaissons pas le dénouement. q 

descence des divorces en Saskat- 
chewan. Les cours de la province, 


Les écoles libres en 
France 


(1) MN s'agit d'un festival de 
tembre À Storthoaks et dont le 


“Parce que, le 15 juillet pro- | 
| dramatique remonte à 1640, si l'on | 


CIBERTE 


Les alliés continuent de procéder à l'arrestation des, nombreux | 
| criminels de guerre japonais. On voit sur cette photo un soldat an- 
| glais qui conduit en prison le colonel Takunda, commandant japonais 
| des camps de prisonniers à Hong Kong, accusé d'avoir traité d'une 
| façons tout à fait inhumaine les soldats alliés. 


ET LE PATRIOTE 


Arreutetiot des criminels de guerr 


Billet du vendredi 


Le théâtre au Canada 


Callaboration spéciale à “La Liberté et le Patriote” 


Le théâtre n'a jamais enrichi | L'évêque rencontre Frontenac et 
| k 
|lui demande de retirer sa pièce, 


personne au Canada. Ni les écri- 
vains, ni les promoteurs, ni les 
acteurs. Pourtant notre peuple, 


|venu de France, fut et reste fri- 
land de spectacles. Aux premiè- 
|res années de la colonie, nos an- 
réunissaient volontiers | 
|pour assister à quelque jeu scé- 


cêtres se 


nique. Si l'on en croit la tradition, 
Marc Lescarbot fut notre pre- 
mier dramaturge, Le 14 novem- 
bre 1606, il fit représenter à 
Port-Royal, sur l’un des navires 
du Roy, une gaillardise en rimes 
qu'il intitula Le Théâtre de Nep- 
tune, Les comédiens avaient été 
choisis parmi les officiers et les 
soldats du sieur de Poutrincourt, 
{qui arrivaient d'une expédition 
| guerrière au pays des Armochi- 
|quois. Plus tard, l'auteur publia 
{sa bluette dans ses Muses de la 
Nouvelle-France, puis sous for- 
me de plaquette, à Paris. A Qué- 
bec, la première représentation 


La presse ne nous le dit pas. La | 
radio, après avoir trahi le secret, | chain, les écoles libres ne rece- 
disait-il, ont accordé 229 divorces 
en 1944, soit le‘ plus haut pour- 


s'en alla butiner ailleurs, sans au- | vront plus les subsides de l'Etat 
tres renseignements. Mais elle a! qui permettaient d'assurer aux 
centage depuis que la magistratu-|levé un coin du voile sur les | maîtres une modeste amélioration 
re a obtenu la permission du g#ou- | charmes du paradis communiste. | de traitemert et garantissaient 
vernement fédéral de juger les] 
cas de divorce et d'annuler le ma- 


Les soldats récalcitrants ne sem- | aux parents le droit de faire don- 
blent pas aimer l'éden moscovite,|ner à leurs enfants l'éducation 
riage. Disons en passant que l'E-| puisqu'ils préfèrent se battre plu- | chrétienne, dans l'école de leur 
tat n'a aucune juridiction sur le | {tôt que d'y remettre les pieds. |choix, sans qu'intervint le privi- 
lien matrimonial, car aucun pou- E ë lège de l'argent. 
voir terrestre ne peut dissoudre | 
ce que le bon Dieu a uni. En s'ar-| 
rogeant un tel droit et en l'oc- 
troyant aux cours de justice pro-| 
vinciales, le gouvernement fédé-| 
ral a ouvert la porte à un mai| CCF. vient: dé rassurer le peu-|que renonce Me. à 
moral qui s'attäque à la base de la ple canadien, Voici ce qu'il dit à|l'accomplir. Parce que la Répu- 
société: la famille. Dans tous les! qui craignent une guerre | TT Li de Le fn: 
pays, le_nombre des Mivorees 4 | possible entre la Russie et les | damentales la liberté de l’ensei- 
augmenté d'une manière très Sen- | Aïliés: “La guerre avec la Russie | gnement, loi GE Hate des 
sible en raison de la guerre. Nous | ,: it pas inévitable et je. crois | supposer qu'elle en refuse. l'ex- 
avons là une des tragiques conse- que nous ne devrions’ pas y pen- 
quences du conflit qui a ébranlé ser... Et il ajouta: “Nous devons 
si profondément les pays. nous entendre avec le peuple rus- 
La rupture des foyers par le di- && La jutte, à l'heure actuelle, est 
vorce est pire dans ses conséquen- | engagée entre deux idéologies: le 
ces morales que la ruine par les! mmunisme totalitaire d'une 
bombes et le feu. Car le divorce, part et le socialisme démocratique 
comme le pus d'un abcès incura- d'autre part. Le fossé qui sépare 


“Ce devoir de justice sociale 


. | 
Coldwell ne craint pas | vis-à-vis d'instituteurs et d'insti- 


la Russie | tutrices qui élèvent plus d’un mil- 
Nion d'enfants du peuple, nous ne 


puis tant d'années de si lourds sa- 
crifices pour rester fidèles 
plus impérieuses prescriptions de 
leur conscience. 

“La justice et la liberté finis- 
{sent toujours par triompher en 


aux 


ble, ae à M la société et TONSE | ces deux idéologies n’est pas in-| France. C'est pourquoi nous! 
ses forces de vitalité morale. Stéietfo dis * és PT VE + A 

ses forc franchissable, parce que les deux| croyons fermement qu'un jour 

croient dans la propriété commu- | ,jendra où le peuple français 

"” | ! 


| donnera gain de cause aux famil- 
les chrétiennes. Déjà, dès mainte- 
nant, personne n'attaque ouverte- 


ne 
M. Coldwell a raison. L'union, 


Le paradis soviétique 


La radio est une commère qui 


recueille les menus potins. Elle Dar r97 À pen le RUES * 1 ” . des choses qu'on ne trouve qu'a- 
nous raconte bien des choses in-|le Socialisme est très possible,| ment le principe de la liberté d De 
us re ni 1 GE& LI 4 A . . . P "L £ vec 1 ans S ne res 
times aq échappent même peut-être même très facile. Le |d'enseïgnement et beaucoup n'hé- | F+.#9 «w PER ES Dur ir 
imes ui happent men UT RP Ve d * Ky Fu si 1;_ [Correspondances et vieilles ga- 
crayon du “reporter” d urnal. |! C°mmunIs! } sitent pas a reconnaitre qu'une li site Mie Tiens site HD, 
Exemple: il y a quelques cousins, et il est toujours plus ai-  berté qui n'a pas les moyens pra- |" + l'h 
SU TN À io sé de s'entendre entre parents. | tiques de s'exprimer est un leur- sa nécessaire à l'histoire de no- 
1es, an ou AIS 1 la aan M L L -e i Ta sait. 1 i Tai 
nous déclamait en style télégra Mais M. Coldwe!ll oublie qu'il y|re.… % :HSErAIUre, mt à que jadis 
us: lama 1 style 1 re = + “ È s € : : Molière ne se jouait pas impuné- 
phique les dépêches et les com- | bise du monde en dehors de la! «Des familles conscientes de a pi k10p us But y: vd pe ar ro 
muniqués du jour: nouvelles d ue Propriété commune ,|jJeurs responsabilités entrepren- er M. Houlé TR 4 
tonne es LES h nt? M. Julé É rend. 
France, nouvelles de Chine, situa- | Qui partage d'autres idées. nent elles-mêmes une campagne | 6 aPP 
À : JV y NI 4: | En 1694, le gouverneur Frontenac 
tion au Japon, en Jtali En ur 4 de solidarité pour que les institu- ï wap ; 
s ; 4 L ET ex fait monter au Château Saint- 
clin d'oeil nous renselgna sut D D RARE Re DAS teurs aient une vie digne de jeur Louis Mithridate et Nicodème 
les principaux événements 1 L'Institut démocrati ue splendide mission d'éducateurs à ÈS 
Ù É q , par les gens de sa maison et quel- 
diaux. Dans son reportage, ik noue | Cette campagne, nous l'encoura-1 dés einen a MuCTS On ATEMÉ US 
, : Paggs ; s es rs s é - 
révéla un petit fait, que les jour- Les lecteurs de Relations n’ont |£eons de tout notre coeur et nous de Foi “à à é A ! 
Î . ee - Decoise. nag! e apres e 
naux ont omis, par principe ou|päâs oublié avec quelle verve le} emandons qu'elle se fasse dans mis Du À amas + nn F4 
» ke . À . A £. TH " a > LL 1e :ouere, 
par oubli. Voici: des soldats P. Alexandre Dugré a décrit la | l'esprit ainsi défini par la déclara: dr dk A eg es 5 14 
ses traversèrent la frontièt dernière séance de l'Institut Dé-|tion de cardinatx et archevêques in pe her. au be 
de démarcation entre les zones| mocratique. Le conférencier et ses | en date du 28 février 1945: “Nous > em © 1 de A Hpe À : 
| È . 2 cé Le a * Y 1 dans , : »œu1 
occupées par la Russie et par les! acolytes, peints d'après nature, | désirons ardemment la paix sco-| Ta à ed Perse à =: tee 
Alliés. Ces militaires russ appara sous leur vraie fi-|laire indispensable au ben du | Saint Vallier : qu'il 2 as 
fois dans la région ouest de l'Al- | gure “Tartarins” partant pour | Pays et à l'unité nationale Celui ci LE. < ns dbee cer 8h 
lemagne, refusèrent d'obtempére: | la guerre. Plusieurs ont manqué! Les catholiques canadiens ou- | hdamne Tartufe, où il ajoute 


aux ordres de leurs supérieurs de !ce spectacle rare. Heureusement | dront prier pour le succès de cette 


réintégrer leur territoire. Ils dé- il tient de nouveau l'affiche, Et | campagne et aussi pour l'heureux 
slarèrent qu'ils préféraient se bat. , tous pourront le voir. L'Actualité | résultat des élections qui auront 
re plutôt que sortir de la zone en tracts vient en effet de publier | lieu en France le 21 octobre prn- 
xcupée par les Alliés et de ren-| l'article du P. Dugré intitulé: |chain. 

trer en Russie. “La Conférence de Tarascon” ES. P. 


M. M. J. Coldwell, chef du parti | voulons pas croire que la Républi- | 


ercice et les possibilités pratiques | 
à ces familles qui s'imposent de- | 


en croit le journal des Jésuites. 
[Le chevalier de Montmagny, a- 
{lors gouverneur de la colonie, in- 
jvita la population à célébrer 
| joyeusement le premier anniver- 
saire du Dauphin de France, 
plus tard Louis XIV. On donna à 
{cette occasion une tragédie, des- 
|tinée entre autres choses à frap- 


{per l'imagination des sauvages, et | 


[à propos de laquelle le gouver- 
neur écrivit: “Nous fimes pour- 
{suivre l'âme d'un infidèle 
deux démons qui enfin la préci- 
pitèrent dans un enfer qui vo- 
missait des flammes.” 
plus tard, le 31 décembre 1646, 


{la population de la capitale se | 


presse pour assister à un specta- 
cle classique. Des amateurs in- 
terprètent, dans une salle du ma- 
gasin des Cent-Associés, le Cid 
de Corneille, déjà vieux en Fran- 
ce de dix ans. 
* 
M. Léopold Houlé, docteur ès 


suivant d'ailleurs en cela l'exem- 
ple de Mgr Hardouin de Péré- 
fixe, archevêque de Paris, qui 
vingt ans plus tôt interdisait 


|'Fartufe sous peine d'excommu- 


nication. Le gouverneur se rend 


remet cent pistoles en compensa- 
|tion des dépenses déjà encburués. 
| Frontenac accepte l'argent et l’on 
se moque de lui, jusqu'en France. 
I1 s'attire même une réprimande 


de la cour et la réprobation des 
courtisans., 
: * 

On ne joua pas Tartufe au pays, 
ni aucune autre pièce, sous lé ré- 
gime français. Molière revint à 
l'affiche, mais il est curieux que 
ce soit après la cession, grâce 
aux officiers anglais en garnison 
à Montréal. Plusieurs d'entre eux 
parlaient le français parfaite- 
ment, comme d'ailleurs les gou- 


par | 


Six ans | 


verneurs de l'épaque: Murray, 
| Carleton, Haldiman, Prévost. En 
1780, les officiers de Sa Majesté 
{britannique jouent à Montréal 
les Fourberies de Scapin, entre 
honimes seulement, les rôles fé- 
minins étant attribués à des jeu- 
nes gens. Les dames ne pouvaient 
jouer, vu les moeurs du temps, 
sans prêter à scandale. La pièce 
obtint un grand succès, Elle était 
dirigée par le capitaine William, 
qui se chargea de la mise en scè- 
ne et monta lui-même sur les 
planches. Non seulement les of- 
ficiers se payaient ainsi quelque 
distraction, mais ils yeillaient à 
se gagner les sympathies cana- 
diennes-françaises. Molière deve- 
{nait donc au Canada, sans y avoir 
{jamais songé, un artisan denten- 
te cordiale, Par la suite, le théà- 
tre languit, tant à Montréal qu’à 
Québec. Diverses troupes venues 
d'Angleterre organisent des tour- 


{nées, mais leur succès s'avère as- 


lettres et membre de la Société | 
| ments, l'histoire du théâtre cana- 


Royale du Canada, ancien jour- 
naliste, publiciste français de Ra- 
Idio-Canada et 


lui-même auteur | 


dramatique, réppelle ces détails 


dans un nouvel ouvrage: L'His- 
toire du théâtre au Canada. (1) 


Il met ainsi à la portée du public | 


sez mince. M. Houlé continue ain- 
si, s'inspirant des vieux docu- 
dien jusqu'à nos jours, Il y eut 
des hauts et des bas, surtout des 
bas. L'auteur explique pourquoi. 


Il est un guide avisé, qu'on a plai- | 


sir à suivre. Il insiste avec raison 
sur !, formation du goût par le 
théâtre vrai, et se réjouit d'ini- 
tiatives aussi saines que le-mou- 


vement des Compagnons de Saint- | 


| Laurent, et la mise en valeur du 


“qu'il y a des pièces qui sont hon- | 
nêtes de leur nature, mais ne lais- | 


sent pas que d'être très dange- 
Ireuses par les circonstances" 


1 ——— 
| (1) Editions Fides, Montréal. 


répertoire classique, par Radio- 
Canada. Un livre à lire, celui de 
Houlé. 

L'ILLETTRE 


(Reproduction interdite) 


Le chanoine Groulx 


La British United Press a adres- 
sé aux journaux, le lendemain de 
la Semaine sociale de Montréal, 
une note qui laissa l'impression 


que le Canadian Register, organe | bien des secrets et pourrait em- | 


des catholiques de langue anglai- 
sè allait publier un article défavo- 
rable à la récente conférence du 
chanoine Grou!x sur l'indépen- 
dance du Canada. L'article qui 
vient de paraître est au contraire 
sympathique au distingué confé- 
rencier et ne fait que rappeler — 
ce que tous les catholiques savent 
— qu'il ne parlait pas zu nom de 
l'Eglise mais en son nom person- 
nel 


à la demande du prélat, qui lui 


Chronique internationale 


PAGE TROIS 


 L'Angleterre et les Etats-Unis sont 
décidés de ne plus faire de compromis 


L'attitude intransigeante de M. Molotoy est la cause de la faillite de la confé- 


per André LAFLECHE 


rence des Cinq. L'opinion publique a été favorable à Lavai. Trumon 
favorable à la canalisation du St-Laurent. 


[Correspondant spécial de ‘La Liberté et le Patriote"] 


| OTTAWA — La fin lamentable) ce, a conquis l'admiration des] férence de Potsdam, le Japon « 


| de la conférence des Cinq, à Lon- 

äres, le procès de Laval en Fran- 
ce qui s'annonce orageux, le mes- 
| sage du président Truman sur le 
Eargrer international de la bam- 
| be atomique et sa demande au 
|congrès pour l'exécution rapide 
du projet de la canalisation du 
St-Laurent, voilà en résumé les 
événements principaux de la se- 
maine. 


La conférence de Londres 


La conférence des cinq pays 
tenue à Londres depuis trois se- 
maines dans le but d'en venir à u- 
ne entente préliminaire concer- 
nant les zones d'influence en Eu- 
rope et le problème épineux des 


traités de paix, s'est terminée 
mercredi par un flasco presque 
complet. 


La déclaration ultérieure de 
trois ministres laissant entendre 
| qu'il y aurait grave erreur à con- 
sidérer comme définitive la més- 
entente qui a clôturé la conféren- 
ce, n'enlève rien au fait brutal 
que les ministres des 
étrangères de l'Angleterre, des 
Etats-Unis, de la Russie, de la 
France et de la Chine n'ont pu 
s'entendre sur aucun problème 
fondamental à cette réunion qui 
devait être le pivot autour duquel 
se bâtiraient les principes d'une 
paix juste et prolongée. 

La divergence d'opinion s'ex- 
plique par l'attitude intransigean- 
te de M. Molotov aux différentes 
séances de la conférence. Le mi- 
nistre des Affaires étrangères du 
gouvernement soviétique avait 
fait, au début de la conférence, 
une concession quant à la parti- 
cipation aux débats de la France 
et de la Chine. Une concession, 
pour la Russie, apparaît toujours 
comme un signe de mollesse, A- 
près quelques séances auxquelles 
prirent part la France et la Chi- 
ne, M. Molotov modifia subite- 
ment son attitude et exigea que 
ces deux pays soient exclus des 
délibérations. 

M. Molotov prétend que les 
conclusions de Potsdam doivent 
être considérées comme sacro- 
saintes, surtout dans les fameuses 
clauses excluant de tous les trai- 
tés de paix, les pays n'ayant pas 
| participé à l'armistice. 

M. Byrnes, pour sa part, sem- 
blait désireux d'élargir ce point 
de vue en améliorant un tant soit 
peu la dictature des trois grandes 
puissances, dictature jugée né- 
cessaire en temps de guerre mais 
aui n'a plus sa raison d'être dans 
un monde démocratique où les 
pays qui ont aidé à la victoire dé- 
finitive des Alliés devraient au 
moins avoir un droit de présence 
consultative, 

La presse anglaise 


a donné 


événements de la semaine derniè- 
re, Quelques dépêches réflétant 
évidemment l'opinion de certains 
délégués, laissaient entendre 
qu'il valait mieux pour la paix du 
monde admettre une faillite com- 
plète de la conférence plutôt que 
de faire un compromis de plus. 
Car, en somme, chacun des 
compromis accordés à la Russie 
par les Alliés n'a-t-il pas amoin- 
dri la base de l'entente de la 
Charte de l'Atlantique? Chacun 
des compromis n'a-t-il pas renié, 
|chaque fois un peu plus, l'idéal 
| de croisade entreprise au début de 
| la guerre, pour le triomphe de ja 


| démocratie? 


Le procès de Laval 


| Le procès de Pierre Laval com- 
| dans l’effervescence des passions 
| politiques de plus en plus visi- 
| bles, laissant à la Justice propre- 
| ment dite, une bien pauvre chan- 
|ce de se manifester. 

| Dès le début, le tumulte s’est 
| déclaré. Après avoir voulu démis- 
sionner pour protester contre l'in- 
| terrogatoire qu'ils qualifient d'il- 
| légal qu'on a fait subir à, Laval 
{lors de l'instruction, les avocats 
de la défense ont repris leur siè- 
ge à l'audience, donnant pour rai- 
| son que sans cela, il ne leur se- 
| rait plus permis de pratiquer le 
droit. 

|! Laval semble décidé à se dé- 
| fendre. Il a promis des révélations 
qui ne laissent pas d'inquiéter les 
| gens en place car Laval, comme 
politicien d'expérience, connaît 


1 


| barrasser grandement certains de 
| ses anciens collègues, devenus ses 
accusateurs. 
| A cause de l'attitude du tribu- 
| nal, ouvertement prévenu, l’accu- 
sé accapare la sympathie de l'o- 
| pinion publique. Le correspondant 
de l'Associated Press au procès 
affirme que Laval domine le dé- 
| bat et la procédure, il ajoute que 
| Laval, bien qu'il soit un des 
| hommes les plus détestés en Fran- 


Affaires | 


franchement son opinion sur les| 


mencé jeudi matin, se poursuit | 


jurés par ses ripostes et la com- 
plète maîtrise de soi qu'il affiche 
depuis le début du procès 
L'issue du procès de Laval ap- 
portera au monde une 
nouvelle sur les événements dra- 


matiques qui ont précipité la chu- | 


|te de la France. Il pourrait aussi 
éclaircir certains faits demeurés 
jusqu'ici mystérieux, 
ainsi ja thèse de ceux qui 
ment que la purge gaulliste fait 
beaucoup de mal à la France et 
|que ce pays si éprouvé par la 


| guerre a des besognes plus ur-| 


gentes à accomplir que des pro- 

| cès révolutionnaires. 
La bombe atomique 

Le président Truman a informé 

le Congrès, mercredi dernier, qu'il 

se propose de susciter des échan- 

| ges de vues entre les Etats-Unis, 

| l'Angleterre et le Canada pour or- 

ganiser un contrôle internatio- 


nal de l'énergie atomique et il a! 


en même temps demandé au mon- 
| de de mettre la bombe atomique 
hors la loi 

Le contrôle international prévu 
par M. Truman ne comportera pas 
la communication des procédés de 
| fabrication de l'arme nouvelle. Il 


| s'agit seulement d'élaborer les 
{conditions grâce auxquelles la 
collaboration internationale et 


l'échange d'informations scienti- 
fiques pourraient se faire sans 
| danger. 

M. Truman, dans son message, 
| dit que la bombe atomique n'a 
pas gagné la guerre mais l'a a- 
brégée et qu'elle a ainsi sauvé la 
vie de milliers de soldats états- 
uniens et alliés. D'autre part, il 
est prouvé que dès avant la con- 


La rédaction de “La Liberté 
et le Patriote” n'est pas res- 
ponsable des communications 
| qui paraissent sous cette ru- 
| brique. Nous ne publions que 
des lettres signées. Les corres- 
pondants peuvent cependant 
user d’un pseudonyme, à la 
condition que leur nom et a- 
dresse nous soient connus. 

© ——— 


M. le Rédacteur: 

Votre annonce dans votre jour- 
nal du 21 septembre, prônant la 
doctrine CCF et ses supposées 
merveilles en Saskatchewan ré- 
clamant notr® appui, m'a surpris 


et en a surpris bien d'autres, | 


comme je sais, parce que le loup 
déguisé en berger a déjà quelque- 
fois montré l'oreille, parce qu'on 
commence à déceler les griffes 
dans la patte qui se fait velours. 
11 y a du vrai dans ce dont on 


se vante, mais on ne se vante pas | 


de tout. On parle de salaires très 
élevés, de pensions, de santé et 
vieillesse, de Coopératives etc... 
comme si seuls la piastre et le 
bien-être matériel devaient être 
les dieux exclusifs et jaloux de 
notre temps; auxquels il faut tout 
sacrifier, Mais on prend bien gar- 
de de souffler mot sur l'éducation. 
Pourtant c'est bien fondamental 
et c'est la première chose dont 
s'est occupé le gouvernement en 
Saskatchewan à peine fut-il élu. 
C'aurait bien mérité une petite 
mention dans l'annonce pour être 
complète. Mais. 

Alors il aurait fallu parler du 
fameux projet des Grandes Uni- 
tés Scolaires qui enlevèrent pra- 
tiquement tout contrôle des pa- 
rents sur leurs écoles et sur leurs 
enfants. 

Il aurait fallu parler du re- 
'tentissant programme récréatif 
| (physical fitness!!) élaboré et 
{lancé le printemps dernier, dans 
| lequel on cherche en vain le mot 
“Dieu” et le mot “famille”. 

Il aurait fallu parler du pro- 
jet de taxer les institutions cha- 
ritables: églises, écoles, orpheli- 
nats, asiles des vieillards, cou- 
vents, etc... 
| Il aurait fallu parler du “tragic- 
split” entre la CCF et le parti 
progressiste ou communiste que 
déplore M. Watson Thomson, di- 
recteur de l'éducation des adultes 
en Saskatchewan. 


Il aurait fallu mentionner aus- | 
| si qu'un certain commissaire d'é- | 


|coies nommé par le gouvernement 
|est venu dire à des religieuses 
| récemment d'enlever les crucifix 
des classes et de faire disparaître 
toute littérature catholique en bi- 
bliothèque, sous menace de per- 
| dre leur octroi. 

| 1] aurait fallu dire tout cela et 
|bien d'autres choses. Mais non! 


quand il s'agit de capter des vo- 
tes. 
“Il est, en effet, notoire pour 


| tous ceux qui ont étudié un peu à 
| fond le programme et les agis- 
|sements CCF, dit l'Action Na- 
tionale, que ce parti. déjà con- 
damnable tel quel parce que trop 
entaché de socialisme, n'est, dans 
l'esprit des véritables dirigeants, 
qu'un premier pas vers un état 
de chose plus intégralement 50- 
cialiste, que son programme n'est 


lumière | 


confirmant | 
esti- | 


Trop parler nuit souvent, surtout | 


[cherché à négocier un armistice 
qui lui a été refusé. 

li est donc plausible de croire 
qu'il y avait alors moyen de sau- 
ver encore plus de soldats états- 
uniens sans recourir à la bombe 
| atomique. Le précédent créé par 
les Etats-Unis en employant une 
force aussi destructive et en vio- 
lant par le fait même le droit in- 
ternational, peut menacer dange- 
reusement pour l'avenir l'équili- 
bre et la paix du monde 

La canalisation du St-Laurent 

Le président Truman s'adres- 
| sant au Congrès jeudi sur la cana- 

lisation du St-Laurent l'a quali- 
|fié de “l'un des plus grands pro- 
{jets constructifs du monde” et a 
| émis le désir de hâter les procé- 
dures législatives afin d'en com- 
| mencer aussitôt que possible la 
| réalisation, 
| 
| 
| 


M. Truman a appuyé sur le fait 
qu'un pareil projet donnerait du 
travail à des milliers de gens, 
qu'il rendrait possible l'utilisation 
des manufactures construites 
| pendant la guerre et qu'il contri- 
| buerait beaucoup au développe- 
| ment éconômique international et 
à la promotion du commerce mon- 
dial. 

La canalisation du St-Laurent, 
a dit M. Truman, intensifierait 
aussi l'accord déjà existant entre 
le Canada et les Etats-Unis, car 
la prospérité et la défense de ces 
deux pays sont “intimement liées 
l'une à l'autre”, D'ailleurs, a ajou- 
{té M. Truman, le Canada, sûr À 
{l'avance de l'assentiment des 
Etats-Unis à pareil projet, a déjà 
entrepris plus que la moitié de 
sa part, 


TRIBUNE LIBRE 


qu'un programme minimum, des- 
tiné à ne pas effaroucher l'opi- 
nion, Il s'agit de se hisser au pou- 
voir d'abord; quand on y sera, on 
verra. 


Il est aussi notoire, pour tous 
ceux qui ont fréquenté un peu 
ces milieux, que la promesse des 
libertés religieuses cache un an- 
ti-cléricalisme et un anti-catholi- 
cisme forcené, De tout cela on 
ne se rend pas toujours compte 
et l’on refuse dè croire ceux qui 
prétendent en savoir plus long. 
C'est pourquoi il est important 
| de souligner la nouvelle que rap- 
portait le “Devoir” du 21 mal 
1945 à propos des agissements du 
gouvernement C.CF, de la Sas- 
katchewan; ils viennent confir- 
mer que les déclarations écheve- 
lées de Mme Maclnnis sur la né- 
cessité de libérer le Canada fran- 
çais de l'obscurantisme clérical 
ne sont pas un pur accident. 

A peine élu, en effet, on voit 
ce dont s'occupe le gouverne- 
ment C.C.F. de la Saskatchewan, 
C'est d'enlever l'éducation reli- 
gieuse sous le couvert d'une en- 
quête conduite par un monsieur 
Piercy, qui néglige systématique- 
ment dans son rapport, d'exposer 
complètement les faits afin de ne 
pas atténuer la couleur de ses pré- 
jugés anti-catholiques. 


C'est le loup qui montre l'oreil- 
le. 11 n’en faut pas plus pour être 
convaincu qu'il ne faut supporter 
que les gens qui sont capables 
de défendre et qui défendent nos 
véritables intérêts, Pas les autres. 

Merci, M. le rédacteur. Si vous 
êtes assez bon de publier cette 
mise au point, vous en êtes libre, 

Pour le salut de la jeunesse 
française et catholique! 

Saskatchewanais. 


La Semaine sociale 


Un cardinal, trois archevéques, 
onze évêques, un ministre fédés 
ral et un ministre provincial, le 
maire de Montréal, les dirigeants 
de nos mouvements catholiques, 
de nombreuses personnalités du 
monde religieux, judiciaire, poli- 
tique, ont honoré de leur présen- 
ce Ja Semaine sociale de Mont- 
| réal. Outre l'intérêt du swjet trai- 
té par des conférenciers de mar- 
| que, le jubilé d'argent que célé- 
braient les Semaines sociales a 
| contribué à faire de ces assises 
lun événement considérable, Les 
| travaux des conférenciers, remar- 
quables par leur valeur intrinsè- 
que et leur grande actualité, cons- 
| tituent sur l'important sujet de la 
| liberté une somme de principes et 
| d'applications comme il s'en trou- 
| ve peu. Cette série d'études, due 
à des théologiens, des sociologues, 
des juristes, est unique au Cana- 
da. Elle paraîtra bientôt en volu- 
| me, Elle rendra de grands servi- 
ces à nos hommes d'Etat et à tous 
ceux qui s'intéressent à l'avenir 
| de leur pays. “Ces Semaines, fai 
| sait remarquer le ministre de la 
| Justice, M. St-Laurent, en remer- 
|ciant un des conférenciers, ne 
peuvent manquer de fortifier no- 
tre élite dans la recherche de s0- 
lutions saines et fécondes”. 


me 
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Les organisateurs des Fêtes 
du Soixantième anniversaire 
proposent deux intentions prin- 
cipales à nos prières: l'action de 
grâces pour les hbienfails aceor- 
dés par la Providence et Le sou 
venir des Anciens Eleves et Pro 
fesseurs défunts. Nous sommes 
done invités à venir prier en 
commun à ces intentions, les 
matins du 3 et du # novembre, 
À la cathédrale de St-Boniface 

Le samedi 3 novembre, à 
7 à 20, service solennel pour 
les défunts. Trois Anciens off- 
cieront: M. l'abbé Edmond La 
vole, euré de Ia cathédrale, 
chantera la messe, assisté de M 
l'abbé Décosse, curé de Tre- 
herne comme diacre, et de M. 
l'abbé Charles Empson, vicai 


Soixantième anniversaire de l'arrivée 
des Jésuites au Collège déSt-Boniface 


rc à Mois Cross, comme sous- 
disere. La chorale du Collège, 
sous la direction du Père Mar- 
tiai Caron, SJ. chantera la 
messe “Requiem” gregorienne 

Le dimanche 4 novembre, à 
11 h.. à la cathédrale, grand'mes- 
se pontificale d'action de gra 
ces. Son Exec. Mgr A. Béliveau, 
ancien élève, assistera au tro- 
he, avec M. l'abbé J.-A. Sabou- 
rin, euré de St-Pierre, comme 
diacre d'honneur, Son Exe. Mgr 
Georges Cabana chantera une 
messe pontificale, assisté de M. 
l'abbé E. Rocan, comme pré- 
tre-assistant, de M. l'abbé Jac- 
ques Bertrand, eure de St-La- 
zare, comme diacre d'office et 
de M. l'abbé Rodolphe Bélan- 
ger, curé de St-Eugène, comme 
sous-diacre d'office. Le prètre 
assistant, comme les diacres et 


A ST BONIFACE 


LA 2 


Le Dr Gérard Normandeau, de 
Lorette, Man., diplômé en méde- 


ice du Conseil 


CA LIBERTE ET 


ST-BONIFACF 


LE PATRIOTE 


Au Conseil de Ville 


sines de guerre 
le premier ministre 
affirmation que le Geuvernement 


Faisant allusion aux correspon 


A l'assemilée du Conseil de Ville, lundi dernier, le & cffer, M 
E.-A. Poulain, fit lecture d'une lettre de l'honot » Stuart Garson 
| premier ministre de la province, dans laque i donne l'assu 
rance que le Gouvernement du Manitoba fera tout en son pou 
voir pour parer au chômage pouvant découle e la fermeture de 


lances précédentes 


reitera SON En ———————————— 


bitent sous le même toit, il n'e 


n'a aucun contrôle immédiat sur |t#it pas wpportun de permet 
tr : ropriét l'ef " 

ces usines Cependant, il s'em- re aux propriétaires d'effectu 
x ertaines améliorations tendant 


presse de porter à la connaissan 
le fait qu'il s'est 
déjà mis en communication avec 
le Conseil de Ville de Winnipeg 
et le “Industrial Development 
Board” en vue d'étudier la ques 
tion et d'adopter des mesures ef- 
ficaces pour attirer des industries 
dans la région. Les démarches 
qui ont été faites dans ce but ont 
remporté un certain succés puis- 


rendre cet état de choses permis 


nent. 


Ii y aura une Convention des 
Maires et de Préfets de la provin- 
ce, à l'Auditorium de Winnipeg 
les 28, 29 et 30 novembre prochair 
M. l'échevin Hébert a demandé 
qu'on prépare une motion vou 
lant que l'un des membres d 
Conseil de l'Association des Mai 
res soit un représentant de la Vi 


i sers ocué ious des t i Université du Manitoba | que, affirme M. Garson, au inoins 
sous- s » à "sr" pe = F4 : : milan , uallemaent 
p a ous —. Se DRE élève du Collège de St-| deux industries importantes se- e de St-Boniface. Actuellement 
ciens Eleves Æ ‘y ‘un membr ur le 
î 2? De js Jubiaviile A WI B M xercera dorénavant sa ront établies sous peu, qui em- ny » quun membre pour ! 
s s Fe ON isa de re. Profession dans la ville de St- ploieront un bon nombre d'ou- | “Greater Winnipeg”, terme qui 
Téléphone 98 181 directeur de la Maison de re- D ie vriers. comprend notre ville, Les délé- 
à . traites fermées, ancien élève, ” £ L se à t anventi s nt 
Stations dans toute is ville bd FR Son Honneur le Maire Mac- ques «à cette convention seront 
Appelez-nous de n'importe quel prononcera le sermon de cir e “ MM. les échevins Pynoo et Hé- 
endroit 4 à Aucun Lean a demandé que l'avocat de , 
. PE Er lle, M. Brock, et l teur, | Pert 
; à ’ 1. : ‘ la ville, 1 rock, et l'inspecteur mes 
Bureaux principaux à Venons donc. les matins du 3 d a arition à Val d Or . . p ché msnasnéiliniceetiantsiique 
= M. Muller, prennent les mesures 
119, AUE GRAHAM et du 4 novembre, à la eathe 2 ARR 
194, AVENUE CORYDON jral emercier ensemble la AMOS-—M£g j-A. Desmarais,  nécesaires pour empeécner CeT- eces 
> s s r'Aa1s 
Vis-à-vis l'Hôphai de St-Boniface ara € remer ’ j . urs Itains contracteurs de commencer 
Providence de sa protection et : no leurs travaux sans s'être munis 
prier pour nos morts Nous ne ste ine | 1EUIE é 8 1x ( sS 5£ tr uni M. Pierre GLADU 
_ dbtèr ce colx ie Pierrette au préalable d'un permis de cons- 
—c0rri0 ar) nous tournant £ il, de d'On e fi truction. Il attira l'attention du M. Pierre Gladu, de 218, 
F { 3 . : 1 | = n 1 
e eu. 4 J f 1 s 
{ doi et x le saint Franç d'Assise. !taires qui transforment leurs St-Boniface, le samedi 6 octobre 
Î | à À x F7 La déclaration a coïncidé avec 14 | Maisons en duplex ou en trois ou | à l'âge de 80 ans 
INST ITUT DE | Pius de 3,300 Canadiens de 15 à ed quatre logements. Il fit remar M. Gladu naquit à St-Boniface 
A 1 : ne j tion officielle de | AU€1 en outre que s'il fallait to vécut toute sa vie 
BEAUT ] j C'e Ù \ 7 FD an ee _ |lérer dans certains cas, à cause Les funérailles eurent lieu le 
A g Jesma défendan jutes Ê s e , 
À »p f ; llette, en au- de la pénurie actuelle de loge- mardi 9 octobre, à 9 h. 30, en la 
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200, édifice Paris 


Styles élégants, modernes 


25c 


Shampoo et 


famedis - - 9h. 30 am, À midi 


j. À. Lanthier & Fils 


Entrepreneurs de 


PLOMBERIE ET SYSTEME 
DE CHAUFFAGE 


ses relations avec le pu- 
concernées, a été lue 
les églises du diocèse 


anche 


lans toutes 
d'Amos, din 


Au cours des mois de juin et 


ments, que plusieurs famiiles ha 


Pélerins de 35,000 
paroisses à Lourdes 


PARIS — Au cours de la 
grandiose cérémonie du soixan- 


si que Paris, par la fidélité à sa 


cathédrale 

M. l'abbé E 
service. I 
le cimetière de St-Boniface. 

La maison Desjardins était en 


charge des funérailles. 
. L] LJ 


Hébert chanta le 


M. Edmond DAIGNEAULT 
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re rs 95c | . A Vierge de Lourdes des millions St-Boniface, est décédé à l'hôpital] 
ous . : fan 1 4t: A 

pour | C de suppliques écrites, Le T.R.P. + vu Boniface. Il était âgé de 
sa SN | The Cusson Lumber ‘ « Germain Quénard, supérieur ms PVR : è à 
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h. pm. TE org > ï : tone ain. | St-Boniface; quatre fils, 4 nd, 

Ameubiements d'églises ‘et boiserie . Ouvrage garanti et satisfaction miraculeusement délivrée ain Joseph, William et Alfred, tous 


de St-Boniface, et 


I 


cinq filles: 


fine, etc, etc assurée 
Coin Provencher et Des Meurons H. ASSELIN, Prop. 
St-Boniface Téléphone 201 283 Tél.: 202 961 


Votez pour un homme | 
aux convictions libérales et hmanitaires | ra 


1. Cultivateur et avocat, il connaît les 
besoins de la campagne et de la ville. 


2. Seul candidat qui soit un vétéran de 
cètte guerre. 


8. 11 veut que le comté soit représenté 
par deux députés. 


4, || travaillera pour obtenir des pensions 
aux vieillards sans qu'il soit nécessaire 
de fournir de preuve du besoin. | 

5. 1 luttera pour que le gouvernement provincial donne des sa 
tables à ses employés. 


6. Il demandera que l'on puisse en appeler des décisions des bureaux 


d'administration. loppé proportionnellement 
ET Ë | à x k je progrès réalisés par l’agriculture 
7. Il encouragera le maintien et le développément de nos institutions dé- , canadienne, si bien qu'il comprend 
. aujourd’hui 28 fermes et stations 
mocratiques. annexes, 6. sous-stations, 8 labo- 


POUR VOS DROITS 


Votez comme suit le lundi 15 octobre 


Candidat pour le comté de St-Boniface 


AGENT OFFICIEL: le major J.-C. LAVOIE. 
Salle de comité: 181-183, avenue Provencher, St-Boniface, Man. 
Téléphones: 202 682, 203 054. 


vocation spirituelle, indispensa- 


ble au monde. Mme P. Webb, de St-Boniface; 


[Mme F. Bosard, de Winnipeg; 
Milles Alice, Thérèse et Yvonne 
Daigneault, à la maison. * 

Le service fut chanté en la ca- 
thédrale de St-Boniface le jeudi 
11 octobre, à 10 heures. 

L'enterrement eut lieu dans le 
cimetière du Sacré-Coeur, 


funérailles, 
d À 


| M. Jean-B. LAYEUX 
Les funérailles de M. Jean-B. 
Layeux, qui est décédé le samedi 
6 octobre, auront lieu à Ottawa, 


‘inhumation se fit dans !f 


M. Coutu avait la direction des 
| 


| 
Il 
| 


Ont. dans le cimetière Notre-| 
Dame de cette ville, | 

M. Layeux résidait à l'hôtel} 
Cornwall, de Winnipeg; il était | 


âgé de 61 ans. 
M. Coutu s'occupa des arrange- 
ments funèbres et expédia la dé- 
pouille par voie ferrée du C.NR 
L] LJ * 
M. Maurice DUPREY 
Le décès de M. Maurice Du- 
prey, résident de Ste-Elisabeth, 
eut lieu le dimanche 7 octobre. Le 
défunt était âgé de 72 ans. 
| I] naquit à Massachusetts, et vé- 
| cut au Manitoba durant 48 ans. 
Son épouse, Mme Marie Du- 
prey, lui survit, 
Les funérailles eurent lieu le 
| mercredi 10 octobre, à 10 heures, 
en l'église de Ste-Elisabeth. 
L'enterrement se fit dans le 
| cimetière du même endroit. 


ELARGISSEMENT DEF 
SERVICES RENDUS 


. r . 

laires équi- | 
“ 

fermes expérimentales s'est déve- 

ratoires, 157 stations de démons- 


tration, et 51 sous-stations expéri- 
mentales de district, 


Fourrures 


Ce qu'il y a de mieux 
en fait de qualité, de prix 
et de coupe. 
Conditions faciles 
ENTREPOSAGE 


Antonio Lanthier 
3066, rue Main Tél. 93 981 


PLUS DE 
40 ANS D'EXPERIENCE 


Au cours des cinquante-neuf| 
années qui se sont écoulées depuis 


son établissement, le service des | célèbrent l’anniver- 
du roi 


ROME-—Le 8 septembre, anni- 
versaire du roi Pierre de Yougo- 
slavie, fut marqué à Rome par la 
célébration de 
religieux à l’église catholique de 
San Clemente et à l'Eglise ortho 
doxe sur la Via Palestro. Il y eut 
| aussi une réunion au mess you- 
goslave, où vinrent non seulement 
des yougoslaves demeurant à Ro- | 
me, mais des amis de la Yougo- 
slavie, Le général Marko Mihai- 
lovitch parla au nom des Serbe 
le Dr Kovacevitch, ancien attaché 
commercial, au nom aes Croate 8, ; me — 
et le major Erjavec, au nom des 


Slovènes. Un télégramme de fé- 
TUPIN Lumen: FUEL Ç° 


| 


aux  Saire 


| 
| 


|bien qu'il n'ait pas de, pouvoir 


Des Yougoslaves 


Winnipeg, Mon 


Manteaux chauds pour l'hiver .., 


Pièces de rat mu 


139 


," 


2 octobre 1945 


squé 


Voici des manteaux amples de rat musqué épais, pour la-mère 
ou la fille. Teint de nuance riche Kolinsky, Les pièces sont dis- 
posées de façon à donner l'effet d'une peau entière. Un man- 


teau nouveau avec manches “muff”, collet 


rond, ajusté, et 


doublure de satin rayonne. Grandeurs pour jeunes filles, 14 à 


20. Grandeurs pour dames, 38 à 42. 
Manchons carrés assortis 13,98 


Termes en rapport avec la Commission des 
Prix et du Commerce en temps de guerre. 


“Se portent en toute saison” 


Manteaux doublés en fourrure ________________$44 


EN SHAG, polo et tweed avec doublure à fermeture éclair, de 
flancs de racoon ou doublure cousue de viscacha (rat sud-amé- 
ricain). Bleu, vert, rouge, brun, beige et tan. 
jeunes filles. 12 à 20. 


Budsons Day Company 


INCORPORATED 27° "MAY 1670. 


| 
sur les membres du Conseil de 
régence. 


MONUMENTS 
FUNERAIRES 


DE TOUTE DESCRIPTION 
J.-0. BRUNET 


26,Lyndole Drive Tél: 201 864 
Tout près du pont Norwood 


plusieurs offices 


Résidence: 88, Chemin Ste-Marie 
Tél: 202 448 


licitations fut envoyé au Roi Pier 
re, à Londres. La ménarchie en 
Yougoslavie n'a pas encore été 
| détruite par le régime Tito. En 


le roi Pierre est encore 
comme chef de l'Etat, | 


Le 15 octobre 


Votez pour 


(Libéral) Candidat officiel du aouvernement 


TOD, Walter H. 


appuyé par l'Association libérale-conservatrice de St-Boniface 


Publié sous l'autorité du Comité d'Election Coalit 


Grandeurs pour 


La plupart ... 
des complets 
manteaux - robes 


sont neftoyés selon 
le procédé ‘’cellotone” 


72° 


“CASH and CARRY" 


Pour les prendre à domicile et les 
üvrer, légers frais suuplémentaires 


Téléphone 37 261 


Perth’s 


Nettoyeurs - Blanchisseurs 
Fourreurs 


Téléphones 201 105-06 
Service prompt, efficace, courtois 


ioniste de St-Boniface 


- 


. # 


Win peg Man 12 ctobre 1945 


LA LIBERTE 


ET LE PATRIOTE 


Candidat 


On promet des 
élections libres 
en Italie 


ROME-L+ premier ministre 


Ferruccio Parri, lors du premier 
ngrés du Comité national de la 
LE | en alie du nord, ten 
. M IL 2 & e Lavass 
‘ éle se nflu-! 
L. et ° Le eure- 
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Est emr € ana 
. A tio r mbre B 
VOILA SUREMENT (R 
DU PAIN « p 
/ ; . 
MERVEILLEUX. Est échevin depuis 14 nsé 
" cutifs au Conse le e de St- 
Boniface 


»mbre actif des organisa- 


Estunn 
tions publiques 


Est actif de la CCF 


un membre 


k ñ depuis sa fondation. A sers 
LA ROYAL EST SÛREMENT jme président provincial et 
LEVURE fut membre de l'exécutif pro 
vincial 
LLEUSE/ Il babes et a six enfants 
Ann L 


Pas un seul 
communiste élü 
| « . 

à Cracovie 

LONDRES — La faiblesse du 
parti communiste polonais, ap- 
| pelé officiellement parti des ou- 
vriers polonais, au point de vue 
force électorale, s'est manifes- 
tée aux récentes élections du 
conseil industriel des employés 
du tramway à Cracovie. Deux 
listes de candidats se présen- 
taient: socialistes et communis- 
tes. Pas un seul communiste 
n'a été élu, de sorte que le con- 
seil ne compte que des socialis- 
tes. 

On s'efforce en Pologne de 
réorganiser le parti socialiste 
| sur une base “indépendante”. Il 
ù peut bien en résulter deux par- 
Seulement 2° par | tis “socialistes”; l’un continue- 

| rait les traditions du parti avant 
| la guerre tandis que l'autre for- 
. | merait le groupe auquel appar- 
pain savourèux | tient le premier ministre Osub- 
ka-Morawski et qui fut fondé à 
Lublin sous les auspices favo- 
rables à la Russie, La situation 
est identique au sein du parti 
paysan dont Witos, Mikolajc- 
zyk et Kiernik sont les chefs du 
groupe traditionnel, 


jour assurenf'un 


L'ENVELOPPE HERMETIQUE 
EN PROTEGE L'ACTIVITE 
PURE, DE CONFIANKE! 


Le Légion Canadienne de la B.E.S.L. 


Sueccursale — No 347 -— Confédération 


Villa de la Victoire 
des Anciens Combattants 


Angle des rues Mavtfair et Java 


dans le captivant pare Hampton 


VALEUR DE $12,000.00 


Recettes pour assurer un foyer succursale permanent pour 
maintenir les oeuvres de réhabilitation et de récréation 


des anciens combattants, Votre achat d'un billet est un 
reçu de votre contribution d'un dollar et d'une part dans 


la Villa de la Victoire des Anciens Combattants. 


BILLETS $1i.00 BILLETS $1.00 


Quertiers généraux: 78, RUE SPARKS, OTTAWA 
Téléphone: 5-5889 


Les nouveaux membres sont les bienvenus 


Le Coin du Collège |£ardé en ca 


L'evêque de Prusse Orientale 


ptivite par les Russes 
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| l'helléniste Père Bernier, M. Al- 
|lard nous parla du Mexique au 
point de vue géographique, éco- 


nomique et politique, Il se fit re-! 


marquer par sa diction parfaite, 
un fond canadien décoré de fleurs 


pa ennes. Nous aimerions “en 
tendre encore M. Allard, Peut 


être une autre fois aura-t-il le 
temps de nous laisser 
un peu de sa et enviable 
carrière. Le conférencier fut re- 
mercié par un autre de ses an- 
ciens professeurs, le Père Hacauit 
La Récréation, société bien ré 
glée et démocratique, élu ur 
conseil de jeux, Le secrétaire, ré- 
élu de l'an dernier, en a 
ment mis au cou 
du journal, la semaine 
Un riant solei] à l'horizon a fait 
changer d'idée aux Pères, Le 
tournoi aura lieu. Je laisse à ur 
plus jeune de vous raconter ca 
Heureux externe qui voit le so- 

leil quand il est déjà haut. 

Télesphore ROBERT, 

Philosophie II. 


emmener 


Le tournoi 


belle 


s'est 


it les lect 


Mardi matin 2 octobre, le col- 
légien en se levant regarde de- 
hors et aperçoit. mais oui, c'est 
un beau soleil qui se promène là 
haut! On se demande si le tournoi 


collégial annuel aura lieu au- 
iourd'hui. Car on l'attend avec 
impatience, ce. tournoi toujours 


remis à cause de la température 
C'est décidé, on l'aura aujour- 
d'hui. Aucune préparation n'a été 
fai hier, journée, comme bier 
ittante (avec deux 
les ballons, les 
les perches, disques, etc 
entassés dans un camion 
L'externe averti se confec- 
ine à la hâte un diner du 
u'il peut. Pendant cs 
e un appel télépho- 
a Winnipeg Electric. Ré- 
€ eures, huit beaux 
Ê ent alignés 
de récreation atten- 
égiens 
rs préparatifs accom- 
vérs le 
s une courte 
ine national, les é- 
catégories 
lis 1eS Jeux 


s en 


outes sortes 
s jamibes, 

etc. 
s longueurs et 


en 


t refaire les forc Jamais les 
p "es n'ont tant aimé les 
es Apre e ref n vi 
n a ) le 
1 se prépare à se relancer dans 
e tournoi. Des visiteurs de mar- 


que se sont joints à nous, à midi 


M. le curé Lavoie, M abbé Da- | 
iR RF. P CS.V 
en compagnie du Père recteur 


apercevoir 


2es C. Gagné et J. Préfontaine, 
Félicitations aux 

et aux vainqueurs en 

de la part du Comité 


par 


participants 
particulier, 
des Jeux, 


Le secrétaire, 


Conférence de 

l'organisme du travail 

à Mexico 
MEXICO L'Organisme.inter- 
tional du ‘Ti 


a accepte 


tatior du gouvernement 

x n.d sa Ille confé- 

rence interaméricaine à Mexico 

en 1946, Des représentants des 
l des travailleur 


le tous les pays de 


* occidental doivent à 


discuter des 


1 eur sont communs. 


sion 


Pour plus de 
protection 
pour démarrer 


‘Produite par 


Alliage 


L'Huile à Moteur Peerless con- 
serve la consistance appropriée 
pour assurer des démarrages 
faciles les matins froids et pour 
continuer À protéger le moteur 
quand il s'est échauffé. Changez 
MAINTENANT pour la Peerless, 
en vente à la grande enseigne B-A. 


[A4 


THE BRITISH AMERICAN 
OIL COMPANY LIMITED 


! 


Ÿ 
_2HtRREREEEE, 


1931 1932 1933 1934 1935 1936 1937 1938 1939 1940 1941 1942 1943 1944 1945 


| Réduction de la dette globale 
Augmentation du fonds d'amortissement 


Réserve pour l'après-guerre 


Surplus non répartis 


$16,982,101,50 


$2 


3,818,307.14 
5,424,298.48 


6,224,707.12 


© Le fardeau financier le plus léger de toutes les provinces de l'Ouest. 


pro-! 


© Le MANITOBA «a la taxe foncière 
la plus BASSE per capita. 

| @ Le MANITOBA a la taxe provin- 
ciale la plus BASSE per capita. 

© Le MANITOBA a la dette la plus 
BASSE per capita. 


Remarquez la situation 


MANITOBA BRITI 


$ 


163.08 4 


financière de 


SH COLUMBIA ALBERTA 


1.83 
18.89 
200.47 


195 + = 9 
22.46 - - 


84.96 - - 


la Saskatchewan 


SASKATCHEWAN 


41 
$ 3.58 


 _ 20.34 
- +. 243.47 
adminis- 


trée par le gouvernement CCF, pour lequel on sollicite votre appui 
au Manitoba. 


| En même temps, les services possédés par le publie du Manitoba qui furent un temps considérés com- 
me des services coûteux pour la population ont produit des revenus considérables sous le gouverne- 


ment de coalition. 


Coalition Formed 


|| PARTS deficit 
1935 —…$ 13,346.52 surplus 
1936 47,328,44 > 
1937 91,608.60 ? 
1938 me 133,807.94 ? 
1939 mme NET OT 00 sd 
1940 _ 139,945,78 ° 
1941 EM 224 ,986.22 bd 
1942 ”s 323,251.20 # 
1943 355,503.63 ° 
194 453,283.70 ? 


| 1934 1935 1936 1937 1938 


1939 


1940 1941 


1942 1943 1944 car. 
"31 


. RSS . deficit 
1933-1935 no surplus or deficit 
1936 14,739.95 surplus 
1937 143,282,52 ” 
1938 236,413,02 ® 
1939 303,753.13 s 
1940 442,361.53 pe 
1941 628,578.10 F 
1942 769,923.79 né 
1943 1,088,656.45 4 
1944. 1,353 100.73 a 


LE 1937 1938 29 


Coalition Formed 


#44 


1940 1941 1942 1943 


Voilà les FAITS. Ne vous laissez pas tromper par les déclarations que 


font des théoriciens sans expérience. Vous connaissez le programme 
du gouvernement. Vous connaissez maintenant ses capacités pour con- 
duire les affaires provinciales et pour mener à bonne fin son pro- 


gramme d’après-guerre en entier. 


Votez pour le candidat du gouvernement 
de coalition dans votre comté le 15 octobre 


Publié sous l'autorité du comité électoral du gouvernement de coalition 


LA JOURNEE DE 

L'ASSOCIATION 

D'EDLUCATION 
Dimanche 14 octobre 


St-Eustache 
St-FYrançois-Xavier 


Elie Le congrès mondial du Zic 
Aubiguy me, récen nt te à 1 . 
St-Adolphe eu au ffe 
Ste-Elisabeth son mouvement: il en à 
Fisher Branch éléme 


A Travers les Centres Français du 


Des correspondants spécians de “La Liberté et le Patriote” 


St-Larzare 
St-Georges et Pine Falls 


Dimanche 21 octobre 


Vassar et South Junction 
Woodridge et St-Labre 


Tout électeur 


A UN DEVOIR À REMPLIR 


Le lundi 15 octobre 


NE MANQUEZ 


PAS DE 


Publié sous l'autorité du comité éiectoral du gouvernement 


de coaliti 


HAROLD 


KENDALL 


VOTER 


on 


il reçut son 


meure depuis 1933. 


M. Kendall a été membre de l'exécutif 
de la Fédération de l'Agriculture du Mani- 
toba: il fut président et est maintenant 
membre de la Commission Scolaire de Star- 
buck. 11 fit partie du Comité de Direction 
de l'Elévateur du Pool; il fut le premier 
président et est actuellement membre du 
Comité de la Caisse Populaire de Starbuck; 
il est le secrétaire de la Coopérative d'Huile 


Pour IBERVILLE 


Harold Kendall naquit à Morden en 1914; 
d'Immatriculation 
Senior du High School de Morden. 11 acheta 
une ferme à Starbuck sur laquelle il de- 


diplôme 


Sainte-Anne-des- 
Chênes 


Tableau d'honneur 


Grade XI -- Rhéa Smith, Frar 


ces Rogers, Jeannette Maurice 
Grade X -— Alma Desrosiers 
Grade IX — Valèrie Dubois 
Monique Dionne 


Grade VIII — Céline St-Hilai 
re 

Grade VII 
Champagn:t Cat} 
Lucien  Rocar 


Agäthe eri 
Roger 


ane Lavack 

Grade IV Isabelle Audette, 
Simone Charrière, Yvette Rocan 
Solang Voe | e Monette 
Grade II I s Desrosiers 
Marie Tougas, Lina Vandal, Jear 
ne Blanchette, Leanna Plett 
Catéct e, Angèle Audette 
Grade II eph Chan 
pagne Pierrette Maurice Or«e 
Tétreauit, Huguette Roque, Isaie 
Blanchette 

Grade II “B Lorenzo To 
£ Lor e Ma 
Grade 1 Ja Angé 
Laramee D 
Louise Dufresne 
L L 
Lors du 80ème ar 


sance de Mme s it ! 1 
gas, il y cut une reunion de pa- 
rents et d'amis, à la résidence de 
sa fille, Mme Eugène Champagne, 


le dimanche 30 septembre. Les in- 


2 


Publié sous l'autorité du Comité Electoral CCF d'Iberville, 


locale; il prit une part active à l'organisa- 
tion de groupes d'études locaux et il est 
membre de la CCF depuis six ans. Il est 
marié et a un enfant, 


M. Kendall fut candidat CCF à l'élection 
fédérale tenue en juin. Dans celle-ci, il est 
le seul candidat qui soif fermier. 


C 
C 
F 


- Alda Blanchette 


Manitoba 


A LORETTE 


Le Dr Louis Hébert, gradué de 


Université du Manitoba et an- 
cien élève du Collège de St-Bor 
fax mplacera le Dr Gérard 
Normandeau à Lorette. Ce der- 

wrira prochainement 
bureau à St-Boniface, 

€ présents étaient au nombre 


Ces derniers venaient de 
iface, St-Vital, St-Pierre, 
olphe, Ile-de-Chênes, Lo- 
La Broquerie, et pour la 
plupart de Ste-Anne. 


Pendant la soirée une adresse 
appropriée, composée par la fille 
de Mme Tougas, Sr Cécile Tou- 
fut lue par Mme Eugène 
Champagne. De nombreux ca- 
deaux lui furent offerts 

Un goûter clôtura cette fête de 
famille, 

LR . L 

L'aviateur Léon Champagne, 

qui était etatiônné à Winnipeg 


| depuis janvier 1945, est mainte- 


| 


nant démobilisé. Il est parti à 
Montréal, accompagné de son é- 
pouse et de sa fillette, 

LJ L L2 


Mme Onésime Proulx 
d'apprendre que leur | 
Ernest, soldat, est mort dans 
un camp d'internement à Hong- 
Kong. 

Un service fut chanté dans l'é- 
glise de Ste-Anne, pour le repos, 
de l'âme du cher disparu. 


M. et 


St-Jean-Baptiste | Saint-Adolphe [2 


Remerciements 


Mme Louis Michaud et sa fa- 
mille désirent remercier leurs pa- 
rents et amis pour les marques de 
sympathies qu'ils leur ont té- 


moignées à l’occasion de leur ré-| 


cente épreuve. 


CA CISERTE ET LE PAI 


RIOTE 


. Winn'peg, Man 


ELECTEURS DU COMTE 
DE LA VÉRENDRYE 


quoique l'Association d'Education des Ca- 
nadiens français du Manitoba ait nie cate- 
goriquement dans un communiqué qu'elle a 
publié la semaine dernière dans “La Liberté 
et le Patriote” la véracité des accusations 
que mes adversaires politiques répandent 
contre moi au sujet de l'attitude que j'ai prise 
concernant les Grandes Unités Scolaires, on 
continue néanmoins de répandre des fausse- 
tés sur mon compte, sachant bien que je ne 
suis pas dans une position pour me défendre 
parfaitement, car pour le bien de la cause 
des Canadiens français il y a des choses qu'il 
est préférable de ne pas dire en public. 


On fait toute une agitation comme si les 
Grandes Unités Scolaires allaient être éta- 
blies dans toute la province dès le lendemain 
des élections. Or le Bill dit clairement que 
l'expérience sera limitée à DEUX GRAN- 
DES UNITES SCOLAIRES seulement et que 
même là, le VOTE MAJORITAIRE D'UN 
DISTRICT SERA REQUIS comme condition 
essentielle à la formation d'une Grande 
Unité. 


Le problème des Grandes Unités Scolaires 
n'est pas nouveau dans notre province, À 
diverses reprises la Législature a autorise 
le Lieutenant-gouverneur-en-Conseil à en 
créer. Par exemple en 1892, en 1910 et par- 
ticulièremenñt en 1933. Le bill voté à cette 
occasion disait: “The Lieutenant Governor 
in Council shall have power by proclama- 
tion to unite #wo or more school districts 
situated wholly or partially in unorganized 
or disorganized territory into one district...” 
Et remarquez qu'il n'y avait pas dans ce 
bill de clause protectrice, de vote majori- 
taire requis. Cette loi aurait pu affecter les 
territoires de Marchand, Sandilands, Wood- 
ridge, Vassar, South Junction, etc, Et cepen- 
dant il n'y eut pas une seule protestation de 
qui que ce soit. 


Electeurs du comté de La Vérendrye, ces 
quelques renseignements vous auront prou- 
vé que l'on fait de la politique avec la ques- 


tion des Grandes Unités Scolaires. 


Pour témoigner votre désapprobation pour de pareils procédés, 


Le 15 octobre 


marquez votre bulletin comme suit: 


MARCOUX, Sauveur 


Votez en faveur du candidat 


du gouvernement de coalition 


12 cetebre 194% 


rantes: Mmes André Parisien,] général ne sait pas encore ce qu'il 


La partie de cartes du 29 sep- 
tembre, organisée par les dames 
de la paroisse, a obtenu un beau 
succès. Toute la soirée un bel es- 
prit de coopération et d’enthou- 
siasme régna, ce qui explique le 
| résultat. Les recettes nettes s'é- 
| lèvent à au-delà de $100. Les prix 


délard Dufault, Louis Legal et | 
M. J. Telgarsky. Mlle Eva Gau-| 
thier gagna le prix d'entrée, (une | 
boîte d'épiceries). Sans doute, la 
principale attraction de la soirée 
fut le tirage du magnifique cou- 
vre-lit tissé par les dames qui ont 
suivi le cours de tissage le prin-| 
temps dernier. La chance favori- 


fera, mais il est certain qu'il n'en- | 


trera pas dans la vie publique. | 


Coupon d'introduction || 
Photo de $1.25 pour 50c | 


Une magnifique photo de vous- 
même avec un choix de poses. 


2 PF £ ren ï R | 
| de cartes des dames furent gagnés | Sä M. Léon Perron. Un coussin 


SOULAGEMENT pour les cors!| par Miles May Kosman et Thérè-| tissé également, fut gagné par M. 
L'onguent Lloyd pour les cors| se Chaput. MM. W.-A. Delorme et} Adrien Delorme, La réunion fut 
PP SE Se dl J.- Claude Delorme gagnèrent égayée par les chansons de MM. 
Hénlole Foie ‘ st-Bo- | ceñx des hommes. Les prix de J.-L, Courchaine et Pierre Delor- | 
niface. ‘ | bingo allèrent aux personnes sui- | Me. Le goûter préparé par les] PERMANENTES 
organisatrices, termina la soirée.| 212 Edifice Sterling Securities 
Un merci sincère à toutes les || 42514, ave du Portage Winnipeg || * 
personnes dont la contribution et | nm Téléphone 201 868 


SALON DE BEAUTE 
LA FRANCE 


(Vis-à-vis le théâtre Plaza) 
109, rue Marion 
PERMANENTES 

$2.50, 53.50, 55.00 


Vous êtes toujours bienvenues 


La même personne ne peut bénéfi- 
cier de cette offre qu'une seule fois 


Téléphonez À 94 124 


20th CENTURY PHOTO ONDULATIONS 
STUDIO 


z 
RAP) À 


la présence ont encouragé notre | nement 
Cercle des Fermières. | mer naar bourre trance vf 

A toutes nous disons: A la pro- 
chaine fois! | 


“UNE AFFAIRE D'OR" 


par les Anciens du Collège 
SENEZ, 


Electeurs 


’Iberville 


Phartnacie Préfontaine 
11 


PER 
Le général Crerar | 
mis à sa retraite | 

OTTAWA—Le général Crerar | 
l'ancien commandant de la lère| 
armée canadienne, terminera son | 
|travail d'ici deux mois et a de-| 
mandé à prendre sa retraite, dès | 
que ce travail sera terminé. Le 


SIROP DE DENTITION POUR 
La famille Gibbs n'a pas —. ENS 7 ss 


d'autre n'a pas 
d'autre idéal que d'accumu- 
ler les millions, que de 
“faire de l'argent”. Cet 
idéal entraine des situations 


Un rendez:-vous n'est pas nécessaire 
pour les dames qui demeurent hors 
de la ville. 

Service prompt: vous n'avez pas à 
attendre tel. 


Frottez légèrement sur genci- 


passion, 
ves. Il cesse de pleurer ins- 


ridicules, cette passion crée 
des ‘êtres ridicules. 


Electeurs au comte 
de Ste-Rose 


Le 15 octobre 


votez pour le candidat du 
gouvernement de coalition. 


C'est ce que vous diront 
le secrétaire impassible et 


Votez pour 


McDOWELL 


Afin d'assurer au comté 


D'IBERVILE£ 


une bonne représentation 


l'ennemi de l'inhumain ar- 
gent (Jacques Senez et 
Raymond Bernier),' inter- 
prètes de. la comédie de 


moeurs: ‘Une affaire d'or”. 


dans le rôle de William Halton, secré- 
Lx d taire du richissime Gibbs (René Dus- 
sauit), dans ‘’Une affaire d'or au 

Playhouse, le 3 novembre. 


M. RAYMOND BERNIER, 


dd 


Marquez ainsi votre bulletin de vote: 


Venez applaudir “Une af- 
faire d'or" au théâtre Play- 
house de Winnipeg, le sa- 
medi soir 3 novembre, à 
8 h. 30, 


MacCarthy, Dane 


M. MacCarthy continuera de s'occuper des intérêts du comté de 
Ste-Rose comme il l’a fait depuis que la population de ce district 
électoral l’a choisi comme son représentant. 


Reservez vos billets main- 


tenant, par la poste, 


ADRESSE: 


CANDIDAT DE LA COALITION ASSUREZ AU MANITOBA UN GOUVERNEMENT STABLE ET 


ne 7e Ranf-3ls Fonnh, ts VERITABLEMENT DEMOCRATIQUE. 


Le Collège, St-Boniface, 
dans le rôle de “Sam Royce” d' ‘Une 
affaire d'or’, qui a tellement d'aftec- Man. 
tion pour l'homme, qu'il ne pourra 

jomaois aimer un milligrdaire. 


Publié sous l'autorité du Comité électoral de McDowell Publié sous l'autorité du comité électoral de M. D. MacCarthy. 


| Sainte-Claire 


Lucien Landry était à é i 

en 1933, avec ses parents adoptifs 
M. et Mme Josepir Ménard. Tout 

r petit, alerte, frane et ouvert, il 

Aux électeurs de LaVérendrye: |" 
eux U { serva de 

? parents « 34! a der € 

à m-weorges 

Il s'enrôla en 1943, et fut bles 

sé la dernier en Allemagne 

Le premier ministre Garson parlant à Brandon, à la , D A dans un hôp 


fin d'avril, dans une grande assemblée, a dit que malgré 


l'un des meilleurs discours prononcés en Chambre depuis x CL à he L we . 
quatre axi<, seulement cinq députés (Monsieur S. Marcoux Rétise eo 2 ’ 40 . 
non compris) se sont opposés à un rapport qui dernandait Mourir à 21 ans au pays, après 
au gouvernement d'établir les grandes unités Devant avoir servi son pays outre-mer 
cette quasi-unanimité le gouvernement n'avait qu'à s in- Le bon Dieu l'a aimé en lui don- 
Dates cliner et à es établir. M. Marcoux nous dit qu'il est contre “sé nant l'occasion de revoir les siens 
| | les Grandes Unités, mais M. Garson nous dit que l'influ- { | 
| 1 ence de M. Marcoux ajoutée à celle de beaucoup d'autres { { | 
Il le force pour ainsi dire à marcher | | 
| 
{ 


| Voulez-vous, électeurs de LaVérendrye, que votre 
| influence s'exerce encore dans le même sens l'hiver pro- 
| chain quand la question reviendra sur le tapis? Voulez- | Il 
vous au contraire par votre vote, signifier à M. Garson { 


que vous ne voulez pas des Grandes Unités? | 


| 
| 1 | 
| Sachez qu'un vote pour M. Marcoux sera interprété ll 
par M. Garson et ses acolytes comme un vote pour la | 

Grande Unité. Vous ne voulez sûrement pas de Ça. | | 
| 

l 

! 

| 

1 


Eh bien! votez pour un homme courageux et libre, 
votez pour un réel et non pour un supposé adversaire des 
Grandes Unités 


1! 
fl { Votez pour Alfred Lagimodière, un vrai libéral, ami l 
| | de la saine démocratie {! 


Votez pour Alfred Lagimodière, un supporteur du 
gouvernement qui obtiendra autant sinon plus pour 


| 
| 
{ 
LL 
que n'importe qui, parce qu'il est ferme, courageux et | 
L 
| 
| 


vous 


batailieur 


et 
PLUS DE RICHESSES 


ont été obtenus au moyen de la 
ligne de conduite adoptée par le 
| Département des Mines et des 
Ressources Naturelles, sous la 
direction de l'honorable J. S 
McDiarmid. 


Votez pour Aifred Lagimodière, un homme d'expé- 
rience dans la gérance des affaires publiques { 


VOTEZ POUR ALFRED LAGIMODIERE, | | 
L'UN DES VOTRES. ! 


Pour avoir un 
|| Winnipeg et un Manitoba 
plus prosperes, 


Votez le 15 oct. pour 


VOTEZ 


et les autres candidats de la coa- 
lition dans l’ordre de votre choix 


Publié sous l'autorité de James I. 
Morkin, agent officiel. 


I. Sous son habile administration: I. Ne manquez 
RER. SRE eee, 


e De votre vote peut 


@ La province est devenue la plus solide 


de toutes au point de vue financier. 
ment de coalition. 


@ La dette a été réduite de $16,982,- 
101.59, 


@ Des unités sanitaires ont été ou seront 
établies dans toute la province. 


sastreux pour tous 


II. Si le gouvernement de coalition est réélu: 


© 11 présentera un front uni et puissant 
à la conférence fédérale-provinciale 
qui sera tenue à Ottawa. 


@ Il fera en sorte que la plupart des fer- 
mes du Manitoba puissent bénéficier 
des avantages de l'électrification sans 
qu'il en coûte un seul sou au proprié- 
taire. 


Marquez 
votre bulletin 
comme suit: 


@ L'octroi aux écoles sera porté de 26% 
à 50%. 

@ Il mettra en vigueur son programme 
de traaux d'après-guerre lequel com- 
prend le développement de la voirie, 
l'augmentation des services de sante, 
la multiplication des facilités d'edu- 
cation et le développement des res- 
sources naturelles. 


Publié sous l'autorité du comité électoral de M. J. C. Dryden. 


LA LIBERTE ET LE PATRIOTE 


£ omeault, 


P L U S D sk E M P LO ! S nauré pour atteindre la victoire 


ELECTEURS CANADIENS-FRANÇAIS 
DU COMTÉ DE MORRIS! 


MAINTENEZ AU POUVOIR LE GOUVERNEMENT DE COALITION! 


as de voter le 15 octobre: 


tion d'un représentant du gouverne 


@ En votant vous empêcherez la CCF 
de venir au pouvoir, 


vous tiennent tant à coeur. 


IV. Que vous offre la CCF? 


@e Simplement des critiques amères de 
tout ce‘aui s'est fait dans le passé. 


@ Son programme ne comprend rien de 
constructif. Elle se contente de faire 
dans cette campagne électorale des 
appels à la démagogie. 


Donc le 15 octobre 


VOTEZ POUR 
LE CANDIDAT 
DU GOUVERNEMENT 
DE COALITION 


PAGE SEPT 


Cher Lucien, tu as bien rem 
pli en peu de temps le cours de 
ton existence. Pour nous, nous me 
t'oublierons pas dans nos prie 
res. Nos vives sympathies à M 
et Mme Joseph Ménard, de St 


Georges 


Pourquoi faudra -il accepter 
la faillite politique? 


Jamais auparavant le jeu des partis politiques a-t-il atteint un niveau aussi 
bas dans ce comté que durant cette campagne électorale. 

En effet nous voyons que le candidat libéral du soi-disant parti de la Coalition 
a un adversaire suscité par la machine électorale du parti libéral. d 

Il y a de la méfiance dans les rangs du parti. Les candidats ont de Ia méfiance 
l'un envers l’autre et l'électeur passe en second lieu. 

La CCF, qui est uniquement une machine politique, choisit un candidat pour 
faire la lutte à un candidat du parti travailliste, 

Le chaos politique règne. ai 


Elisez un candidat 


Qui est au-dessus des querelles de partis. 


 Florze 


Visiteurs 
M. et Mme Eugène Potron re 
cevaient l'heureuse visite de leur 
fille et gendre, M. et Mme Ma 
thiäs Gagnon, de St-Boniface 


Va-et-vient 
M.,et Mme Guillaume Duboi 
nous reviennent après un assez 
lorif séjour chez leur gendre, M 
et Mme Isidore Tourond, de San 
dilands 


Soirée de cartes 

Le 30 septembre avait lieu à 
l'école Lorteau une soirée ge car- 
tes organisée par Mlle Georgette 
institutrice, les famil- 
es Eugène Poiron, Victor et 
Georges Guilleminot, Louis et Al 
phonse Lorteau, Henri Lorteau 
Jos. Yans, Guillaume et Marcel 
Dubois 

Ce fut un beau succès. Nous te- 
nons à remercier de tout coeur 
ceux qui ont bien voulu nous en- 
courager LI 


Qui sera libre d'agir d'une façon indepen- 
dante. 


Qui désire servir toute la population en tout 
temps—et non pas une partie de la population 
quand cela fait son affaire. 


Qui veut que l'on donne un meilleur traite- 
ment aux municipalités. 


Qui est convaincu que le remboursement de 
notre dette municipale est absolument nécessaire 
afin de rétablir le crédit des municipalités et ainsi 
donner plus de latitude aux municipalités pour 
qu'elles puissent réaliser des améliorations de- 
puis longtemps nécesaires. 


Letellier 


Des réunions en l'honneur de 
nos soldats de retour d'outre-mei 
rent organisées déjà; mais à me 
sure que nos militaires reviennent 
nous voulons continuer de fêter 
retour, pour leur exprimer 
notre joie de les revoir et notre 
appréciation de tout ce qu'ils ont 


ANGUS McDONALD 


Qui veut plus d'encouragement tangible du gouvernement. 

Un candidat qui a vécu et a travaillé dans la ville de St-Boniface et dans le 
district pendunt une période de plus de 40 ans et qui s'en remet entièrement à 
son record de service public. 


C'est pourquoi le 15 octobre 
VOTEZ POUR 


leur 


tant désirée. 

Sous les auspices du sous-con- 
seil Letellier-St-Joseph des Che- 
valiers de Colemb un concert eut 
lieu à cette fin dimanche dernier 
à la salle munigipale; l'assistance 
était très nombreuse, 

Un programme de chants fut 
exécuté auquel Mme Antonir 
Jutras, Miles Marguerite Parent, 
Jeannine Bruyère, M. Achille 
Plamondon et un groupe d'élèves 
de l'école contribuèrent des nu- 
méros; il y eut aussi des chants 
par l'assistance. Mile Jeannine 
Bruyère accompagnait au piano. | === = = — 

M. Albany Gallant, président | taires du Manitoba, section de Le-| Parrain et marraine, M. et Mme] Mme Antoinette Hampton, de 
des Chevaliers de Colomb locaux, | tellier, M. Napoléon-F, Comeault| Roméo Fortier, oncle et tante de | Gary, Ind,, a rendu visite aux fa- 
M. l'abbé A.-H. Laurin adressè-| offrit au canonnier Norman Far- | l'enfant. milles Houle et Bois 
rent des mots de bienvenue à n0$  rall et à l'aviateur Dollard Lafre-| 
soldats de retour d'outre-mer ain-| njère, un magnifique (bill fold)} 
si qu'à tous les militaires libérés porte-monnaie comme souvenir. 
ou sur le point de l'être. | 

Au nom des Réservistes volon- 


Publié sous l'autorité du comité électoral de M. Angus McDonald. 
David Byers, agent officiel, 77, ave Essex, St-Vital, Man, 


Leon W. 


MICHALCHUK 


Les deux militaires remercie- | 
rent chaleureusement et exprime- 
rent leur appréciation pour les ci- | 
garettes et les.colis envoyes par | 
les paroissiens durant la guerre. 


Le R.P. Léo Lafrenière, O.M.I, | 
ainsi que M. l'abbé Charles Emp- | 
son, vicaire de la paroisse de Holy | 
Cross, Norwood, ajoutèrent des | 
remarques appropriées, et souli-| 
gnèrent les remerciements que | 
nous devons à la Providence pour ! 


Candidat 
la cessation de la guerre; mais | 


au'il faut maintenant assurer la! pour 


paix, et que le monde de demain | ; ; 
| FISHER 


sera ce que noûs le ferons nous- 
même: chacun doit contribuer à 
rendre le monde meilleur afin d'é- | 
viter des conflits futurs. 4 


La salle était décorée avec des | 
drapeaux, un soldat en carton de 
grandeur naturelle portant les] 
mots de “Bienvenue chez nous” 
était en évidence. 

M. Léon Bruyère présida cette 
réunion. 


Lisez le dépliant de 
M. Michalchuk publié 


pour les électeurs de 
Fisher 


D L2 L 
| 

Lundi matin à 8 heures, une] 
grand'messe d'actions de grâce 
et pour le repos des âmes de ceux | 


qui ne viendront plus fut célé-| 


brée dans l'église paroissiale, à | ° 
laquelle les militaires et une nom-} ana lens 
breuse assistance étaient présents. | 

f " 


M. le Curé célébra le saint sa-| 
° 


\crifice. Le chant fut exécuté par 
les élèves du couvent. 

Ne manquez pas d'aller 
voter le 15 octobre. 


dépendre l'élec- 


ce qui serait dé- 
les interéts qui Le sanctuaire était orné de dra- 
peaux qui entouraient le tableau 
d'honneur de nos parvissiené dans 
les forces armées. La table de | 
communion était drapée d'un| 
grand drapeau canadien, deux 
simples bouquets de pensées rap- | 
pelaient le souvenir du lieutenant 
Jules-Armand Comeault et du 
sergent Victor Kissick, morts au 
champ d'honneur. | 

L2 L2 


La présence du soldat Jules | 
Thèvenot, du corps de prévôté, de 
Notre-Dame de Lourdes, du sol- 
dat Denis-A. Comeault, de St-La- 
zure, et du soldat Oscar Martel, 
garde du camp d'internement de 
Lethbridge, Alta, fut soulignée au 
concert de dimanche soir, 


Accordez votre appui 
au candidat du 
gouvernement de coalition. 


| Vous assurerez ainsi à 
notre province un gouvernement 
stable et véritablement démocratique. 


Profitant des quelques jours de 
beau temps, les fermiers se hâtent 
de finir les battages: le grain sem- 
ble s'être assez bien conservé 
malgré les pluies abondantes. 


Heureusement que les wagons | 
de chemin de fer ont été dispo- 
nibles car les élévateurs auraient 
bientôt regorgés de grains légers 
car l'orge et l'avoine varient 
beaucoup en pesanteur; la qualité 


du blé est assez bonne, 
L LL L£ 


Vous empêcherez la CCF de vous 
imposer un système d'enrégimentation 
contraire aux principes de la 

véritable liberté. 


Le 15 octobre votez pour le candidat 


officiel de la coalition. 


L'expédition des: betteraves à 
sucre est en marche, l'on se hâte 
de faire l'arrachage avant les 
froids, on travaille même le di- 
manche car la saison est tardive 

MM. Louis Dansereau et Tho- 
mas Larocque opèrent le 
geur. Mme Albert Breton est en 
charge de la balance cette année. | 


cnar- 


Publié sous l'autorité du comité électoral du gouvérnement 


| Naissance | de coalition. 
| Joseph-Laurent-Albert, enfant 
\ de Omer Dansereau et de Claire 


| Ayotte, né le 10, baptisé le 16.) 


LS 


LE 


PAGE HUIT 
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A Travers les Centres Français de la Saskatchewan 


Des correspondants spéciaux de “La Liberté et le Patriote" 


Jack Fis ie pe né Ce. Gravelbourg | le Poe te M l'abbé Garand 
curé de St-Hippéiys et Île aussi de tour chez ses parent * à ran 
Le mercredi 1% tembre, M ce fut chanté par M. l'abbé J.-A Deces M. et Mme Ed. Roy | 1. F2 
4 ans et 4 mois de curé E. L'Abbé assistait au sanc-|, sement à hôpital de!, + mur | 4 âge do "4 
| jisparaîit. tuaire Grave ire. Mile Blanche Ma . . j À 
NE on Be } ” te Ma Les porteurs étaient: MM. Clé ét . pe he le de M. et am ù Biographie 
pe As À. « I! vassal ment Bru, Georges L'Heureux ob Mailhiot. de notre jé Né à Ste-Hénédine, comté de 
“gs grrr puis re "1! Henri Lavigne, J-N. Carriere L | Dorchester, PQ, M. l'abbé Ga- 
p— ho he rh ‘ épousa Henri Bru, Jos. Paulhus M le délionls ébre pes wa rand fit ses études classiques chez 
. Frank Bel narade, sa mort fut par ‘ rs €|les Pères de Ste-Croix. Il se joi- 
we "7 - défi Le défu ss “rbiaitl par sé me 2 | gnit à cette communauté, y fit 
ct de!f0n eépou : de classe . a son nov iCiat et fut ordonné pré- 
! e à *t 13 enfa E Pere re L a ai tre le 19 décembre 1885. 
. e de! (Agnès) "OS LE pé re gr D Por sn ie Envoyé aux Indes, il y fut mis- 
Blais (Florence), de St-Hipp eng rite À 1 re Pa rue OUY CHraqein | sionnaire durant dix ans, I] exer- 
y svosrtenait à 1a! te: Georges, de-Breynat, Alta; Sr dl were “oi 1, qui, stationné en Hollande, avait | Ça ensuite le ministère aux Etats- 
#4 - Thérésa (Céliris de Fort St.|de l'armée, de retour du front, eu, à ce moment-là, un congé de nis pendant onze ans. Il fut at 
Die M D À John, CB. Mme Frank Belland, L£0, Gaston et Fay su" Ag re 14 jours pour aller revoir sa fa- à l'hôpital St-Paul de! 
’ fut margu {(Georgeanna), d'Edam; Sr Jear de Maillardville © B Ma mille de France, Vancouver durant douze années. 
4 (Mathilda), Sr Ma Lespérance), de , Il revint alors à Wauchope, 


de la Passion 


Lac Pelletier 


Jacqueline, Rose 


Sask 


et se retira au presbytère 


\ 
y a 5|rie Rustica (Yvonne), toutes deux à Porte 4 “br À 4 set 
d quelque | de Calgary; Mme D. Arcand (M gs x de Cantal en 1931. C'est là qu'il 
rie-Ange Hector, de Breynat A la fa e éprouvée nos plu: M. Lazare Caz de Rivière du! passa les quatorze dernières an- 
é é Ù ; 11 dernier! Alta: Albert, de la Colombie es sympat Loup, PQ. était en promenade! nées de sa vie, assisté jusqu'au 
, enr sa Mme W. Beaudoir J };, Je ue us M. et Mme H. Pelles moment par M. l'abbé A 
# té définit eph et Thérèse Aussi, décédé era M ne _ — ve curé de Cantal, dont la 
sind famille remercie sincère-! William Laflamme, fils de M charité toute sacerdotale, la déli- 
” . 1 Em r ce ‘a t Mme Edouard Laflamme, p Val Marie catesse et le zèle admirable surent 
screrments roigné le sympathie di de notre district. Les funé Maurice Massé était de passage adoucir les infirmités du bon 

tête des SS, Mar- | ÉPTEUVé railles eurent lieu le 8, à 10 heu-|; Bjrlimun, lundi dernier, en vieillard Sci 

) Va-et-vient r'e Done e chez ses I da Fanérailies 
Les funét es t eu lieu er Lionel Blanchette, Roger Fer dé | rés dati Ma td sur Suttidilss tu te manie La messe des funérailles fut 
éclise St-Lé « edi 29 sep. | ron, Réal Gagné sont partis p ia A L nie pres: ad a l'hô À eee mu | te he Appt chantée par Mgr J. Rois, curé de 
e. I € corps fut! le Collège de Gravelbourg T4, N ! : À: (Lu PT on 0 dieia, Jeudi dernier, p St-Maur ce de Bellegarde, assisté 
nee, ce ete mammene R CPS RAS SE RU ES ARR en Pen de M. l'abbé A. Ferland, curé de 
Reg Jean Lavigne a passé quelq prompt rétablissemer Le Mis -C3-* 7 et léhrs! Storthoaks, comme diacre, et de 
jours à l'hôpital, des suites d'ur re RITES 9 “re EC jam . 1 M. l'abbé A. Turgeon, curé de 
iaû Les soirées paroissiales hebdo-! enfants étalc € e chez J " 6 
MODERN BREAD eccident madaires organisées par M, le|Guay, de Wauchope, comme sous-diacre 

Mme Laurent Blanchette est * ré R Bérubé ont toujo rs I G w labre, gr de M. dr 
+ Là ( din, cur Manor, ! ë 
Company, Limited actuellement à l'hôpital de Sas-, vif succès. Raymond Brodeur et Louis Du- | Atbér! Best Où & Gravel. 


katoon. 


PAIN “SOM-MOR” 
Chez tons les éplciers 


Mme Alec Flint, de Saskatoon, 
est venue passer un mois ici, 

M. Larivière et sa famille sont 
venus s'établir dans la paroisse. 

Sr Jean, Sr Rustica et Mme Ar- 
PRINCE-ALBERT SASK. || chil Cadrain étaient de passage 


Téléphone 2838 ici pour assister aux funérailles 
de leur père, M. Joseph Gérard 


Envoyez votre commande 
DEVENEZ NOTRE AGENT 


Les boutons dans le visage 
ont brisé bien des amours 


La vie de plusieurs jeunes personnes de- 
vient misérable lorsque les boutons commen- 
cent à apparaître sur leur visage. Vous con- 
naissez probablement des cas où une romance 3 
pleine d'espérance a été détruite par ces boutons rouges, blancs, 
infectés et remplis de pus. 

La mal n'est pas seulement physique, mais la Souffrance mentale 
qui cause tant d'embarras à celui qui en est victime, le met mal 
À l'aise lorsqu'il est en compagnie. 

Le moyen le plus rapide de se débarrasser de ces boutons est 
d'améliorer son état de santé par une purification complète du sang. 

Burdock Blood Bitters aide à cette purification, et lorsque le 
sang est pur, la complexion devrait redevenir normale. 

Prix $1.00 la bouteille. 
The T. Milburn Co. 


LL? 
5 


Limited, Toronto, Ont. 


rnés au Collège 
lundi derneir. 


nand sont retou 


de Gravelbourg, 


Lebel et enfants 


visite a 


ses 


Ponteix, di 


Ephrem 
étaient er 
manche dernier. 


Va-et-vient 
Lacasse 


son 


Mme Zacharie passe 
quelques jours chez neveu, | 
M. Je curé A. Moquin, et la petite 
Janine Moquin es en va 
cences chez son oncle au presby- 


Emile DeMontigny, soldat, est 
1 


revenu chez lui jeudi dernier. 


auss] 


Mme J. Michelir 


est retournée 


bourg, assistaient au choeur, 


| Les porteurs furent: MM. Au- 


| guste Lemieux, Ernest Lemieux, 


| 
| 
| 


-| Cyprien Berthelet, Henri Hémon, 


Edouard Laurent, O'Neil Boutin 
M. Willie Toupin, de Storth- 

oaks, dirigeait les funérailles. 
Véici les noms des parents du 


| défunt qui assistaient aux funé- 


railles: M. Jean-Baptiste Garand, 


tère * 
Sd Coderre; lundi dern | Camille Garand, Camille Gagné, 
Mme Theis (Antoinette Cole-| ait accompagnée € | Alfreda Gagné et ses enfants, de 
man) est venue deux jours chez Art  Lemirc et de sa nièce | Storthoaks; Marie-Louise Garand, 
sa soeur, Mme À. Smith. | Noëlla Lemire | de Ponteix; Mme Reckstead, de 


Mile Marie-Thérèse Girardin, Né à M. et Mme Ephrem Lebel 
de Montmartre, élève du Collège! un garçon, Joseph-Laurent-Gil- 
Thévenet de Gravelbourg, est en! bert-Emilien, le 27 septembre et 
congé chez sa tante, Mme V. Gi-| baptisé le 30. Parrain et marraine, 
rardin, et ses cousins, Louis et} M. et Mme Elphège Rivard. 


Fours : Hrenie, | M. et Mme Armand Syrenne et 
| Mlle Annette Brisebois est aus-| Mme J.-B. Bleau se reñdirent à 
si en vacances chez sa mère, Mme | Creighton, dimanche dernier, en 
Y. Brisebois. visite chez Paul Bleau. 

M. J. Girardin est allé en ATX 
ge d'affaires à Régina. 


M. Josaphat Chalifoux est parti 
en promenade dans l'Est, mardi 
dernier. 


| M. Charles Van Eslande, ex-| 


| aviateur, suit le cours universitai- M. et Mme Maurice Massé é- 


|re au Collège Campion à Régina. | taient de passage à Laflèche mar- | 


| di dernier, 


Des millions de 
personnes, dans les 
pays ravagés par la M 
guerre, ont besoin 

de vêtements 
usagés utilisables 


tures de lit dont 


diligence! 


LA COLLECTE NATIONALE DE 


Portez votre contribution au plus proche bureau 


Mme W. 
| coursière et Alida Ruest ainsi que 
\les Révérendes Soeurs 


navon pous assister à la conven- 
tion d'école. 


Adélard St-Jean et Armand Sy- 
renne étaient de passage à Malta, 
Mon., mardi dernier, pour affai- 
res. 


Pierre Dumont est parti en voy- 
age en Ontario, la semaine der- 
nière, 


1 


De passage à Swift Current la 
semaine dernière: Mme E. La- 
course, M. et Mme K. Erne, Pier- 
re Cornet, Emile Guillon, 


De passage à Ponteix: C. Bro- 
deur et M. Bref, 


A Régina: Mme T. Hays et E- 
phrem Lebel. 


Bière, Mille Lise La-| 


Aimé et | 
Alma-Marie se rendirent à Shau-| 


Creelman, Sask. 


Remerciements 

La famille désire remercier 
bien vivement M. l'abbé A. Fortin 
pour son dévouement, ainsi que| 
les parents et amis qui ont visité | 
et assisté le malade, et les parois- 
siens de Cantal et de Storthoaks 
pour les nombreuses marques de 
sympathie qu'ils ont témoignées ! 
et pour leur charité, 


Saint-Victor 


Plusieurs sont allés, comme par | 
le passé, rendre hommage à la pe- | 
tite Sainte Thérèse lors du pèle- 
rinage à Lisieux, Sask. 

Les religieuses et Mlle Y. Pi- 
ché, de l’école Maisonneuve, ont 
assisté à la convention des ins- 
titutrices les 4 et 5 octobre, à Gra- 
velbourg, Sask. | 

De passage . | 

Frieda et Abel Gaudry de l'é- 
cole d'Assiniboia, Georgette La- | 
berge, du couvent de Radville, 
et Colette Lalonde, du couvent 
de Laflièche, ont passé la fin de se- | 
maine chez leurs parents. | 

Bernard Lalonde et Léo O’Reil- 
ly sont retournés au Collège Ma- 
thieu de Granvelbourg. 


Dollard | 


Mme Adélard Roy est de retour | 
de Régina où elle s'est rendue 
pour soins médicaux. 


| 


Mile Bertha Poisson est partie 


Willow-Bunch 


Le jeudi 27 septembre, Eugène 
Dubord retourna à l'Université 


M. et Mme Napoléon Durand 
sont revenus de Joliette, PQ. le 
samedi 6 octobre 


Sont partis pour le Collège de 


Gravelbourg le lundi ler octobre: 
Bernard Roy et Robert Roy, Jean 


Campagne &t André Rondeau 


Mile Doris Dionne, fille d'Ed- 
die Dionne, est revenue de l'hôpi- 
tsl de Régina, où elle a séjourné 
in mois 


Baptème 
Le jeudi 4 octobre fut baptisée 
Marie-Vivianne-Jeannette Gosse- 
lin, fille de M. et Mme Jean Gos- 
selin (Rose-Eva MeGillis), Par- 
rain et marraine, Alphonse Mc- 
Gillis, remplacé par M 
rocque, et Mme Rose MeGillis. 
é Initiation 
Le dimanche 7 octobre eut lieu 
1 de l'année à 
première en 
celleci en 


la 2ème ir 
Willow-Bunch 
anglais le 29 juin; 
français 

M. l'abbé Mondor est arrivé le 


samedi 6 pour donner le 
main le sermon de circor 
rs comme ‘apôt 
\ des membres con- 


2ème degré avec les 
Conseil local 


premier et 


itres officiers du 
qui conférèrent les 
deuxième degrés 

L'équipe de Gravelbourg vint 
prêter main-forte pour le 3ème 
degre. Elle s'est surpassée 
m de cette initiation 
de Chevaliers de Colomb, les da- 
mes de la paroisse offrirent un 
succulent souper paroissial dans 
l'ancienne salle St-Jean-Baptisie, 
toute rafraichie 

Nous devons ici offrir nos plus 
sincères remerciements à tous 
ceux et toutes celles qui ont pré- 
paré un si bon repas, particuliè- 
rement les organisatrices, les fa- 
milles qui ont fourni 
ment les vivres, et les dames et 
demoiselles qui ont préparé les 
tables et servi‘les plats. 

Le soir après le souper dans la 
salle, un programme récréatif fut 
offert aux visiteurs et aux nôu- 
veaux candidats, 

Le Grand Chevalier, le docteur 
R. Fréchette, en termes choisis 
et spirituels, souhaita d'abord la 
plus cordiale bienvenue à tous. 


A l'occas 


| Puis quelques dames et demoisel- 


les nous chantèrent en partie: 
“Le Moulin” et “Le Petit Mous- 
se”. 

Le député Grand Chevalier du 
district, M. Aristide Fournier, de 
Ferland, adressa quelques mots. 

M. l'abbé R. Ducharme exécu- 
ta ensuite deux solos de baryton, 
avec accompagnement au piano 


| par M. Raymond Boulianne. 


Pour présenter son équipe, M. 


lbert Forcier, de Gravelbourg, 
ne négligea rien de son talent do- 
Au nombre de nos artistes in- 


| vités, M. Edgar Bouvier, de Rad- 


ville, sut chanter avec aplomb 
“Le Rouet” et “Isabeau s'y pro- 


mène”, puis Mme Dumont Lepa-| 


ge, de Gravelbourg, d'une voix 
puissante, mais maîtrisée, nous 
donna ‘Le coeur de ma mie” et 


| un duo avec M. Bouvier: “Till we 
| meet again”, Au piano pour les 
Thérèse Baithazar, | 


chants, Mlle 
que nous remercions également. 


Il fallait savoir les impressions | 


des nouveaux candidats. Un d’'en- 
tre eut fut tout choisi d'avance. 
C'était le sergent Laurent Mon- 
dor, revenu d'outre-mer la se- 
maine dernière, après près de 
six ans de service actif, 

I1 sut toucher son auditoire. 
“La leçon d'aujourd'hui, je ne 


nuer ses | 


Fred La-| 


Winnipeg, Men 


12 octobre 1949 


POUR MAL DE TETE 


| ET 


Le R. P. H.-D. Charette, O.P. 
de Prince-Albert, et M. l'abbé S. 
Morin chancelier de l'évêché de 
Gravelbourg, étaient les hôtes de 
M. le curé Gravel, le samedi 29 
septemore 


| Narcisse Cyr, fils de M. et Mme 
Hercule Cyr est entré au collège 
de Gravelbourg, le lundi ler oc 
tobre 
Baptème 

En l'église Ste-Radegonde, le 28 
septembre, a été baptisée Made- 
leine-Irma, enfant de M. et Mme 
Maynard Kuckartz. Le parrain 
et la marraine ont été M. et Mme 
Adam Klein, oncle et tante de 
l'enfant, représentés par M. et 
Mme Wm Kuckartz, ses gr 
parents 


ands 


Va-et-vient 

Le dimanche, 30 septembre, M 
et Mme Odilon Lizée sont allés 
| voir leur fils, Claude, au Jardin 
de l'Enfance de Gravelbourg, et 
Mme Jean-Louis Morir, son fils, 
Vincent. M. l'abbé Gravel les ac 
compagnait 


| M. et Mme Jean Beaubien sont 

partis le mercredi 10 octobre 
[pour Saskatoon après une pro 
|menade d'une dizaine de jours 
|chez les parents de Mme Beau- 
bien, M. et Mme Arthur Berlin 
| guette. 


gratuite 


| Le mercredi 3 octobre, M. et 
|Mme Albert Desmarais et leurs 
lenfants sont partis pour Vernon, 
! C.-B, afin d'y visiter des parents 
Ils comptaient revenir dans deux 
| semaines. 
Mariage 

Le mercredi 26 septembre, à 
10 heures, M. 
a béni le mariage de Mile Mar- 
guerite Dumélie, garde-malade 
en chef de l'hôpital de Laflèche, 
avec M. William Klein, fermier 
de notre paroisse. MM. Honoré 
Dumélie et Mathias Klein, pères 
des mariés. servirent de témoins. 
| La fille d'honneur était Mile Rita 
Rivière et le garçon d'honneur, 
M. Karl Klein. 
| Durant la messe nuptiale de 
beaux cantiques furent chantés 
par Milles Gertrude Bachelu, El- 
{sie Klein et Lucille Morin, ainsi 
{que M. Elie Bachelu. Mile Claire 


| Albert Forcier, de Gravelbour, ne | Morin touchait l'orgue. 


Il y eut ensuite réception chez 
| M. et Mme Honoré Dumélie, puis 
| diner de noces à la salle parois- 
| siale, auquel prirent part de nom- 


breux invités. Mme Alfred Cler- | 


| mont, cousine de la mariée, en a- 
vait la direction. 
| chansons firent suite au repas. M 
| Alfred Clermont remplissait la 
charge de maître de cérémonies. 
| Les nouveaux époux doivent 
passer l'hiver à Régina, 

Banquet 
| Les Dames de la Ligue Catholi- 
que ont servi, la mardi 2 octobse 
à 6 h. p.m. leur souper annuel 
au profit de l'église. I eut lieu 
comme de coutume à la salle pa 
roissiale, Il faisait beau et les 
convives furent 
Ce fut un magnifique succès. 

Shower 


| nl y eut vendredi dernier, 5 


AUTRES 


| Cartes Professionnelles 


le curé A, Gravel| 


Discours et | 


très nombreux. | 


l'oublierai jamais de ma vie”,| octobre à la salle paroissiale un 


dit-il. “Canadiens français, après |shower en l'honneur de Mme Jean | 


mon séjour pendant plus de cinq! Beaubien, née Jeannette Berlin- 
ans avec des gens de langue é-| guette, garde-malade à Winnipeg 
trangère, je vous dis, soyez unis!” let qui s'est mariée récemment à 


ou à un DÉPÔT officiel de la COLLECTE, maintenant. 


17 les pays ravagës par la guerre, 


125 millions de personnes — dont 
30 millions d'enfants—ont un pressant 
besoin de vêtements, Ils voient approcher 
l'hiver sans protection convenable. Aidez 
à les protéger afin qu'ils ne meurent pas 
de froid, de, maladie et de misère. Le 
moyen est de contribuer tous les vête- 
ments usagés, la chaussure et les couver- 


vous pouvez vous passer. 


Faites la visite de vos armoires à linge et 
du grenier. Tout vêtement compte. Faites 


VETEMENTS 


de poste 


| 
| 
| 


| rectement de la prod 


| ÉLECTION D'UN DÉLÉGUÉ DU WHEAT POOL 


pour Moose Jaw. 


Thérèse DeMontigny et ses 
deux nièces, filles de Mme Jean Mme Cutsworth, d'Hogeland, 
Denis, sont en promeñade pour| Montana, a passé quelques jours 
quelques jours à Shaunavon. chez sa mère, Mme John Larson. 


AVIS PUBLIC est par les présentes donné que les nominations pour 
l'élection d'un délégué qui devra représenter les détenteurs d'actions 
de la Saskatchewan Co-Operative Producers Limited dans chaque 
sous-district du Wheat Pool de la province seront acceptées au Bu- 
reau-chef de la Compagnie, Edifice Wheat Pool, Régina, Sask., jus- 
qu'à et pas plus tard que 6 h. p.m. le vendredi 26 octobre 1945. | 
Pour qu'un délégué soit éligible (tel qu'énoncé dans la Section 61 
des Articles de l'Association) voici les qualifications requises: il 
doit détenir une action dans la Compagnie, et RESIDER DANS LE 
SOUS-DISTRICT où il est élu, et s'y occuper directement ou indi- 
iction du grain et d'animaux. Il devra, de plus, 
vré tout son grain aux élévateurs de la Compagnie pendant 
is ans précédant immédiatement la date de son 
acceptation de mination comme candidat pour l'élection d’un dé- 
légué, pourvu qu'il ait eu du grain à livrer, et qu'il ait pu bénéficier 
des commodités de la Compagnie pour la livraison de son grain. Ce- 
pendant, un délégué n'est pas disqualifié par le fait que ses devoirs 
comme délégué ou directeur l'obligent à résider en dehors des limi- 


avoir li 


une période de tr 


trict 


tes de son sous-district, 


ns peuvent nommer un délégué, et un nombre 
ent être nommés dans le même soûs-dis- 


Six détenteurs d'acti 


illimité de can ats peuv 
triet. Le tement écrit du candidat doit accompagner la nemi- 
nation. Ceci peut être fait en remplissant et signant la formule de 
nomination, dans l'espace désigné à cet effet. 

En faisant les nominations, il est important dé se rappeler que les 
délégués qui doivent être élus seront responsables de la ligne de con- 
ganisation Coopérative qui verra à la vente non 
ais des animaux. 


conser 


duite adoptée par l'or 
seulement au grain n 
ivez obter es formules de nomination du secrétaire local 
té du W 1 en écrivant au Bureau-chef de la 
Compagnie, Edifice Wheat Pool, Régina. 


Saskatchewan Co-operative Wheat Producers Ltd. 


! 
BUREAU-CHEF .. 


Vous po 


de votre cor eat Pool, o 


.«. REGINA i 


…._.. 


La famille Rondeau nous égaya 
avec ses violons résonnants et 
Roséda au piano pour plusieurs 
minutes. C'est toujours un régel 
d'entendre cette famille musicien- 
ne. 

Rafle 

Le premier prix: un porc de| 

200 livres, don de la famille Si-| 


| méon Rondeau, fut gagné par M. 


H. Bouvier, de Lisieux. 

Le second: une dinde de 25 li-| 
vres, don de Mme Antonio Gré- 
goire, fut gagné par Mlle C. 
Deaust, de Gravelbourg. 

Le troisième: un minot de pa- 
täâtes, don de Mme Emile Bru- 
neau, fut gagné par M. Philippe 
Pelletier, de Willow-Bunch, 

Cinéma £ 

“Home in Indiana”, (pour adul- 
tes). 

“Song of Bernadette”, (à voir 
par tous). 

Rermarquez la date — lundi 
après-midi, le 15, et lundi soir; le 
mardi 16 et le mercredi 17. 


Le juge McNiven au 
Conseil du Travail 
OTTAWA-—Le juge D.-A. Mc- 


Niven, de la Cour suprême de la 
province de Saskatchewan, a é- 


|té nommé président alternant du 
Conseil national du Travail en! 


temps de guerre, a annoncé M. 
Humphrey Mitchell, ministre du 
Travail. 

La nomination, qui vient d'é- 
tre faite par arrêté en conseil, au- 
torise le juge McNiven à siéger 
comme président du Conseil en 
l'absence du juge M. B,. Archi- 
bald, qui retourne provisoire- 
ment au banc de la Cour supré- 
me de la province de la Nouvel- 
le Ecosse. 


| Montréal. Elle est en promenade 


DOULEURS 


——“ûà 


PHARMACIE DUNCAN 


Avenue Centrale 
PRINCE-ALBERT, SASK 
PRESCRIPTIONS 
ARTICLES DE PHARMACIR 
| BONBONS PAPETERIE ETC 
Téléphone 2155 


NOUS LIVRONS 


DR E. A. SHAW 
SPECIALISTE DES YEUX, 


OREILLES, NEZ ET GORGE 


Chambre 10, Edifice Mitehell 
Au-dessus de ls pharmacie Duncan 
léléphone 2110 Résidence 1888 

PRINCE-ALBENT, SASK 4 


DOCTEUR LEBLOND 


MEDECIN - CHIRURGIEN 


(Electro-Thérapie des amygdales) 
Bureau 
édifice Mitensf} 
Téiéphones 
3529 Résidence: 1149 
PRINCE-ALHERT, SASK 


suite 4-5-6, 


Bureau 


© | 

H.-J,. COUTU, CR. 
AVOCAT, NOTAIRE 

Suite 5, Edifice Imperial Band 


PRINCR-ALBERT, SASK. 
_— 


FRANK D. CULP 


OPTOMETRISTE 


(Spécialiste de la vue) 


1105, AVE CENTRALE 
Téléphone 2039 
PRINCE-ALBERT, SASK 


ET 
avec son mari depuis le ler o@e 
tobre chez ses parents, M. et Ymd 
Arthur Berlinguette 
Une adresse et de 


beaux 


h | 
nombreux cadeaux lui furent pr 


sentés à cette soirée qui était oré 


| ganisée par Mmes B,. Fogal et LOS 


Morissette. 


Guérisons 


| Nous sommes 


heureux d'a 
noncer que Mme Gilbert Phaneu 


est revenue le lundi 24 septem 
bre de l'hôpital des Soeurs Grise 
|à Régina où elle avait subi uw 
sérieuse opération, et que le jeu 
ne Maurice Minne qui avait ét 
|opéré d'urgence à l'hôpital Sts 
Joseph de Gravelbourg a pu, luÿ 
aussi retourner chez lui le jeudé 
27 septembre. 


A DIRE VITE 
Douze dragons gradés, 
Dix chaises sèches, 
Ciel si ça se fait, ses soins s0n4 
sans succès, 


A ————© ————— 2 
| 
LE MAGASIN DE 
LINGE 
POUR DAMES 


le plus complet en 
Saskatchewan 


| Grand assortiment et prix 
très moderes. 


MORGAN'S 


Avenue Centrale Prince-Albert 


UN SERVICE POUR 
LA VENTE DU GRAIN 


Notre agent peut vous donner 
des directives au sujet des 
règlements de la vente du blé 
et pour vos problèmes agri- 


coles. 


(38) 


Poudre antiseptique Le Page 
avec onguent 
Breyet no 20261] 


Remède merveilleux pour l’eczéma et autres maladies 


de la peau. Aux personnes 


qui sont affligées de l’eczé- 


ma, surtout celles qui ont essayé en vain différents re- 
médes, procurez-vous notre traitement sans délai, De 


nombreux cas déclarés incurables ont été guéris. Té- 
moignages assermentés à l'appui, que nous enverrons 
sur demande, 


Prix du traitement complet pour eczéma, $5.00, 


Pour toute autre maladie de la peau, $3.00, 


Compagnie Le Page 


347-13ème rue 


PRINCE-ALBERT, Sask, 


‘ 


Le festival de la Bonne 
Chanson à Storthoaks 


Afir téresser les éléves des différentes ecoles à leu nére 
€ ' e l'ACFA es organisateurs du Congré 1gérent 
n “rés écoles des paroisses sud-est de la province de 
« à présente es candidats dans un festival de 
; éanct eu à Storth 29 et 
: du Congres 
{ saque te ’ L = ——…_— 
pre u L 1é amies, donnaient éclat remar 
tés tifté sable à la fête et attestaient er 
INION éme temr té € 
L zèle de nstitutrice 

ENIOR 5010, & Les candidats 
‘ £ e de t . 

l € ces à Le Couvent de Bellegarde 

vs 
B Série Junior: S Denis 
160T£eS Fais dodo mon p't 
1 et ga 2 
, Pt Groupe de 4: Roland Turcotte 
dire Cut ’ gnifique oland Martine, Félix Georges 
Male page é Alphonse Martine Partons la 
Pr te ke mer est belle o2 
n G pe 6 1 Baise le la 
‘ Stort} Langue Français 9 
po t de Voiei les noms des enfants qui | 
ent Fe prirent pa à l'exécution de ce 
al Le de wrceaux, la! chant 
e e élève es Jacqueline Pauihu 
Sylvestre, Marguerite 
Paula M Rose 
le Lucille Morea 
Pilules Dodds 
gette Mahin, Nathalie Pa 8 
© POUR LES REINS 2 
La ingue fran ‘ était re 
powr présentée pa M: Anna Poi 
MAL DE DOS e 
MAL DE TÊTE Série Senior: Solo: Lucienne 

' ETÉ Sylvestre, “La jeune Huronne” 
L'IMPUR . 

DU SANG Le Couvent de Wauchepe: 
DOULEURS Série Junior: Solo: Louis Chan 
RHUMATISMALES regie. “Notre Chen 86% 
ET LES TROUBLES DES REINS Groupe de 3: Thérèse Isabey 


Laurette St-Pierre, Georgette St- 


2 


| 


LS GB LR er AE Ha OT, 


sorit pleines." C'est le temps de reprend 
va ensemencer plus de terre. Je ne suis pas 
mon année, 


de bons intérêts. 


du pays. 


liorations à la ferme. 
j'en ai mis de côté à chaque Emprunt." 


4 


ts 


SOYONS PRÊTS À 
ACCUEILLIR LE VENDEUR 


AU 


LES 


as E-PL il 


L'A LIBERTE ET LE PATRIOTE 


Les GAGNANTS du FESTIVAL. Zhykov ordonne une 


PAGE NEUF 


rre, “Berceuse Slave 82 d corgette Parad était came ti 
Groupe de Laurette St-Pie n petit navire”, - 4 HP d 
” Série Junior: d lib om 
e. Cx« ette St-Pie e Fe ; s + ‘ purge des 11 rairies 
Marie-Thérèse feat Ecole St-Thomas, Storthoaks: Soli: Georgina Béliveau, Ecole 4 d dE COLLECTE NATIONALE DE VETEMENTS à 
x ; : : ne d tar. Durham de Wolseley, 92% alleman es , 
} Be ‘ Serie Junior: G e du Mar y, #2 tes dei \ 
x ” | * . Serie Senior: (pour victimes a guerre) 
8: J we". » has nt ; LONDRES 1 f 
x na Toupin, “Le Bauer de, Lucienne Sylvestre, Couvent |, DU ler AU 20 OCTOBRE 
: “ ; si à Zhuk : « mm a 
Le dés PURE ” ie Bellegarde, 95% rw “ Ve 
Série Senior: Groupe de Rs Act Te nids se Groupes de 3 ou 4 Berli Î Portez vos dons à votre bureau de poste 
ve eh - ta e pierre ne Ct Série Junior : sie de él mie “+ = au Comité local de !a guys jy ù 
) s E ge ; . ouvent de Bellegarde (Par- ** P à È FLE : 
Le Éercouhe” (Er 78 Série Senior: eu set 
Série Senior: Groupe de 3: An Couvent de Forget (Evangéli- ‘°4S les PrOprIerau* L 
Le Couvent de Res Olenick, Marian Longphee, ne) 91% ries privees 1#asins € 
Série Junibr: S ne R | ad L'Hirondelle Groupes de 6 ou plus de p blicatic < 
Marnar 7 ) Série Junior: raiviqus, à né rem 
: pe de 3 6 D 16 £cole Durt Wolssler: Couvent de Bellegarde (Le District K mmandatura, [ 
ald Lachance, Bernard Grime coie DATE, É Baiser de la Langue Française er octobre 19495, (a) tou 
Le Chapeau d'Paiile 30) Série Junior: Solo: Georgina | 95% broci J es, albums 
Série Sénior: S \gnès G Be Ah! te dirais-je ma Série Senior: autre lit ntendnt d 
elir La, jeune H L mar 72 Ecole Ste-Anne de Wolseley  propagan s ti 
87 Ecole Ste-Anne, Wolseles: Notre Grand'père Noé) 92% rascistes, € s écrits ; = 
Groupe de 4 R Pets Ck un Senior: 5 Er Du Prix spécial offert par l'adju- p iation, par la rce, de pa , . Il 
line Martin, Alice Chat “ Souvenir eillard” | dicateur aux concurrents qui ont | trangers, ainsi que ettre autograp e € 1e 
Thérèse Marti Evangéline 1! le mieux réussi au point de vue ture dirigée contre l'Ur V " 
91: .« Groupe de 7: Emilda Dureault, | interprétation de leur*pièce: mé- | tique et autres Nations-Unies au R P -P Archambault S 
Ecole St-Edmond, Storthoaks: Hélène Béliveau, Irène Tour té par le groupe junior de l'Eco- ! toute littérature de guerre, « . . . . ’ .)e 
Sésté Junior: Groune de 4:1 gnv, Alice Dureault, Laura Du- le St-Edmond de Storthoaks, dans prenant des livres d'ét p ET Er LP 
: : uroupe de ' « : : 4 . La CP 
rent Dubois, Omer Carrière. Hé. |ret Yvette Bonnevilié, Lucie “ La Pimpolaise”. les écoles s, et la L'illustre religieux a été président de la commission 
éne Dubois, Georgette Dumaine, | Souchotte, Elaine Dureau, "No comsts rature t tant d'a permanente des Semaines Sociales durant 25 ans 
"” a! Grand'père Noé — 92%. UE = PR res l s 4 directeurs de : 
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Voilà l'héritage 


‘C'est l'automne. Mes récoltes sont rentrées, Mes granges 
ra la charrue. On 
mécontent de 


C'est la vaillance de nos gars qui m'a permis de conserver 
mon domaine et de cultiver mon champ en paix. 
ça, je pourrai laisser aux miens un assez bel héritage, en 
plus de mes Obligations de la Victoire, qui me i rapportent 
C'est certainement le meilleur placement 
qu'on puisse faire , . . . il est garanti par toutes les richesses 


Je me suis fait une bonne réserve d'Obligations, mais je vais 
en acheter envore, parce que bientôt il faudra faire des amé- 
Il faudra pas mal d'argent. 


Doublons nes achats... Les Obligations 


de la Victoire garantissent notre securite 


1 — Un seul emprunt par anr< 
2 -- Un objectif plus élevé 
3 — 12 mois pour payer 


DES OBLIGATIONS 


— Au Comptant 

— Au moyen de retenues sur le salaire 
— Par versements mensuels à la banque 
— Au moyen de la lettre de paiement différé. 


er. LS 
D) à 


(4 


de mon gars! 


Comme 


Mais 


D'ACHETER 


ACHETONS AVEC FIERTÉ DES 


Ÿ7 OBLIGATIONS du 9e EMPRUNT 


1 


LE COMITÉ MATIONAL DES FINANCES DE GUERRE 


oaks, 
niers: 
Organisateur général: le R.P 
Albert Joyal, O.M.I. visiteur des 
écoles pour l'A.C.FC, 
Organisation responsable: 


les 29 et 30 septembre der- | 


le 


cercle paroissial de l'A.C.F.C. de! est aussi 


Storthoaks. 


Président général du Congrès: daard”, 


M. Paul Pierret. 

Comité de réception: MM. Jean 
Paradis, Ernest Dubois, Jules 
Pierret. 

Comité de décoration: Mmes W. 


BRUXELLES —- On 


commence- 


catholiques. La liberté, qu'ap- 


ra bientôt à Bruxelles la publi sociales du Canada. pellent de leurs voeux ardents 
cation de “Pénélope” un magazine Les Sémaines sociales du Ca- | les Peuples trop souvent meur- 
féminin en deux éditions, dont nada vont donc célébrer, cette tris, égarés ou trompés, ne leur 
une française et une flar année, leurs noces d'argent, C'é- sera rendue, sur la foi de l'E- 
Son éditeur, Betsie Hollants, qui! tait en 1920, en effet, que Notre vangile, que dans et par la veri- 
l'éditeur du quotidien, prédécesseur de vénérée mé- te, cette imperceptible vérité, 
catholique, “De Nieuwe Stan-| moire, Benoît XV, tenait, si l'on dont l'Eglise est la colonne, dit 
explique ainsi le nom et peut dire, cette institution nais- saint Paul, et dont, membres 

Île but du nouveau magazine: “Il| sante sur les fonts baptismaux, choisis de l'Action Catholique, 


Le a des siècles de cela, 


Pénélope | 


à l’occasion de sa première ses- 


vous vous ferez, sous la haute et 


commençait sa longue veille, at sion dans la grande cité de es A r+4 

tendant Ulysse, travaillant € Montréal, Depuis, vos Semaines pare recrue es indéfce- 
. " : s É . 

guettant, dans sa foi inébranlable sociales ont grandi et se sont au 


Lemieux, Willie Toupin, Mlle N. Au cours des tristes dernières an- 


| Bellehumeur. 
Secrétaire-trésorier: M. Jean 

| Carrière. 

| Comité du restaurant et des 


jeux: MM. Octave Carrière, Ho- 
norius Millette. 

| Comité des tables: les Dames de 
| l'Autel —— Mme Arthur Chicoine,| 
présidente; Mme Ernest Duboi 
| vice-présidente; Mlle Rose-Hélène | 
| Millette, secrétaire, et Mmes Ho- | 


Remerciements 


Les organisateurs du Congrès | 
désirent remercier très vivement | 


les bienfaiteurs, les amis et tous 
ceux qui 
services divers: hommes, dames, 


norius Millette, Albert Blérot et} 
| J, Smitb. 


des femmes sans 
le monde entier, 


nées, 


dans ont vécu| 


| cette vie. Elles ont attendu et es-| 


péré le retour de leurs bien-ai- 
més: elles ont projeté et préparé 
un magnifique ‘jour à venir’, Ce 


jour est enfin arrivé. Après des | 


mois d'attente patiente, un père, | 


s, [un frère, un fils, un amoureux, 


| sont revenus au foyer”, 


+ Plus de 300,000 


| personnes acclament le 


Cardinal Villeneuve 


[Suite de la première page] 


ont travaillé dans les! 


| jeunes gens et jeunes filles. Leur | 
| dévouement a été magnifique et 
| leur collaboration très appréciée. 


| M. Edouard, Sr M. Thérèse, Sr 
| M. Vincent,Sr 
| Denis, 


| Jeanne-Nathalie, 
, Cayer, 


[à rapprocher 


| provinciales, 
|contre $13,159,883 en 


loutre, 
|lants ont des recettes de $337.- 


|sent pas la gravité du mal de dos | 


Réunion des institutrices 
Les institutrices suivantes 
taient présentes à la réunion qui 
eut lieu dans l'après-midi du 29 
septembre: Mère M. Ludovic, Sr 


M. Antoine, Sr M.| 
Sr M. Ignace, Sr M. El- 


zéar, Sr Adrienne St-Jean, Sr 


Milles Madeleine | 
Rose-Hélène Millette, Fer- 
nande Blouin, Marie-Rose Gau- 
thier, N. Belhumeur, Mme Eveli- 
ne Rivet. 


1853 millions dépensés 
| pour les cinémas 


en 1944 


OTTAWA — La fréquentation | 
des cinémas s'est caractérisée par | 


\ 
une semaine le cinquantenaire du 
couronnement de la Vierge de 
Guadeloupe comme patronne de 
l'Amérique latine et les fêtes at- 
teindront leur comble aujourd'- 


| hui. 
é- | 


A l'ouverture, l'archevêque 
Martinez a déclaré: “C'est avec 
une joie immense que nous as- 
sistons à une aussi grande glo- 
rification de la Vierge de la 
Guadeloupe, Reine du Mexique, 
patronne céleste de l'Amérique 


latine et Espoir de tout le con- | p] élargie, avec la liberté 
tinent américain”, | e clef de voûte de l'édi- 
Les cérémonies de lundi et la! fice, 


basilique étaient dédiées à l'Espa- 
gne. Mardi, c'était la journée du 
| Canada. Mercredi était dédié aux| 
| Etats-Unis, et jeudi à l'Amérique 
latine. Aujourd’hui on a couron- 
né de nouveau la statue de la! 
Vierge de Guadeloupe, et samedi, 
le congrès prendra fin par PE 
messe pontificale, 


nombre, 


E. le cardinal Villeneuve 


une expansion marquée de 1939 était accompagné, à son arrivée à} 


[à 1943, mais en 1944 les chiffres 


loffrent très peu de changement 
comparativement à l’année pré-| 


cédente. Les admissions payées en | N.-B.; Cyrille Gagnon, de Québec, 


1944 se chiffrent par 208,167, 180, 


recettes, 
d'amusement, s'élevent à $52,173,- 
325, au regard de $52,567,989 en | 
1943 et $34,010,115 en 1939. Les | 
taxes d'amusement, fédérales et 
perçues par les ci- 
némas s'établissent à $13,555,740 
1943. En 
les projectionnistes ambu- 


225 en 1944, perçoivent $67,767 
en taxes d'amusernent et décla- 
rent 1,422,412 admissions. 


Le dos et les reins 
malades crient 
au secours 


La plupart des gens ne réali- 


Les points, les contractions et 


| les élancements sont assez graves 
let font beaucoup souffrir, mais 
la maladie des reins, qui est la 
cause de ces malaises, est encore 
| plus'douloureuse et plus impor- 
tante. 

Une douleur dans le dos est un 
avertissement que les reins sont 
malades. 11 faut les sculager tout 
de suite 
“Doan's Kidney Pills’” le remède 
recommandé pour les maux de 
dos et la maladie des reins. 

Les pilules “Doan's” se ven- 


dent dans des boites grises, o-| 
blongues, avec notre marque de | 
d'érable, | 


fabrique, une feuille 
sur l'enveloppe. 
de contrefaçon. 
“Doan's”. 

Prix, 50 sous la boîte. 


N'acceptez pas 
Exigez Îles 


The T. Milburn Co. Lid. Toronto. Ont. À 


Achetez une boîte de} 


de 204,677,550 en | seil suprême 
11943 et 137,898,668 en 1939. Les Colomb, de New Haven, Connec- 
à l'exclusion des taxes | ticut. 


Hugh McDonald, d'Edmonton, | 
Mexico, de Nos Seigneurs John! 
Norbert Robichaud, de Moncton, | 


et de M. F, B. Matthews, du Con-| 
des Chevaliers de 


Assurez-vous 


pour vous assurer de la 
SERVICE GRATUIT 


que vous 
avez de la 


Faites subir à votre grain des épreuves 
de germination et des épreuves de croissance 


développées sous les bénédic- 
tions successives des Pontifes 
romains et les encouragements 
croissants de la Hiérarchie. Et 
c'est au lieu même de leur nais- 
sance que vous retournez, com- 
me en un pèlerinage de pieuse 
gratitude, pour commémorer les 
cinq! lustres d'existence et de 
travail, que la divine Providen- 
ce vous a accordés, et pour re- 
nouveler vos forces en vue d'u- 
ne nouvelle et fructueuse étape. 


Vous avez à bon droit choisi 
pour sujet de cette session ju- 
bilaire la juste et saine concep- 
tion de la liberté, sujet capital 
en effet, car de cette conception 
dépendent toute la santé du 
corps social, la réalisation du 


bien commun, en même temps | 


que le bien-être et la vraie fé- 
licité des individus, Avec rai- 


A | 
son, vous vous inspirez de cette 


célèbre Encyclique “Libertas”, 
dont les normes sont plus ac- 
tuelles que jamais, au lende- 
main d'une guerre universelle- 
ment dévastatrice, où le monde 
entend se reconstituer sur une 
base démocratique de plus en 


Encore faut-il que cette liber- 
té soit bien comprise. C'est ce à 
quoi la Semaine sociale de 
Montréal s'’emploiera efficace- 
ment, en mettant en lumière la 
vraie nature et la raison d’être 
de la liberté, qui est d'agir con- 


Huile pra 7 SAT No 4 


PARFUM PUR D'ORIENT 


pau. mystérieux, dura- 
ble, Développe attrait {r- 
résistible, troublant. Char- 
me votre amour. Bouteillé 
1 dr $100, par malle, port 
ayé (échantillon $025) 
Emballage discret, fa: 
ti. Commandez F P 
MERIE IDEALE ENRG. 
Casier 1352, Québec. 54 


bonne semence 


purêté de votre grain. 
VOYEZ NOTRE AGENT 


| 


Aussi, est-ce de grand coeur 
que Nous implorons pour vous 
les lumières et les énergies sur- 
naturelles, et que Nous envoy- 
ons à Nos chers Fils du Canada, 
en tout premier lieu à leurs vé- 
nérés Pasteurs et spécialement 
aux dirigeants, professeurs, as- 
sistants et bienfaiteurs de la 
Semaine sociale de Montréal, 
en la commémoration de ce 
XXVe anniversaire, Notre Bé- 
nédiction Apostolique, Du Vati- 
can, le 30 août 1945, 


PIUS PP. XIL 


EE 


9th VICTORY 
OCTOBER 22 TO 
NOVEMBER 10 


NO wW LETÉ WIN 


rue PEACE 


L 


THIS MESSAGE CON 
FRISUTED TO THE 


SASKATCHEWAN WAR 


FINANCE COMMITTEE 


BY 


LS 


REGINA BREWERY 


PRÈNEZ LES 


É PILULES MORO 


MONTREAL 19 


LIMITED 


1séé S7-DENILS. 


Un 


Ces amours d'enfants ... et de parents 


Quelle figure ennuyée 
tu az! Que t'est-il arrivé? 
Ne m'en parle pas, me 
répond mon amie. J'arrive de 
chez Elise, où j'espérais pas- 
ser quelques bonnes heures 
en sa compagnie. Tu devines 
ce qui s'est passé? 
Peut-être Les enfants! 
_—Eh oui, ses enfants! Ce 
sont des amours, je l'admets; 
ils sont beaux, ils sonf fins, 
c'est vrai, et il n'y a pas qu'el- 
le à le penser. Mais aïoue 
que, en entendre continuelle- 
ment pendant une heure et 
plus, cela devient fatigant. 


» 


Je concède qu'une jeune 
maman a le droit d'être fié- 
re de ses bambins et de se 


plaire à les faire admirer: | 


c'est naturel. Moi-méme j'ai- 
me beaucoup les pelils en- 
fants. Mais j aime également 


veux-méme une allenlion qui 
{latte leur enfantine vanile 

Et Elise trouve que mes vi- 
sites sont trop rares... Peux- 
tu m'en blämer? 

Non certes, et je suis sur- 
prise qu'avec tout le bon sens 
que je lui connais, ton amie 
ne s'apercoive pas du tort 
qu'elle cause à ses enfants 
lle les habilue ainsi à se 
croire Le grand centre d'at-} 
traction de la maison; elle 
leur inculque  inconsciem- 
ment une suffisance insolen- 
te dont ils ne se départiront 
que difficilement et non 
Isans de multiples avaries 
liorsque, plus tard, ils vien- 
Idront en contact avec leurs 
semblables. 

Cet exemple, loin d'être 
unique, nous porte à regret- 
ter les logis d'autrefois, où 
lil y avait toujours une cham 


à causer dans la tranquillité | bre destinée aux ébats el aux | 
et Le calme. Il me semble que | jeux des enfants. C'était l'é-; 
lorsque j'ai payé mon tribut | poque où il n'était jamais | 
de louanges émerveillées | question de subir leur tyran- 


la pauvre Elise pourrait bien | naissance que si on en exprt-| 
envoyer ses héritiers jouer | mail le désir. Même avec l'és- 
ailleurs jusqu'à la fin de mapace restreint de nos logis] 


| 
| 
pendant un quart d'heure, nie, où on ne faisait leur con- | rt 


visite. Elle n'y pense 24 ave Frames à il serait possible, ! 


pas. Mieux que cela, on croi- 


rait que ce sont Pierrot ctine pièce 


Vonnetle qui sont tenxs de 
recevoir les invités, de soute- 
nir la conversation, d'amu- 
ser les gens en s'exhibant de- 
vant eux comme sur la scène 
d'un théâtre. Si je cherche à 
faire dévier les propos, à sus- 
ciler un intérét quelconque 
chez Elise, elle ne m'écoute 
que d'une oreille, toute prise 
par les enfants: elle tolère 
et encourage presque leurs 
interruptions parfois fort im- 
polies, el approuve leurs pe- 
tiles intrigues, menées avec 
habileté, en vue d'attirer sur 


il me semble, de réserver u- 
quelconque pour 
Les enfants, et, ce qui est en- 
core plus nécessaire, de les 
habiluer à y demeurer quand | 
il y a des visiteurs, au salon. | 
Que les mamans n'oublient | 
done pas qu'elles peuvent) 
bien élues leurs petits sans | 
pour cela négliger leurs de-| 
voirs d'amitié, el qu'une é-| 
lémentaire politesse, je pour- | 
| 
! 
| 


rais dire charité, exige pour | 
leurs invités une réception | 
gracieuse, où l'intimilé n'est 
pas sans cesse interrompue | 
par de turbulents lutins. 

Alyne AUCLAIR | 


Q.—Mon père est mort il y 4 
quelques années, Nous sommes 
quatre enfants à partager son 
héritage qui consiste en un 
“carreau” de terre. Le dartage 
n'est pas encore fini, Un des 
garçons a eu tout près de $1,700, 
un autre $750, le troisième seu- 
lement 890 et moi qui suis la 
plus vieille je n'ai eu que $S380. 
Celui qui a reçu le plus deman- 
de encore cette année deux 
cents piastres, sinon il nous me- 
nace de faire régler cela par 
l'armée. Le carreau de terre n'a 
rapporté cette année que 120 


minots de blé. Que faire? — | 


UNE QUI EST EN PEINE 


R.—Le meilleur conseil que je| 


puisse vous donner c'est d'exposer 
votre cas à un notaire ou à un 
avocat, qui pourra vous conseiller 
mieux que moi. Si votre père a 
laissé un testament, 
que l'un des enfants en ait plus 
que les autres, il n'y a pas grand’- 
chose que vous puissiez 
Mais s'il a décidé que son hérita- 
ge soit partagé également entre 
tous ses enfants, ou s'il n'a pas 
laissé de testament, et que l'ainé 
des garçons cherche à arranger 
les choses trop à son avantage, 
vous pouvez l'en empêcher. Le 
notaire vous indiquera la maniè- 
re de procéder. Quant aux mena- 
ces de votre frère d'amener l'ar- 
mée dans le conflit, n'y ajoutez 
pas foi; la milice n'a aucun con- 
trôle sur ces sortes de litiges. 
° 

Q.—Est-ce que la nouvelle 
société qu'on appelle “Filles d'I- 
sabelle"” est approuvée par les 
autorités religieuses du dioce- | 
se? — UNE INTERRESSEE. | 

R.—Je vous suggère de vous a- 
dresser à S. Exc. Mgr G. Cabana, |! 
archevêque-coajuteur de St-Bo- | 
niface. | 

En soi la Société connue sous | 
le nom Ge “Les Filles d'Isabelle” | 


Mesdames, vous souffrez 


"ANEMIE SIMPLE? 


Votre Sang est Pauvre en Fer? 


Mesdames et demoiselles, si l'anémie “simple” 
vous rend faibles, vous fait sentir 
épusées: cet étal peut provenir d'une ir 
sance de fer clans le sang. Alors, essayez dès 
maintenant les tablettes de Composé Lydia 
E. Piukham avec addition de fer. Les 
TABLETTES Pinkham's sont un moyen très | 
simple de vous refaire des globules rouges | 
et vous redonner des forces et de l'énergie. | 
Les Tablettes Pinkham's sont undesmeilleurs 
toniques ferrés que vous puisses employer! 


TAGLETS. Le 


[avec addition de ter ) 


exprimant | 


faire. | 


[n'est pas défendue.C'est à l'E- 
| vêque du lieu à décider s'il est 
opportun ou non d'en permettre 
l'introduction dans son diocèse. 
e 

Q.—Est-ce que ce serait man- 
quer à la bienséance pour une 
jeune fille que d'envoyer une 
carte à son ami à l’occasion de 
l'anniversaire de celui-ci? J'ai 
vu de ces cartes en vente dins 
les grands magasins. Pourtant 

| j'ai souvent lu qu'une jeune 


fille ne doit jamais envoyer de 
carte à un jeune homme, 
Qu'est-il mieux de faire? 
SONGEUSE. 

| R.—Il est mieux de n'en pas; 
envoyer. 


® 
Q—On me dit qu'il est per- 
mis de manger du canard sau- 
vage le vendredi. Est-ce vrai? 
Est-il permis de manger de l'oie 


| 


| sauvage?—PASSE-ROSE et U- 
| NE QUI EN A MANGE, | 

* R.—Si le canard est de la clas- | 
(se de ceux qui ne vivent que| 
dans l'eau et qui ne se nourris- 
sent que de plantes aquatiques, 
il est permis d'en manger le ven- | 
dredi. 

La loi de l’abstinence défend 
de manger de l'oie sauvage, | 

. ‘ 
Q.—Que devrait être le poids 

normal d'une jeune fille de 21 

ans, mesurant cinq pieds un 

pouce et demi? —PEE-WEE, 

R.—Environ 118 

LE) 

Q—On me dit que les “ill 

pickles” tirent leur nom d'une 

plante; est-ce exact?--JE LES 
AIME. 

R—Oui, et en 
nomme “fenouil” ou “an 
en met une tige dans 
cal de cornichons. 

. 

Q—La mariée doit-elle en- 
trer à l'église au bras gauche de 
son père? Et pour sortir, au 

bras de son mari, de quel côte 
se place-t-elle?—AMIE. | 

R.—Elle entre au bras gauche | 
de son père, et elle sort au bras 
droit de son mari. 

L 

Q.—Je possède un grand cou- 

vre-lit erocheté à la main, tres 

joli, mais j'hésite à m'en servir 
car:il me semble qu'il n'est plus 
de mode. Qu'en pensez-vous? — | 

AMIE. 

R—Les jolies choses sont tou 
jours de m Hâêtez-vo l'ex- 
hiber ce trésor que ssodez 
et vous ferez bien des envieuses.… | 

LOUISE | 


livres 


français on la 


JUS ! 


Recettes 


Soupe dorée 
table de gras 
table de farine 
thé de sel 
2 taéses d'eau ou de bouillon 
2 tasses de carottes râpées 
2 tasses de Jait 
Un peu de poivre 
Un peu de muscade 
2 <€. à thé de persil haché 
Faire une sauce avec le gras, 
la farine et l'eau. Ajouter les ca- 
rottes et cuire jusqu'à ce qu'elles 
soient tendres. Couler à travers 
ssoire et ajouter le lait 
ad, Assaisonner et servir bien 


Rôties ou fromage 


tasses de lait 


s 


à table de gras doux 


2 c 
1 c, à table de moutarde 
1 c. & thé de sel 


Un peu de poivre 
oeufs 


tÀ 
1 tasse de fromage râpé 
Laisser tremper les croûtes de 
le lait pendant quinze 
Verser dans une casse- 
Ajouter le beurre et les as- 
saisonnements et réchauffer len- 
Incorporer les blancs 
battus. Cuire une minute 


dans 


ites 


tement 


d'oeufs 


et ajouter le fromage râpé. Quand| 


le fromage est bien fondu, verser 


sur des rôties ou des biscuits so-| 


das 
Tarte à la citrouille 


2 tasses de citrouille cuite, en 
purée 

3 oeufs séparés 

1 tasse de sucre brun 

4 de €, à thé de sel 

2 c. à thé de muscade 

1% ©. à thé de gingembre 

©. à thé de clous de girofle 

Ys de €. à thé d'épices mélan- 
gées 

4 de c. à thé de cannelle 


3 tasses de Jait, amené au point | 


d'ébullition 
Ajoutez le sucre, les épices, les 
jaunes d'oeufs à la citrouille cui- 
te, mélanger parfaitement. Ajou- 
ter le jait chaud, incorporer les 


| blancs d'oeufs battus en neige 


ferme, Verser dans une abaisse 
non cuite. Mettre au four chaud 
(400 F.) l'espace de 10 minutes, 
abaisser la température à 350 


| pour le reste de la cuisson, envi- 
; ron 30 minutes. 


Cette recette donne une tarte 
de grande dimension ou deux 
tartes moyennes, Vous pouvez 


servir la tarte telle quelle, elle 
est délicieuse, mais pour une oc- 
casion spéciale, ajouter un monti- 
cule de crème fouettée sur chaque 
portion, ainsi qu'une cuillerée à 
thé de miel. 


12 octobre 
Yvonne Legal, Ste-Geneviève. 
Lucie Desrochers, Mariapolis. 
Denise et Madeleine Rémillard, 
St-Malo. 
Thérèse Tessier, Elm Creek. 
Léon Brunet, St-Joseph. 
Reynald Lauzé, St-Jean-Baptis- 
te. 
Laurent Paquette, St-Malo. 
13 octobre 
Irène Marion, St-Jean-Baptiste, 
Gérard Abraham, Ste-Rose, 
Georges Bazir, Rathwell. 
Léo Vouriot, La Salle. 
Eveline Gagnon, La Broquerie. 
Angèle Desrosiers, Somerset, 
Lucienne Lambert, St-Malo. 
Rosa Le Tilly, Laflèche, Sask. 
14 octobre 
Simone Manaigre, Lorette, 
Clément Régnier, Celtic, Sask. 
Joyce Prystupa, Léoville, Sask. 
15 octobre 
Louise Nault, Thibaultville. 
Marcel Bourgouin, Thibaultvil- 
le 
16 octobre 
Désiré Gaultier, St-Lupicin, 
Theresa Cobbe, St-Léon. 
Cécile Gagnon, La Broquerie. 
Léon Tougas, Ste-Anne. 
Doris Tessier, St-Pierre. 


! 
Simone Damphousse, Letellier. 


Simone Desrosiers, St-Malo. 
17 octobre 
Henri 
re 
Simone Dubois, Ste-Anne. 


|  Marie-Ange Chaboyer, St-Lau- 


Rachelle Gosselin, St-Malo. 


Thérèse Morin, Gravelbourg, 
Sask 
Fernande Larose, Ferland, 
Sask. 
18 octobre 


Marie-Thérèse Rey, Grande- 
Clairière. | 

Berthe Balcaen, La Broquerie.! 

Raymonde Ouellette, Laventu- 
| re, Sask 

Pauline Dumélie, Laflèche, | 
Sask : 

Lucie Brisebois, Ferland, Sask 


Raymond Chatel, Woodridge. 
Andy Ross, Woodridge. 


ses de croûtes de pain se 


Charles, Grande-Clairiè- | 


Annette Moreau, Grande-Clai- 


LA LIBERTE E 


Lucien 


lieutenant-géneral 
| K. Truscott qui a remplacé le gé- 


Le 


réral Georgé S. Patton, comme 
commandaft de l'armée d'occupa- 
tion en Bavière. 


'Réintégration posthum 
d'un professeur 
allemand tué 


LONDRES -- Le ministère ba- 
varois de l'Instruction publique a 
formellement annulé l'“expulsion 
de la faculté de l'Université de 
Munich”, prononcée en 1943 con- 
tre le Dr Kurt Huber, professeur 
de psychologie internationale. Le 
professeur Huber ‘était l’un des 
auteurs d’un pamphiet anti-nazi 
| distribué À l'Université de Munich 

par un groupe d'étudiants dirigés 
par Hans Scholl. Le professeur 
Huber et Hans Scholl furent tous 
deux exécutés par la Gestapo. 
| Tous deux étaient de fervents ca- 
tholiques. ï 


————— 1 


Le martyre de la 
Pologne catholique 


Peu de pays ont été aussi é- 
| prouvés par la guerre que la Po- 
|logne, Car outre les pertes ma- 
térielles nombreuses qu’elle a su- 
bies, ses valeurs spirituelles, plus 
importantes encore ont été consi- 
'dérablement  dilapidées. Alle- 
|mands et Russes se sont attaqués 
tour à tour avec fureur à l'Eglise 
polonaise. Cinquante pour-cent de 
ses prêtres ont péri. Cinq mille au 
moins sont morts des coups et des 
souffrances endurés. Les séminai- 
res ont été fermés. Une bonne 
{moitié des paroisses est actuelle- 
ment sans pasteur, Plusieurs siè- 
ges épiscopaux sont vacants. La 
presse catholique a été supprimée, 
Le département ou ministère des 
Affaires religieuses n'existe plus. | 
Et dans cette grande détresse les 
catholiques polonais se trouvent 
isolés du reste du monde. Toute 
communication avec le Saint- 
Siège est particulièrement inter- 
dite à leurs chefs. 


T LE PATRIOTE 
— L'enseignement 
religieux banni dans les 
écoles d'Allemagne 


té ns 


[Suite de la première page] 


les écoles confessionnelles Quand 
les Nazis supprimèrent les écoles 
confessionnelles, ils voulurent 
créer l'impression qu'ils agis- 
saient selon le désir des parents 
C'est pourquoi ils organisèrent 
ces ‘“plébiscites” dérisoires contre 
lesquels s'élevèrent, dans des ser- 
mons et des lettres pastorales très 
clairs, le cardinal Faulhaber, ar- 
chevêque de Munich, et Mgr Bor- 
newasser, évêque de Trier. 
Violation du Concordat 

Les évêques allemands signalè- 
rent souvent que la suppression 
de plusieurs milliers d'écoles con- 
fessionnelles constituait une grave 
violation au concordat du Reich 
avec le Saint-Siège, du 20 juillet 
1933, qui stipulait à l’article 23! 
“La rétention des écoles confes- 
sionnelles catholiques et l'établis- 
sement de nouvelles écoles sem- 
blables sont garantis, Dans toutes 
les villes où des parents ou des 
gardiens le demanderont, des éco- 
les élémentaires catholiques se- 
ront établies, pourvu que le nom- 
bre d'élèves soit suffisant, en ac- 
cord avec les standards prescrits 
par l'Etat, qui tiendra compte des 
conditions locales”. 


Cause de désunion 


Ce problème des écoles mena- 
ce de devenir un sujet de que- 


Vient de paraitre 
LA VIE DE PASTEUR 


Les Editions Granger présen- 
tent une réimpression tres soignee 
de cet ouvrage célèbre. René Val- 
lery-Radot nous raconte au jour 
la vie si remplie et si 
utile de Pasteur. De sa naissance 
en 1822 à sa mort en 1895, nous 
voyons se dérouler ce beau 
d'un intérêt soutenu et profondé- 
ment émouvant. 


le jour 


Origines modestes de Pasteur 
Son attachement à sa famille, 
Pasteur dans l'intimité, dans ses 
joies, ses peines, ses luttes, son 
dévouement à l'humanité, Pas- 
teur dans sa gloire, toujours ef- 
facé cependant, ne cherchant ja- 
mais que le triomphe de la vérite 
Il y avait en Pasteur un besoin 
de compatir et de soulager, un 
sentiment humanitaire qui le fai- 
sait pour ainsi dire citoyen du 
monde entier. Soulager, consoler, 
relever l'idéal de vie chez tout 
être humain, grande et noble tà- 
che que chacun dans sa mesure 
doit s'appliquer à remplir. Pas- 
teur l'accomplissait de son mieux. 
L'action qu'il exerçait était à la 
fais individuelle et collective 
Nul ne pouvait sortir d'un entre- 
tien avec lui ou l'entendre dans 
assemblée emporter 
une ardeur au travail, un besoin 


une sans 


| de dévouement. 


Un des témoins de sa vie, M 
Roux, disait en parlant de 


relle amère, En Thuringe, par 
exemple, qui se trouve occupée 
par les Russes, et où on a ins- 
taillé un gouvernement alle- 
mand local composé presqu'u- 
niquement de socialistes et de 
communistes, un décret du gou- 
vernement dit que ‘pas un pro- 
fesseur ne devra donner d'ins- 


maître: “ Sa pensée opiniâtre 
s'attachait aux difficultés et fi- 
nissait par les résoudre, comme la 
flamme intense du chalumeau, 
constamment dirigée sur un corps 
réfractaire, finit par le fondre” 
On pouvait dire de sa bonté qu'el- 
le était semblable à une flamme 


Comment éviter un 
conflit entre les 
grandes puissances 


“Au lendemain de la victoire | 
les nations de l'univers se trou- | 
vent en présence d'une situation | 
dans laquelle la Russie et les| 
[puissances occidentales doivent | 
len venir à un ‘“modus vivendi” 
basé sur la confiance mutuelle 
sans quoi le monde entrera dans 
une ère de trêve armée où le dan- 
ger d’une guerre nouvelle et tout 
à fait catastrophique sera sans 
| cesse présent”. Ainsi s'exprime | 
|en page éditoriale le Canadian 
| Register, une publication catholi-| 
| que romaine reconnue, dans son 
édition courante. 

Le Register publie sept éditions 
hebdomadaires, cinq dans l'On- 
tario, une en Colombie-Britanni- 
que et une dans le Québec, en an- | 
glais. L'article de tête apparaît 
dans les sept éditions. 

“Devant un dilemme aussi af- 
|freux tous les hommes de bonne 
volonté devraient désirer tendre 
tous leurs efforts en vue d'obvier 
aux désastreuses conséquences 
d'un conflit, écrit le Register. 

“Il est d'intérêt vital et im- 
|médiat que les Russes, d'une 
|part, et les Américains et les] 
|Britanniques, d'autre part, s'ef-| 
forcent de se comprendre et, par | 
le moyen de cette compréhension, 
s'emploient à faire disparaître 
toute méfiance”, | 

“Si l'univers craint un conflit 
entre les grandes puissances exis- 
tantes ce n'est pas tant à cause de 
leurs différends basiques qu'à 
cause de ce miasme de souçon et 
de méfiance qui a pris naissance | 
lentre elles”. | 


Rescapé du camp de la mort de 
Dachau, en Pologne, un jeune 
| Juif français vient de se suicider 
à Paris, à la suite dé tentatives 
vaines pour passer en Palestine 
afin d'y recommencer sa vie, 


Le 


| communauté”, 


| guerre, il 


truction religieuse, même en 
dehors de l'école”. Ceci est un 
changement radical avec ce qui 
existait en Allemagne avant 
1933, alors que l'instruction re- 
ligieuse (protestante aussi bien 
que catholique) était donnée 
dans les écoles par des profes- 
seurs laïques. Le décret thurin- 
gien déclare que l'instruction 
religieuse pourra être donnée 
dans les écoles par des ecclé- 
siastiques, mais qu'elle ne fait 
pas partie officielle du cours 
d'études. Revenant aux profes- 
seurs, le décret dit: “Toute ten- 
tative d'influence religieuse ou 
anti-religieuse sur les enfants 
est interdite”, 


Influence russe 


A Berlin, le président du parti 
social démocrate, Grotewehl, au 
tours d'une assemblée officielle, 
critiqua les conférences de Fulda 
et de Treysa, exprimant le regret 
que “les cercles ecclésiastiques 
soient allés aussi loin que de de- 


ardente et active, Les tout-petits, 
qui ne voyaient en lui qu’un hom- 
me très bon se penchant vers eux, 
devaient plus tard en se rappe- 
lant son visage grave mais au 
doux sourire, se rendre compte 
| que la science ainsi comprise réu- 
| nit la grandeur intellectuelle et 
|la grandeur morale, 

| “Nulle considération, disait 
| Pasteur, ne m'empêche de défen- 
| dre ce que je tiens pour vrai, 
quand j'ai pour garant de mes 
convictions de solides preuves 
scientifiques”. Et comme il avait 
toujours de solides preuves scien- 
| tifiques, il fut un lutteur terrible. 
| Dans la poursuite et la défense du 
vräi, sa force atteignait à la vio- 
lence. “Je les ferai bien marcher, 
disait-il de ses contradicteurs, il 
faudra bien qu'ils y viennent”, Il 
ne se reconnaissait pas le droit 
d'être faible. 

. Et chez ce même homme, quelle 
tendresse filiale et paternelle, 


Savoureux . 


Winnipeg, Mon 


économiques! 


Roulés au porc MAGIC’ 


1 tasse farine 


Tomisez ensemble ! er Foudre à Pâte 


M ©. à thé sel 


1 oeuf battu 
tj tasse lait 


21c. à soupe shortening rondu 


Graissez 1 


ent une poèle. Faites 6 crêpes 


minces de 5” de dinmètre. Quand brunies des 2 
côtés, déposez au milieu une garniture faite de 
14 tasse de viande de porc cuite hachée humectée 
avec | tasse de sauce blanche ou autre. Roules 


les crêpes. dispotez sur plat chaud 
du reste de sauce. 


et recouvrez 


Fabrication canadienne 


Les Franco-Ontariens ont 
perdu un grand défenseur 


MONTREAL--Le R. P. Charles 
Charlebois, O.M.I., religieux mo- 
dèle et patriote admirable, l'un 
des fondateurs du journal “Le 
Droit” et pionnier de la cause 
franco-ontarienne, est décédé à 
12 h. 45, à l’hôtel-Dieu de Mont- 
réal, le 5 octobre, à l'âge de 73 
ans et il mois. Sa mort plonge 
dans le deuil ontre sa propre fa- 
mille, la Congrégation des RR 
PP, Oblats de Marie-Immaculée, 
le clergé canadien, les citoyens 
des diverses paroisses et villes où 
il a passé, ainsi que tous les 
Franco-Ontariens en général. 

Le RP. Charles Charlebois 
s'est dépensé au service de l'As- 
sociation canadienne - française 
d'Education d'Ontario pendant 
un quart de siècle, de 1909 à 1934, 
Il fut l'un des fondateurs du 
“Droit” dont il fut pendant 18 
| ans l'âme dirigeante. Il fut aussi 
l'inspirateur de l'Ecole Normale 


de l'Université d'Ottawa. Le R. P.| 


Charlebois a été la cheville ou- 
vrière et la puissance d'inspira- 
tion de la victorieuse résistance 
des Franco-Ontariens lors des 
grandes luttes scolaires. 

Le KR. P, Charles-Borromée 
Charlebois naquit à Sainte-Mar- 
guerite-du-lac-Masson, comté de 
Terrebonne, le 4 novembre 1871, 
de Hyacinthe Charlebois, culti- 
vateur, et d'Emérence Chartier. 
| J1 fit son cours classique au col- 
lège de l'Assomption, de 1883 à 
| 1884, et à l'Université d'Ottawa 
de 1884 à 1889. Il fit ses études 
théologiques au scolasticat St- 
| Joseph d'Ottawa, de 1890 à 1896. 


quelle pitié pour les maux de|Il prononça ses voeux perpétuels 
l'humanité, quel amour pour les | au scolasticat, le 8 septembre 1891. 
faibles, les malades et les enfants! | Il obtint sa licence en philosophie 


mander des écoles confessionnel- 
les. à un moment où nous avons 
tellement besoin d'unité et de 


I1 faudra concilier | 


Il sera sans doute nécessaire, 
pour le moment, de s'accormmoder | 
d'un système temporaire, à cause 
de la rareté de professeurs quali- | 
fiés non nazis. De même, un grand 
nombre d'écoles ont été bombar- 
dées et sont inutilisables. Toute- 
fois, la majorité des catholiques | 
allemands et protestants sont ap- | 
paremment réfractaires à l'idée] 
d'accepter une solution perma-| 


nente qui ne tiendrait pas suffi-| 


samment compte des droits des 
parents, 


Quand on écrira l'histoire de la 
est probable qu'une 
des réussites les plus chantées se- 
ra celle du port flottant Mulberry 
qui fut construit en Angleterre 
pour fins d'invasion au coût de 
$110,750,000. Les Canadiens du 
“front national” pourront admirer 
la merveille qu'est ce port par 
une miniature qui, sous la com- 
mandite conjointe de la compa- 
gnie Hudson Bay et de l'Enginee- 
ring Institute of Canada, est ac- 
tuellement en tournée d’exposi- 
tion à travers le pays, expédié par 
le War Office britannique. 


MARISE DUCLAU er 


Jack Sprait - je 
vous présente 
ma mère, 


 { 


En 1881, Pasteur fut élu à l’A- 
cadémie Française, A la veille de 
son élection, il se plia de bonne 
grâce aux visites traditionnelles, 
sollicitant l'appui des académi- 
ciens pour le jour du scrutin. Un 
seul membre de l'Académie Fran- 
çaise ne voulut pas recevoir la vi- 
site de Pasteur, ce fut Alexandre 
Dumas, fils. “Je lui défends, di- 
sait-il, de venir me voir, c'est moi 
qui irai le remercier de vouloir 
bien être des nôtres”, 

Les moulages oris sur le visage 
après la mort sont toujours émou- 
vants. Avec celui de Pascal et ce- 
lui de Beethoven, le masque de 
Pasteur est l’un des plus expres- 
| sifs et des plus beaux qui soient. 
| Ce que le visage de Pasteur ex- 

primait æar dessus tout, c’est l'é- 
nergie, la volonté, la concentra- 
tion de la pensée, l'attention qui 
ne lâche plus l’objet sur lequel 
elle s’est fixée. On est frappé par 
la simplicité — cette sorte de sim- 
plicité qui n'appartient qu'à la 
vraie grandeur, 


LA VALEUR DES COUPONS 
| A ETE AUGMENTEE 


Tous les changements sont ef- 
fectifs à partir du 11 octobre, jour 
où les coupons de cette semaine 
| deviennent valides, 


sa famille 


J'ai un fils dans 
l'aviation ! 


Je prie chaque soir. 


| de l'Université d'Ottawa, en 1892. 
{11 fut ordonné prêtre par Mgr 
| Joseph-Thomas Duhamel en la 
basilique-cathédrale Notre-Dame 
d'Ottawa, le 8 juin 1895, 

| Le R. P. Charlebois fut d'abord 
économe du Juniorat du Sacré- 
Coeur, de 1896 à 1897. Il devint 
Fensuite professeur de sciences au 


scolasticat Saint-Joseph, de 1897Hull. 


à 1898. Il fut nommé vicaire à 
| Mattawa en 1898, où il y demeu- 
ra un an. Il devint ensuite écono- 
me à Saint-Paul-des-Métis, dans 
l'Alberta, de 1899 à 1901 Le Pè- 
re Charlebois fut deuxième 
curé de la paroisse Sainte-Famille 
d'Ottawa, de 1901 à 1913. Après 
quoi, il demeura deux ans au sco- 
lasticat St-Joseph de 1913 à 1915, 
Il devint alors vicaire à Notre- 
Dame de Grâce à Hull, où il de- 


meura jusqu'en 1934 

Le R.P. Charles Charlebois 
fut nommé premier directeur et 
| supérieur du scolasticat de l'Im- 


macçulée-Conception à Ste-Aga- 
the-des-Monts, en 1934 et y de- 
meura jusqu'à cette année, Pen- 


dant son séjour à Ste-Agathe, il 
fut maître des novices pour les 
Frères convers. 
| Le KR, P. Charlebois avait été 
ne qe à l'hôtel-Dieu de Mont- 
réal il ya quelque temps 

L'un des fondateurs du “Droit” 
dont il fut directeur durant 18 
ans, le R. P, Charlebois, O.M.I., 
{fut l'âme dirigeante de l'Asso- 
|ciation d'Education pendant un 
| quart de siècle 
| “Le Droit”, lui-même dans le 
| deuil par la mort de l'un de ses 
| fondateurs, sympathise avec tous 
{ceux qui pleurent la disparition 
du “Père Charles”, figure qui res- 
| tera légendaire dans la mémoire 
de tous les Franco-Ontariens. 


La dépouille mortelle a été ex- 


| posée au presbytère St-Pierre- 
| Apôtre, 1201, rue Visitation, à 
Montréal, jusqu'à lundi, alors 


qu'un service a été chanté en l'é- 
glise St-Pierre à 11 heures. La 
dépouille mortelle a été ensuite 
transportée à Ottawa, 

Le corps a été exposé à l'Uni- 
versité d'Ottawa, Lundi soir, à 
8 h., a eu lieu la translation des 
restes en l'église du Sacré-Coeur 
où a été chanté un service pour 
Îles enfants, à 8 h, mardi matin, 
et un autre service pour les adul- 
tes, à 9 h. 15. L'inhumation a eu 
lieu au cimetière Notre-Dame de 
(Le Droit). 


Des livres 


Monseigneur Provencher 
et son temps 
par Donatien Frémont 
L'exemplaire, franco $1.00 


Souvenirs 
d'un Missionnaire 
par A.-G, Morice, O.M.I. 
L'exemplaire, franco $1.00 


Pierre Radisson | 


| 
| 
% 


intéressants 


L'Art d'être heureuse 
a par Annette Saint-Amant 


k 4 L'exemplaire, franco $0,75 


Soixante ans d'Apostolat 
par Mgr Emile Grouard, O.M.I. 
L'exemplaire broché, 
franco $1.00 
L'exemplaire, relié 
(toile rouge) franco $1,35 


roi des coureurs de bois Ecoles de Maris 
par Donatien Frémont par Charles Maurel 
|}} L'exemplaire, franco $0,75 L'exemplaire, franco $1.00 
! 
| 
| En vente à 


"LA LIBERTE et LE PATRIOTE‘ 


619, avenue MeDermot 


depu tem 
je pri vous 
saviez comme je 
pris chaque soir 
pour lui, 


Winnipeg, Man. 


Par McEVoy et Striebel 


lU ne 
‘ parle 
\ pas 
encore, 


l 


w. 12 octobre 1945 


NOTRE FEUILLETON 


PÉCHEUSE D'ÂMES | 


Par COLETTE HENRI-ARDEL 


Reproduit avec l'autorisetion de le Société des Gens de Lettres. 


NUMERO 6 


Feine était der- 
enveloppa du re- 
sage douloureux. 


U se retourna brusquement 
rière ! Avec compassior 
gard la silhouette en de 


Ai 
7 


Pauvre amie! La blessure est encore à vif, 
n'est-ce pas? 

Elle s'était laissée tomber pesamment sur le 
lit de repos. Î1 s'assit auprès d'elle et jui prit les 
mains, Elle poursuivait 

Ou e ne puis me faire à cette idée: ne 
jamais la reve J'avais accepté le vide de son 
absence, parce que je la savais heureuse, comblée 
par leur am Mais devant cet amour en fail- 

te, mon co se révolte; je ne suis plus qu'une 
mére déchireée, qui appelle son ‘petit 

Qu'allez-vous fair: a pauvre enfant? 

T 11e e I f ne, pc e dis- 
traire de moh chagrir J'a ne éleve chaque ma 
ter Josette de Brennes: elle est dé euse, elle me 
fait cal p de bie Le ieud + passe A ; 
née r 1 zone, à à place de fose-Marie: elle 

ait à son f atre 1e 

e je e so ler 

Ce cupe be: ul 1 a les te 
aux f ec es secours à donner; de ouets 4 
tr er pour les p eune out à préparer 
pour les grandes. C'est bient notre Arb de 
Noël: il faut louer une salle, cho programme 

Un programme? 

Of! le petit e composeni € 
Les gitanes dansent-—et avec quel art 
fillettes qui vont à l'école répétent des monologues 
Il y a aussi les choeurs, chantés à l'unisson 

Vous avez des jouet 

Oui, tous ceux dont les enfant ches ne 
veulent plus. I sont souvent en bien mauvais 


état! On les répare, on organise la distribution des 


vêtements usagés qui nous sont remis, des chaus- 
sures, 11 y a un goûter offert par une protectrice 
charitable, Vous vovez cela d'ici, Pierre? 

Il fit, très affectueux: 


- Vous devenez l'Ame de la zone, mon amie 
Toujours debout, la baraque’ 

A peu près. Les planches neuves de la porte 
été volés. Alors, 
ils tenteront moins 


» 


et l'auvent du hangar nous ont 
j'ai fait remettre le vieux bois; 
les voisins 

Elle souriait avec indulgence; puis, très ami- 
cale, interrogea: 

— Et chez vous, au dispensaire, êtes-vous sa- 
tisfait? 

— Il y a aussi des heures noires, Reine, Deux 
décès cette semaine; les doses ne sont pas au point. 
Oh! j'y arriverai, mais le déchet m'atteint profon- 
dément. 

Il passa la main sur son front; une angoisse 
se lisait dans son regard de savant. 

Bien vite, elle le rassura, de cette voix chaude, 
vibrante de bonté: 

+Ne vous découragez pas, 
du succès, Votre invention est 

— Oui, je la crois bonne. Mais ce personnel 
d'infirmières me fatigue, m'irrite. Elles sont en 
extase devant ‘le Patron”. Cela m'agace, et je suis 
insupportable. J'aurais besoin de vous à mes cô- 
tes, mon amie, pour me calmer au contact de votre 
belle sérénité. en vieil 
homme colere, autoritaire, 

Et dans une résolution subite: 


Pierre, je suis sûre 
géniale. 


adouciriez moi le 


odieux. 


Vous 


| 
| 
| 
| 


— Reine, pria-t-il, je vous anne, je vous ai | 


toujours aimée! Vous êtes triste, vous êtes seule, 
laissez-vous convaincre, devenez ma femme? 

Elle s'était toute.blanche dans une 
tense surprise 


…— Vous m'aimez, dites 


levée in- 


? Mais moi, Pier- 
depuis Rose-Marie! 


vous 
re, je ne crois plus au Bonheur 
Impérieusement tendre, il la fit rasseoir au- 
près de lui, lui saisit les 
— Ne dites pas de foli 
Votre soeur est morte en plein rêve 
désirable et beau, Elle a vécu êve, 
décevant. Il faut étre brave, 
ce n'est pas vivre, voyons? 
Mais elle secouait la tête: 
Non, je n'ai plus ni l'envie, ni le courage 
d'aimer. Mon coeur, à présent, appartient à tous 
ces humbles qui ont besoin de mon aide, Je l'ai 
donné, c'est fini, 
Et que faites-vous de moi? s'exclama-t-il 


mains: 
coupa-t-il avec force. 
son est 
sans réveil 
renoncer, 


sort 
ce 


mon amie: 


révolté, 

Vous, mon cher, cher ami. vous n'avez 
qu'à regarder autour de vous, pour choisir, Tant 
de coeurs battent près du vôtre. pour le vôtre. 
Vous me le laissiez deviner, il y a un instant, 

Il er avec véhémence: 

Mais les autres ce n'est pas vous, Reine! | 
Ah! vous ne m'aimez pas! Sans cela, vous ne me 
repousseriez pas si vite, Vous aimez ailleurs peut- 
être? 

Une minute, elle resta silencieuse. Elle voyait 
in visage creusé par la doule à-bas, aux con- 
fins de la Chine. Tout son être sc fondait vers 

Mais bien vite, elle se reprit, et dit fermement: 

Non, je n'aime pe ne que je puisse é- 
po er 

Souriant de so 1ie s0 e, elle outa 

Je suis t l Ar Pierre. Il 
faut me pardonner et n précieux ami. 
J'en suis si pauvre 

Il jeta ave e brusque ironie 

Vous avez vos amis de la zone, et ils sont 
nombreux! Moi, je ne vous reverrai plus 

Elle protesta dans une révolte de toute son 
amitie 

Oh! Pierre e n'est pa ble, ce n'est 
pas serieux, Cest t 1 L e accevte pas. 
Vous perdre aussi, après son départ à Elle, l'exil 
de Patrice 

Mais ! fit tout bas \ bre: 

— Je suis très éæ € è ne eux pas souf- 
frir: j'aime mieux amais 

e de compass elle garda cet ne 
ae aute vale jui € ‘ Li 4 e aelle 

- Mon pauvre ami, comme cela me fait mal 
de vous peiner ainsi. Il faut me pa-donner si, si 
—+lle hésitait—si j in peu peur de vous, Pierre! 

Peur de , « nt, pourquoi? 

L se fâchait tout de suite, | 


…— Oui, continua-t-elle, bravement, j'ai peur! 
du maître que je devine en vous: peur de devenir | 
votre bien, votre chose. Vous avez une emprise si 
forte sur ceux qui vous entourent 
je le sais, sera une prise de possession de tout mon 
être: cerveau, coeur, pensées, jusqu'à mes 
convictions religieuses qui ne sont pas les vôtres 
puisque vous ne croyez pas. 

— Mais je vous laisserai croire 


Votre amour, 


actes, 


…— Vous le dites en ce moment, mais il n'en! 
sera rien. Vous démolirez, que je veuille ou non, 
le fond même de mes croyances, Vous êtes bien 
plus fort que moi, mon ami, et si tendrement im 
périeux! 

“Et moi, je veux rester moi-même, indépen 
dante, libre d'espérer en Dieu, de penser, d'agir 
À ma guise. 

Il vint à elle et lui dit gravement, la magné- 
toute la puissance de ses veux d'acier 


tisant Ge 


Et si c'était vous, Reine, qui deviez me 
ramener à ce Dieu? Puisque vous croyez ait mi 
racle-et c'en serait un comment pouvez vous 
renoncer à lobtenir en ma personne? Je do 
mourir dans une crise d'angine de poitrine, vous 
le savez? Pensez au remords qui vo déchirera 
quand vous me trouverez seul, agonisant, perdu à 

nais pour le Maitre que vous serve ous la 
rupuleuse, la Fervente! f 


Elle l'interrompit avec force 


Taisez-vous. C'est mal d'user de tels moy- 


ens pour me décider; c'est un chantage indigne 
de nous deux. 

…— Qui, vous avez raison; la déception me rend 
cruel. Pardonnez-moi, mon amie, 


| contact 


Puis, regardant l'heure 

— Déjà, je dois vous quitter, je suis attendu 
à Paris. 

Elle inclina la tête et pria: 

— Voulez-vous me conduire au parc, allée de 


Sully? Je dois y attendre père 

— Avec joie, Je jouirai ainsi de votre pré- 
sence encore quelques minutes; le dernières, 
Reine! 

— Non, encore une fois, je ne l'accepte pas, 
Pierre. 


Elle levait sur lui son beau regard profond 
Rapidement, elle enfilait son manteau, met- 
tait sa toque de deuil, enroulait à son cou le voile 
sombre qui faisait plus blanc son visage, pâli par! 
l'émotion. 

Aux côtés de Pierre, elle prit place en voi- 
ture. Trés vite, à leurs yeux, ‘surgit le château, 
derrière ses grilles dorées, où l'aigle impérial mon- 
tait toujours sa garde. Ils traversèrent les cours 
aux pavés raboteux ,atteignirent l'allée de plata-| 
nes, toute dorée par l'automne, qui longeait le! 
miroir clair de l'étang. j | 

Les branches baignaient dans l'eau en une 
voûte fauve, les feuilles mortes crissaient sous) 
leurs pas. En larges plaques de moire, la pièce 
d'eau dans sa ceinture d'arbres, reflétait un pâle 
azur de novembre, tout un paysage renversé, ir-! 
réel, où, sur les frondaisons rousses, s'enlevait la! 
blancheur rosée du pavillon, sa grâce incompara-| 
ble... | 

Machinalement, Reine ‘enveloppa d'un regard! 
ami ce tableau qui lui était cher. La sérénité qui! 


s'en dégageait faisait plus poignant le trouble de 
son âme, | 

Soudain, Pierre s'arrêta; il contemplait la 
jeune fille avec un regret intense, les yeux hu-| 
mides: 


— Adieu, puisque vous le voulez, mon cruel 
amour! 

Elle, bravement, retenait ses larmes, 

— Non pas adieu, au revoir, Pierre. Toujours 
je me souviendrai que ce soir, vous m'avez offert 
votre vie! Vous êtes l'ami que je n'oublierai ja- 
mais, qui me restera cher entre tous... | 

I s'éloigna; une dernière fois se retourna vers 
elle, ébaucha un geste découragé, la regarda en-| 
core, et disparut. 

Reine resta seule dans le décor somptueux de 
cette allée déserte. | 


TROISIEME PARTIE 
Le sacrifice 
1 


Reine Arbanne descendit du métro habillée! 
très simplement. C'était sa ‘tenue pour zone”, 


— Madame Reine, voilà Madame Reine! 

Un groupe de gitanes débraillées fondit sur 
la jeune fille en dégringolant l'escalier du métro, 
et se jeta à son cou. 

— Bonjour, mes enfants, bonjour, mes chéries. 

Elles se pendaient à ses bras pour remonter 
vers la sortie, sous l'oeil étonné des voyageurs. 

Le groupe avait franchi la porte de Clignan- 
court et tourné à droite dans le boulevard Mi- 
chelet. Il suivait le chemin pavé, entre des caser- 
nes et des boutiques misérables qui commencent 
la zone: de pauvres bric-à-brac, un coiffeur, quel- 
ques débits de boisson 

Les petites bavardaient et riaient: les: gosses 
lançaient des bonjours au passage de la jeune 
fille qui, toujours, les embrassait: d'autres se joi- 
gnaient au groupe qui gagnait le patronage, par 
des ruelles engluées d'une boue noire, entre des 
masures sordides. 

— Oh! madame Reine, vos souliers! fit Colette. 

La jeune fille rit gaiement: 

Nous en avons vu bien d'autres! Quand 
Mme Bryce et moi, nous sommes arrivées—il y a 
dix ans—il n'y avait, en venant du boulevard, 
ni casernes, ni dallage: un chemin de terre, seule- 
ment. S'il pleuvait, nous pataugions dans de vrais 
ruisseaux avec nos caoutcnoucs 

- Ah! oui, fit Claire Aubry—une gamine de 
douze ans très brune, type de gitane tuberculeuse, 
tres mal vêtue—madame Reine, c'est-y le moment 


ou le patronage était à “la Chaumière”, et que 
les gosses buvaient les consommations à même 
les robinets? Et puis y cassaient les verres € 


tient les banquettes du café en galopant des: 


Ma mère m'a raconté ça. 
(A suivre) 


“Pécheuse d'Ames”, par Colette Henri-Ardel. 
a êté réédité par la Librairie J.A. Pony, 554, rue 
Sainte-Catherine Est, Montréal, Canada, 1 
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Mark Charlton qui ambitionne de traverser l'océan Atlantique | 
| dans un tonneau sous peu. Il est ici photographié avec le sextant | 
s'est fabriqué lui-même et dont il se servira au cours de son 


qu'il 
voyage. 


1! traversera l'océan dans un tonneau 


ee ee mm + 
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ee 
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Le D.D.T. a ses limitations dans la 


conservation de produits alimentaires 


On a fait l'essai du nouvel in. 
secticide D.D.T. dans les maga- 
sins-entrepôts et les autres bâti- 
ments servant de réserve pour les 
produits 


alimentaires, les graines 
semence les autres mate- 
riaux de ce genre. Les résultats 
btenus n'ont pas été uniformé- 
bons. “Pour le DDT 
ait une efficacit orsqu'il 
est appliqué pour produire un ef- 
fet résiduel (c'est-à-dire pour 
cor ver activité à l'endroit 
où il est appliqué) dit H. E. Grey, 
de la Division fédérale de l'ento- 
mologie, deux conditions sont né- 
cessaires: la première c'est qu'une 
proportion relativement considé- 
rable des insectes doit venir en 
avec les murs où le pla- 
fond du bâtiment sur lequel Îles 
applications sont faites; la deuxié- 
me, c'est que ces surfaces doivent 
être bien nettoyées de toute pous- 
sière pour que les insectes puis- 
sent venir en contact intime avec 
le dépôt de D.D.T. Il y à beau- 
coup de magasins et d'entrepôts 
où ces conditions ne sont pas réa- 
lisées 

En ce qui concerne les éléva- 
teurs terminus, le rôle du D.D.T. 
comme pulvérisation résiduelle 
ne paraît pas être important, dit 
M. Grey. La poussière qui se dé- 
pose sur Je haut des murs et sur 
le plafond quand on remplit les 
coffres de grain empêche tout 
contact intime entre les insectes 
et le D.D.T. Dans les meuneries 


de et 


que 


réelle 


set son 


Se Sent Bien: 


Grâce au 


NOVORO! 


ÿ 


Lorsque la constipation fonctionnelle 
persiste ut vous rend misérable, ner- 
veux et sans goût pour rien et que vous 
souffrez de ses symptômes—maux de 
tête, mauvaive haleine, dérangements 
d'estomac, indigestion, perte de som: 
meil, manque d'appétit, et que votre 
estomac se sent surchargé à cause de 
gaz et de gonflements -procurez-vous 
le Novoro qui a fait ses preuves, 
Plus qu'un Jlaxatif, c'est aussi une 
médecine tonique-stomachique, pré: 
parée avec 18 plantes et racines médi. 
cinales de la Nature. Le Novora 
fait fonctionner les in- 
testins paresseux et les 
aide à évacuer doucement 
et agréablement læ ma- 
tières qui obstruent; aide 
à rexpulser Îles 
gaz de constipa- 
lion, donne à 
l'estomac cette 
agréable sensa- 
tion de chaleur. 
Si vous voulez 
connaitre à nou- 
veau la joie 
d'un heureux 
soulagement des douleurs de la con. 
stipation et réconforter en même 
temps votre estomac, procurez-vous 
aujourd'hui le Novoro du Dr. Pierre. 
Précaution: Usez le seulement comme 
indiqué, 

Si vous ne pouvez l'acheter dans votre 


voisinage, envoyez pour notre offre de 
Novore ‘Pour Faire Connaissance” et 


recevez— 
Une Valeur de 60c en 


EXTR Bouteilles d'Essai de 


LINIMENT OLÉOLO DU DR. PIERRE— 
— antiseptique — procure un soulage- 
ment aux douleurs rhumatismales et 
névralgiques, maux de dos musculaires, 
muscles raides et endoloris, entorses et 
foulures. 

MAGOLO DU DR. PIERRE — alcalin — 
soulage certains dérangements tempo- 
raires de l'estomac tels que; indigestion 
et sigreure. 


Envoyez ce coupon “Offre 
| Spéciale” Maintenant | 


| CO Inclus vous trouverez 5100, En. | 
voyez-moi en port payé une bou. 
teille régulière de 11 onces de | 
Novere de #100 et extra, une 
bouteille d'essai de Liniment et 
une de Magole lune valeur de | 
60e 
DO C O D contre remboursement) | 
frais additionnels, 


Adresse rs. | 


Bureœu Postal... mn | 
DR. PETER FAHRNEY & SONS CO. : 
Dept. C452-27 
2501 w Mivd.. Chicago 12. UL 
256 Stanley St. Winnipeg, Mon. Can. 


ue ne ne me mme ne 0 me me me 


| 
| Nom 
| 


et les autres endroits où la majeu- 


re partie des insectes envalisseurs | 


se trouve dans les machines ou les 


SUR LA FERME 


Préparez-vous maintenant pour 
» protéger vos abeilles en hiver | 


Les préparatifs pour l'hiverna- 
ge des abeilles, soit en caves ou 
dans des caisses appelées “silos 
devraient se faire sans plus tar 
der. 
| En ce qui concerne la cave, l'a- 
piculteur du Dominion, C. B. Goo- 
| derham, dit qu'elle doit être assez 
sèche, toujours obseure en t 
temps, bien ventilée, bien proté 
gée contre la température de de- 
hors, et maintenue à une tempé- 
rature égale d'environ 48 degrés 
Faitr. On y rentre les abeilles le 
plus tôt possible après leur der 
nier bon vol de nettoyage, géné- 
ralement vers la première semai 
ne de novembre. Les gardes 
protecteurs piaces sur Le 
des ruches pour prévenir 
ris devraient être © 
|fixés pour que les 
| puissent les déplacer: 


Pour l'hivernage ên plein air 
on se sert de caisses ou “silos 
contenant une, deux ou 


| ruches. La caisse à quatre ru 
est la plus économique au 
dé vue de la constructior 


conservation de la ghaler 


coffres d'emmagasinage, jil est 

peu probable que l'on parvienne | que chaque ruche est protégée 
[à maîtriser les insectes par une}|par une autre de chaque côté 
application faite sur les murs et| Pour la bourre, c'est-à-dire 

e plafond du bâtiment. Si le! matériaux d'emballage, or 

D.D.T. était appliqué à l'intérieur | de ripe de planeur, de feu 

de la machine ou sur les murs des | forêt, de balle et de mou 

ffr serait probablement en | faut environ de 3 à 6 pouces de 

evé en peu de temps par la fric- | bourre au fond et sur chacun des 
tion des parties travaillantes de quatre côtés, et un de 6 


et par les matériaux 


la machine, 
qui passent sur les surfaces trai- 


tees. 

L'incorpcration du D.D.T. dans 
les produits alimentaires peut aus- 
si constituer un danger pour les 
êtres humains. On ne connaît pas 
encore suffisamment les effets 
toxiques du D.DT. sur les ani- 
maux d'ordre supérieurs pour 
supposer que ce danger est nul, 
dit M. Grey. On recommande donc 
de ne pas se servir de D.D.T. dans 
l'intérieur des machines, ou des 
coffres où les produits alimentai- 
res doivent passer ou séjourner 


Ration pour 
engraisser 
les volailles 


engraissés au moyen de différen- 
tes rations en ces treize dernières 
| années à la ferme expérimentale 
fédérale, de Brandon, Man, Une 
bonne ration qui peut être em- 
! ployée sur la plupart des fermes 
est celle qui se compose de par- 


ties égales de blé, d'avoine et! 


d'orge moulus. La pratique régu- 
lière pour l'alimentation en vue 
de l'engraissement consiste à mé- 
langer la moulée avec le liquide, 
qui peut être de l'eau ou du lait, 
douze heures avant de la distri- 
buer sous forme de pâte lisse. On 
donne deux repas de cette pâte 
par jour, juste assez en une fois 
pour qu'elle puisse être consom- 
méé en 15 minutes. En 
chaud, on donne de l'eau au mi- 
lieu de la journée, c'est une ex- 
cellente précaution que de pou- 
drer les oiseaux avec de la pou- 
äre insecticide (contre les poux) 
au commencement de la période 
d'engraissement. Trois semaines 
d'alimentation en parquet suffi- 
sent pour l’'engraissement complet 
des sujets bien développés. 


Un problème 
exceptionnel 


Un cultivateur des Prairies qui 
apportait le plüs grand soin à la 
conservation de son lait et de sa 
crème fut grandement surpris et 
douloureusement peiné d'y de- 
couvrir des mites dernièrement. 
La glace sur laquelle ses bidons 
étaient déposés était 
dans un bâtiment étanche. Quelle 
pouvait donc être la cause de ces 
mites? De même que beaucoup 
d'autres fermiers des Prairies qui 
ont de la difficulté à se procurer 
de la sciure de bois, il se servait 
de paille finement hachée pour a- 
briter sa glace. C'était cette paille 
qui était la cause de tout le mal 

Un agent de Ja Division fédéra- 
le de l'entomologie découvrit en 
effet que cette paille était infes- 
tée des mites communes du grain, 
qui habitent la paille et les autres 
débris des céréales et s'y multi- 
plient mapidement. Ces mites sont 
si petites qu'elles s’introduisent 
sans peine dans les contenants 
ordinaires du lait. Quand on se 
sert de paille pour abriter la gla- 
ce, il est toujours à craindre que 
les mites ne s'introduisent dans 
les produits laitiers. Le remède 
est donc tout indiqué: Prenez de 
la sciure de bois, quand bien mé- 
me il faudrait se donner un peu 
plus de mal pour en trouver. 


L'UTILISATION DU LAIT 
Quelque cinquante pour-cent 
du lait produit au Canada est con- 
verti en beurre, 20 pour-cent est 
vendu sous forme de lait frais, 
10 pour-cent sert à faire du fro- 
mage, 312 pour-cent des produits 
de lait concentrés, 1!2 pour-cent 
de la crème glacée, ét le reste 
15 pour-cent est consommé 
ies fermes ou donné aux animaux 
La production de lait au Cana- 
da qui était de 15.8 milliards de 
livres en 1939 est passée à 17.6 
milliards en 1944, en augmenta- 
| tion de 11.6 pour-cent. 


sur 


Près de 2,000 cochets ont été, 


temps | 


abritée , 


Les animaux de la ferme! 


Toutes les races d'animaux bon- | 
nes pour les conditions générales | 
et spéciales de sol et de climat | 
sont représentées dans les trou-| 
peaux et les basses-cours des fer- 
mes expérimentales fédérales sur | 
tous les points du Canada. La sé- 
lection des races, par la Division| 
de Ja Zootéthnie a exigé de lon- | 
gues années de travail, Les races 
mal adaptées ont été éliminées. | 
Les meilleures ont survécu et ont 
été améliorées par l'emploi des| 
meilleures méthodes de reproduc- 
| tion, d'élevage et d'alimentation. ! 


à 8 pouces sur le dessus. On met 
les ruches dans les caisses avec 
toute la bourre, sauf celle du 
dessus, avant de nourrir les abeil- 
les, car il ne faut pas que les a- 
beilles soient dérangées après le 
nourrissement. La fin de septem- 
bre est la meilleure époque pour 
la mise des ruches en caisse 


Les apiculteurs de la Colombie 
britannique se servent d'une cais- 
se spéciale dite caisse-ruche Koo- 

où ils laissent leurs abeil- 
ute l'année, Pour plus am-| 
ples renseignements sur ce sujet, 
écrit au ministère fédéral de 
l'Agriculture, Ottawa, pour de- 
mander feuillet no 681 “L'hi- 
vernage des abeilles”. 


Sélection améliorante du 
pommier canadien 


tenav 

Les travaux sur la sélection a- 
méliorante du pommier, conduits 
à la Division de l'horticulture de 
la ferme expérimentale centrale 
d'Ottawa, se divisent en deux par- 
ties principales: (a) création de 
variétés bonnes pour l'est de l'On- 
tario et le Québec et de va- 
riétés bonnes pour les Prairies 
On pratique également la sélec- 
ce 


e 


le 


Les marchés économiques ske 

Généralement parlant, l'étude 
des marchés, entreprise par la di- 
vision de l'Economie du ministè- 
re fédéral de l'Agriculture, a pour 
but de recueillir des renseigne- 
nents qui soient de nature à ré- 


tion améliorante des poiriers 
risiers, pruniers et des arbustes 
fruitiers. 


UN RECORD DANS LA 


les frais de la vente des! PRODUCTION DE FARINE 
ts en améliorant les mé- 
les moyens de vente | + Au cours de l’année agricole fi- 


11 juillet 


nissant ] l ju 1945 


pour qu rs puissent | ! u 
btenir une part raisonnable de|neries canadiennes ont produit 
l'argent payé pour ces produits! 24,684,403 barils contre 24,288,877 
par le consommateur, et en indi-! banils dans l'arnée 1943-44 Au 
quant aux producteurs ce qu'ils! cours des six dernières années de 
doivent faire pour satisfaire aux! guerre la production de farine 
besoins des producteurs, au pays|n'a cessé d'augmenter, Elle était 


et à l'étranger. de 17,778,311 barils er 1939-40 


Pas de bonheur à la maison 
quand la mère est malade 


La maman fatiguée, épuisée ne peut rendre rs 
son foyer heureux si elle est malade et soucieuse FN $ 
de ses multiples occupations. ‘ 

Elle devient abattue, nerveuse et irritable, 
déprimée et découragée. Elle ne peut se reposer la nuit, et elle 
se lève le matin aussi fatiguée que lorsqu'elle s'est couchée. 

Les femmes qui souffrent ainsi, trouveront dans les pilules 
“Health and Nerve', un remède qui leur aidera à récupérer la 
santé, à refaire leur système épuisé, et elles seront de nouveau 
heureuses 

Prix, 50 sous la boîte; 65 pilules, chez tous les pharmaciens 

Assurez-vous que la marque de fabrique, un coeur rouge, est 


The T. Miburn Co. Limited, Toronto, Ont 


|sur le paquet. 


pour 


Sous les vieux 


tadins furent tout aussi 


a prospeérer. D'autres 


SÉCURITÉ 


@ Des prix aussi bas que..$18 par 
tête pour les animaux; $4.50 par 


tête pour les.truies; 14 sous la li | © Une compagne d'hypothèque ne 
vre pour le gras de beurre; 7 sous peut chasser un fermier de son 
la douzaine pour les oeufs; 35 es id de section pour raisons de 
sous le minot pour le blé; 15 sous à 
le minot pour roue 17 sous le © Un fermier, après avoir pris les 
minot pour le seigle; 12 sous le mi- | mesures légales nécessaires peut 
not pour l'orge; 60 sous le minot garder suffisamment de ses reve- 
pour le lin. nus pour lui permettre de vivre et 
d'ensemencer sa terre, 
© Tels étaient les prix moyens — 
plusieurs fermiers reçurent beau- © Une clause insérée dans tous les 
(a) moins. , F 
Lu contrats d'hypothèques et de ven- 
di . Ÿ h d tes de terre empêche la dette du 
a guerre à permis une hausse des D 
prix, mais même en 1941, 658,000 FR 
personnes des centres ruraux re- | e Un comité de conciliation aide 


çurent moins que $1,000 de reve- 
nu par année. Les revenus des ci- 


Pendant que les producteurs é- 
prouvaient des difficultés à vivre 
et s'endettaient rapidement, 
commerçants du Grain Exchange, 
les abattoirs, les compagnies de 
machines agricoles, les compagnies | 
d'hypothèques et d'autres qui dé- | 
pendent du fermier continuërent 


des profits fahuleux en envoyant 
des matériaux de guerre en Alle- 
magne, au Japon et en Italie, 


Le parti politique des fermiers est la 


CCF 


Li 
Publié sous l'autorité de la CCF, Block Phoenix, Winnipeg 


le fermier 


Avec la CCF 
en Saskatchewan 


partis 


tous ceux qui sont menacés de for- 
clusion. 


misérables, 


Des services agricoles nombreux 
aident le fermier à produire da- 
vantage d’une façon raisonnée et 
à améliorer son sort. 


les 


Des allocations d'égalisation sont 
| fournies aux écoles rurales. 


réaliserent 


Grâce à de l’aide financière spécia- 
le, les municipalités voient au dé- 
veloppement d'un plan de santé, 


> crmbtée. 2e 


pe un rpm, x + 


PAGE DOUZSÉ 


Petites 
Annonces 


Tontt; 2 sous por met, 
Minimum. 50 sœus per insertion 


Au Sacré-Coeur 


Partie de cartes 

La première partie de cartes de 
la saison à eu lieu dimanche der- 
nier. Elle était organisée par les 
Le poisment doit toujours sc- | dames de ja paroisse, sous la di- 
compagner le copie de l'annen- jection de Mme O Roy. De nom- 
Lens breux paroissiens et amis avaient 
u de drap noir | É 


nvitation chaleureuse 


A YPENDRE--Un mant 


svec collet en fo +: grandeur au avait été faite. M. Victor 
en trés bonne condition. M'adremer à | 2 re" L fe A irr-À p- 
N9, mue Notre-Dame, Si-MBoniface, Bonir sait comme maître des 


Man. Téléphone 293-912. 

U ne grande chambre eu 
dans maison 
férence, Prés Ge la 
(per Téléphoner À 


1rDonna:s 


A LOUER- 
derre étage 
Homme de 
ville de Win 
294-779 


Hedstrom 


prix: M. G. A 


M. À. Letourelle 
les gagnants et 


A VENDRE —-Eta 16 x 24, r 
rules avec ripes comble français, dou- 


ble étage, Utilisé - d 
vec or sie et ch es- | ren nombreux parois 
cer à M, Marion, Ste-Elisabein, Man. | gens et qui ‘ enus en- 
144-25P, 
nos orgat pa 
Nous remercions tout 
t les dames qui on 
a rée et vendu 
nr €.# 


ments et condi s de paiement, é 
rire au Secrétaire de la Chambre de | 
Commerce de Lettelller, Man. Télé- Elle 
phone Morris 93-2 : 


E 


Une jeune 


ON DEMANDE 


uvrage gér ! Bor l à la vente de 
salaire, Ter Aussi alloca- faire un tuotès au 
thon po vêtements, Télépnone 58- 1a1] 1 su au 
798. 147-26P à celui de la soirée 
FERME A VENDRE-Dans le district 

de Prince-Albert, ferme d'un car 

reau, dernt section et section avec 

bâtisse Ecrire À Casier Postal 16] 

Frince-Albert, Sask. Téléphone Z2- 

3 121-260 CORSETIERE 
NN DEMANDE-Un: nadien- représentant la Compagnie 
7 mn p« L siame, 548 : LÉ. Spencer, Corsets et brassières 
iresser à me Laplium 345, - % pl . CT pare 
jean-Baptiste, St-Boniface, Man. faits individuellement pour 

chaque personne Aussi sup- 


ports chirurgicaux pour her- 
nie et épine dorsale S'adres- 
ser à Mme Germaine Cour- 
teau, 96, rue Sherbrooke, Win- 
nipeg, Téléphone 35 226. 


UN COUPLE MARIF-—-ayant enfant de TF 
b ans, demande à louer - 
bres fournies, dans famille canadien- 
ne-française, pour le 1er 
Peut présenter références he, F 
Boîte 128, La Liberté et le Pa A VENDREF-Grande ferme pour iîn- 
£1S, avenue MecDermot, Winnipeg, dustrie laitière; bâtisses en excellen- 
Man 1%8-25P te condition, grande maison, eau 
stats courante chaude et froide en get 
. ut , à air climatisé. Nouvelle étable (r) 
Les Canadiens-Français üu Québe M ge gg te pv Ed 


temandent des correspondants de l'Ou- 
st canadien — Envoyez timbre pour 
enseignements - Société interna- 
tonale de correspondance, case postale 
500; Place d'Armes, Montréal | 

142-#0 | 


Grande étable pour jeunes animaux 
laiterie, triple garage, 3 grandes remi- 
in, poulailler, petit hangar. | 
agricoles au complet. 90 

Holstein, 54 vaches À lait, 36 
jeunes taures dont 27 enregistrées, | 
ENST AS | 1 boeuf enregistré. Trayeuse méca- 

A LOUER--Ferme à Lorette, 160 acres nique. Pouvoir du W. Electric. Re- 
dont 90 cultivées. Bâtisses pratique- venu du contrat À lait, $1,000.00 par 

ment neuves. Ecrire à Boîte 135, La mois; 525 acres de terrain À 3 milles 

Liberté et le Patriote, 619, avenue des abattoirs de St-Boniface, 1 mille 

MeDermot, Winnipeg, Man, 135-25P. de l'autobus. Vendra avec ou sans 

is à animaux. Paiement comptant requis. | 


ON PEMANDE--Une sténographe bi- Balance à termes faciles. S'tdresser ! 
lingue pour emploi permanent. S'a-| 4 A.p. Bureau de Poste, St-Boni- 
iresser à F,-J. Tonkin Co, Ltd. 11213 face, Man 134-25P. 
avenue Jasper, Edmonton, Alta. Ref, | e me | 
i no 26972 Service Sélectif National, : "17 à ü . 

A VENDRE-—-Un manteau de drap noir 
st-Boniface, Man 133-260. avec collet en fourrure; grandeur 


A VENDRE-—Chargeur 
power take offs; spécial dual take 
offs. S'adresser à Kunec Machine 
Works, 458, avenue Aberdeen, Win- 
nipeg, Man. 128-25P. 


48, en trés bonne condition. Télé- 


tteraves 
à betterave phoner à 203-912. 


POUR ACHAT ET VENTE de pro- 
priétés de ville, campagne, fermes 
ou commerces 
s'adresser à 
C. Buffet, 302 édifice McIntyre. 
Téléphones 97-125 on 204-567 


JEUNE FERMIER--de 34 ans, céliba- 
tatre, désire faire connaissance et 
“orrespondre avec jeune fille fran- 
“aise et catholique, âgée de 24 ans 
su plus. Envoyer photo avec lère let- 
tre. Eerire à Boîte 131, La Liberté et 
le Patriote, 619, avenue McDermot, 
Winnipeg, Man. . 131-25P. 


POUR EXTERMINER LA VERMINE— | 
Poudre à coquerelles, $150 la liv.:| 
liquide à punaises, $3.50 le gal. Ma-; 
nufacturiers et entrepreneurs. Tra- | 
vail garanti. Guarantee Pest Control. 


L2 
ONGUENT ‘Golden Permanent Youth”. 
Pour rides, pere, gorge en- 
flammée, pustules, yeux pochés, tous St-  Télépho: | 
uignes de vieillesse. Résultats immé- RS oi t-Boniface sv” | 
diats et merveilleux. Faites que vo- ve: 
tre peau soit unie et ferme, ayant | $I VOUS SOUFFREZ D'ARTHRITE OU | 


l'éclat et la fraicheur de la jeunesse. DE RHUMATISME, et si vous nel 
9209 le pot, 3 pour $500. Pustules? obtenir de soulagement, é-| 
Furoncles? Comédons? Avez-vous Boîte 95, | 
honte de votre visage malpropre? Tr. 
Volei un moyen pour y remédier. | 
Ermployez la ‘Pimple Paste” pour U-|81 vous avez les cheveux gris, rendez- 


pouvez 
crivez-moi. A.-d. Bruyère, 
Hulton P.O., Man. 


sage externe et les ‘‘’Pimple Tablets” les de teinte naturelle avec du 
pour usage interne. Pour avoir une | “Never Grey'”’. Ce n'est pas une tein- 
peau propre et unie, Purir.e le sang ture, mais un tonique marveilleux. | 
Traitement combiné, $200, Toute Ecrivez pour obtenir un dépliant 
commande expédiée franco. GOLDEN | gratuit A.-J, Bruyère, Hulton + 


St-Mary's et Hargrave. Office, Man. 


DRUGS, | 


| L'histoire du Vatican 


dévoilant des scènes intimes de la vie de 


SA SAINTETE LE PAPE PIE XII 


Six bandes d’un film sonore de 16 mm. 
Produit var ‘MARCH OF TIME” 


Narrateur 


MONSEIGNEUR FULTON-J. SHEEN 
Ph.D., D.D., LL.D,, Litt.D. 


Le premier film complet 
de l’histoire du Vatican produit à l'intérieur du Vatican 


SOVEREIGN FILM DISTRIBUTORS LTD. 


Winnipeg, Man. 
614, Avenue Bldg. 
Avenue du Portage. 


s chaque semaine, 
. ‘DE RETOUR 


d'annonces qui raitront dans ces colonne 
»s de renseigne : bliés dans la broc 
j CIVILE". Cette e est publiée et distrib sur de- 
ffcires des Vétérar édifice Commer- 
annonces et classe en filière pour 


ipez ces 


Ce crédit peut être employé n'importe quand, dans les 
10 ans qui suivent la démobilisation, pour les fins suivantes 


v) L'achat d'outils, d'instruments ou de matériel 
pour son métier, sa profession ou son entre 
prise; 

L'achat d'un fonds de commerce 
montant n'excédant pas les 2/3 de la 
requise à cette fin; 

Le paiement de primes en vertu d'un système 
d'assurance établi par le Gouvernement du 
Canada 

L'achat du matériel requis pour des cours 
d'études ou de formation professionnelle; 
Toute autre fin autorisée par le Gouverneur 
en Conseil. 


pour un 
mise 


(x) 


Cette annonce est insérée par 


SHEA’S WINNIPEG BREWERY LTD. 


Nous désirons aviser les soldats de retour du front qui possè- 
dent des certificats de priorité que nous pouvons leur confec- 
tionner des complets en deux ou trois semaines. 
des échantillons spéciaux, à des prix modérés. 


tôt possible, 


La grève de Windsor 


A l'issue de la partie de cartes 
qui eut lieu dimanche soir, les 
paroissiens du Sacré-Coeur ma 
nifestèrent leur gratitude à leur 
ancien curé, le RP. D. Jubinville. 
O.M.L M. P.-A. Talbot se fit tout 
d'abord l'interprète de tous en 
lisant une magnifique adresse qui 
traduüisait les sentiments de vive 
gratitude des paroissiens à l'en- 
droit de leur ancien curé qui sut 
conquérir leur affection durant 
les dix années passées au mieu 
d'eux, et qui, à l'heure critique, 
a sauvé la paroisse, dont la survi- 
Les délégués des comités des! ,2nce est due à son dévo " 
Associations françaises du Canada 44 à ses qualités d'adm 


se sont assemblés à Québec di- e marque tangi 
manche dernier et ont élu M. J.- ement, les par 


O. Callède, de Winnipeg, comme 
président de tous les comités des 
Français libres 


nt une 


ue as Mile Denise Guyot, de St- 


PETITES NOTES face, accompagnée au piano 


par Mme G.-M. LaFièche, expri 


sentiments 


ma de nouveau les 
et de reconnais 
des paroissiens, par une chans 
composée pour la circonstance 
Hervé S Elle eut la 
1 délicatesse d'ajouter un 
couplet au nom des amis de St- 
souhaitant Père Ju- 


Baptème 
Albert-Joseph-Baptiste 
M. et Mme J.-B. Desjar 
Marie Crét 
octonre 
Mme Alb. Crétain, 1d'm 
et M. Albert Cré 


‘enfant 


al 


son oncle s ' 
la plus cordiale bienve- 
Shower s leur vill 

ler 7} . 2 " , 

En l'honn ire était à l'humour. M. le 
Nault, dont dentiste P.-E. LaFlèche interpré- 
demain, le ta u nson de sa composition: 
nie Ger ‘Ch a son Curé”, où 
gnard shower à | Je de nombreux 
la rés d Mlle Grign: incider nus de la vie du 
527, rue Balmoral, le mercredi bon Père 
octobre, 


Le R.P. Jubinville, QG.M.H, 


“Il est impossible de ne pas 
vous c'est i 
que débuta le Révérend Père, 
après avoir remercié dans leur 
langue les personnes de langue 
anglaise qui viennent souvent 
encourager de leur présence les 
La grève de 29 | organisateurs et organisatrices de 
jours aux usines Ford qui affecte | nos soirées paroissiales, 
10,000 employés menace de se ré-| “Je vous quitte bien à regret. 
pandre à 33 autres usines de la! Quelle impression de laisser une 
région de Windsor employant 12,-| paroisse après dix ans d'intimité! 
000 ouvriers. Quelle impression d'y revenir en 
M. C. H. Millard, directeur na-|cette circonstance! Connaissant 
tional des United Steelworkers of | votre savoir-faire, votre geste ne 
America (C.I.O.), a annoncé qu'il| me surprend pas.” Il invita les 
avait lancé un appel à tous les lo-| paroissiens à maintenir toujours 
caux de l’union au Canada en vue 
de considérer la suggestion de} mer de plus en plus leur école 
donner une journée de paye par française et leurs prêtres. 
membre au profit des grévistes. | “Soyez toujours patriotes, a- 
” jouta-t-il. Un homme sans con- 
viction, sans ambition nationa- 
le est sans personnalité et ne 
donne jamais toute sa valeur. 
| Cela est vrai de tout individu 
| et de toute race. Paroissiens du 


Un cadeau et un corsage furent 
offerts à Mlle N 
Il y avait une vingtaine d'invi- 


tées. 


s'attacher à 


affecte 10,000 employés 
WINDSOR - 


Finhleman 


DE | Sacré-Coeur, le bon Dieu vous 
Optici a donné une belle langue, soy- 
pticiens ez-en toujours fiers. Il vous a 
une faits Français, gardez votre per- 
Eramen de la sonnalité, gardez votre esprit 
2e étage |  Télephones national, et votre paroisse fera 
Edifice | Pour examens: 
Kensingion 93 942 
275, avenue 40 | 1 ,poratoire: à FL EGES ta 
portage | 97146 
WINNIPEG | ? PORTRAITS -  COPIFS 
PASSE-PORTS - PHOTOS 


LYCEUM PHOTO 
STUDIO 


Propriétaire: H, POIRIER 
30, édifice Stobart 


290, rue Portage Winnipeg 
Téléphone 96 042 


DR JACOB 
et ses Associés 


Dentistes DUFAULT SHEET METAL 
AND RETINNING CO. 
BUREAUX 
Entrepreneurs 
WINNIPEG BRANDON CHAUFFAGE - PLOMBERIE 
2 COUVERTURE (GRAVIER) 
né 1 _ 939, avenue CLIMATISATION 
Edifice | | STOKERS 
Montgomery  ! Rosser || 693, rue Taché, St-Boniface, Man 
Téléphones 


Heures: 9 h am. à 6 h. p.m. 


Bureau: 202 505 Résidence: 204 309 


A VENDRE 


Ferme à Haywood, 560 acres dont 400 en culture, 
étable neuve, $20.00 de l'acre, montant substantiel 


premier paiement. 
S'ADRESSER A 
HENRI D'ESCHAMBAULT Limitée 


136, avenue Provencher St-Boniface 


PILILES ROUGES 


MONTREA 


Nous avons 
Venez le plus 
208, avenne Provencher 


Réception en 
du R. P. Jubinville, O.M.I. 


Les paroissiens du Sacre-Coeur lui offrent une 
bourse comme gage d'estime 


11 
{ 


leur bel esprit paroissial, à esti-| 


| mencent 


| S 


| renseignés s'y 


| par ceux qui déclaraient que nous 


vraiment ici une oeuvre sérieu- 
se, solide et durable”. 
Il invita ! ssi 


ens à prêter 


eme 

urs avec 

ichesse 

s en rt 

merciant bien ment, il appré 
cia encore davantage l'esprit q 


dictait leur geste et reste le té 

moignage non équivoque de le 
sincère attachement 

Le nouveau curé 

Le RP. 1 Desautels 


eau curé, vint ensuits 


ous ont dit toute leur af- 


fection; nous avons tous pour 
vous cette même estime. Le pro- 
gramme du nouveau curé est tout 
tracé. Je veux marcher fidèle- 
ment sur vos pas et tâcher de con- 
tinuer, avec l'aide précieuse du 
nouveau vicaire, le bon Père Car- 
oeuvre au Sa- 
êtes ‘toujours le 
IC1 et Je vous promets, 


bienv 


vinrent donner la 
Jubinville qui fut 
heureux de profiter, encore , 
fois, de ces moments d'intimité. 


e 


Se . L 
| Chevaliers 
de Colomb 


Conseil Provencher 


Chers Chevaliers, nous ne vou- 
lons nullement poser au prophète 
mais dans les circonstances ac- 
tuelles nous ne pouvons nous em- 
pêcher de vous rappeler ce que 
nous écrivions quand il fut ques- 
tion de la conférence de San 
Francisco, Il ne fallait pas être 
prophète, en effet, pour prédire 
que sans une directive sage et 
juste ces efforts dirigés vers une 
paix de longue durée ne sauraient | 
qu'aboutir à la faillite, Nous dé- | 
plorions dans le temps que le 
Saint-Siège ne fût pas invité à 
cette conférence, Les événements 
n'ont fait que confirmer cette opi- 
nion. La conférence de Londres a | 
obtenu encore moins de succès 
et Molotov s'est retiré en faisant 
claquer les portes. On pouvait s’y | 
attendre car la Russie ayant obte- 
nu tout ce qu'elle voulait à Casa- 
bianca, à Moscou, à Yalta, à San! 
Francisco, (conférence connue 
sous le vocable de San Fiasco) 
et encore à Potsdam, voit mainte-| 
nant d'un mauvais oeil que les 
Etats-Unis et l'Angleterre com- 
enfin à montrer les 
dents. Le résultat de tout cela 
c'est qu'à peine terminée, la! 
guerre s'annonce pour demain.| 
Que voulez-vous, ce n’est pas en) 
sacrifiant les pfincipes que l'on| 
établit une paix solide, La pau-| 
vre Pologne sacrifiée, l'Autriche | 
abandonnée, les pays baltes et la 
majeure partie des Balkans lais- 
sés aux mains communistes rus- 
sés, autant de bévues commises 


combattions une “guerre pour a- 
bolir toute guerre”. Il est à crain- 
dre que l'abandon des principes 
par nos alliés très chrétiens pré- 
pare un triste lendemain pour 
toute l'humanité, Ces choses se 
paient et se paient cher. 

Chers Chevaliers, ce n'est pas 
sans raison que nous croyons bon 
de vous entretenir de ces ques- 
tions internationales. Il semble! 
entendu d'avance que le Canada 
doive se mêler à toutes ces guer- | 
res mondiales, bon gré, mal gré, | 
et s’il fallait par hasard se frapper 
à la Russie nous serions au plein 
milieu du conflit et servirions de 
champ de bataille. Ce portrait n’a | 
rien d’alléchant® mais ce qui sera 
pire encore c’est qu'il existe déjà 
au pays une cinquieme colonne | 
puissante et énergique qui ne se 
cache aucunement de sa profonde 
admiration pour la Russie com 
muniste. 

Le travail communiste se pour- 
suit sans relâche par une propa- 
gende insidieuse et mensongère 
parmi Les ignorants mal 
laissent prendre, 
même parmi nos cathpliques. Vo- 


nous. 


tout 
bord en lisant 
des publications non ectes et 
répandez au loin la vérité, soyez 


prêts à réfuter l'erreur et en ce 
temps d'électio examinez de 
près les opinions politiques de 
vos candidats. Le Jloup, pour 
mieux tromper, revêt volontiers 
la peau de l'agneau. | 


BISTOURI 

OTTAWA Le ministre des 
Finances, M. J. L. Ilsley, a annon 
cé qu'une émission de certificats 
canadiens de dépôts, au montant 
de $130,000,000, datés du 9 octo- 
bre et payables le 9 avril 1946, a 
été vendue au pair banques 


aux 


ST-BONIFACE 


| tous les habitants de l’autre moi- 


|son témoignage devant les sous- | r 
| A DEMISSIONNER 


[be atomique et qu'aucune nation 


Win 


| @ LA SITUATION est 
| désespérée dans de nombreux 
| pays ravagés par la guerre. L'hiver 

| approche et d'innombrables milliers 
| de personnes manquent de vête- 
! 


ments, de couvertures de lit et de 


mpêchez un enfant 


de mourir de froid 


| 
| 
| 
1 
| 
( 
l| chaussures. S'il y a dans vos armoires 
du linge usagé, utilisable, dont vous | 
ne vous servez plus, veuillez le don- | 
| 
| 


nipeg Mon xtobre 1949 


La situation en Argentine est 


| 
| 
| ner sans tarder à la Collecte natio- 
| uale de vêtements, du ler au 20 OCT. 
| Dépôts de la Collecte dans Winnipeg 
| 
Tous les postes d'essence 
Tous les postes de pompiers 
Tous les magasins Safeway 
Le magasin T, Eaton Co. Limited 

| Le magasin de la Baie d'Hudson 
| #T.EATON C9 
| e * LIMITED 

Fédération des | 


VOTE as you 


PLEASE BUT --- 


femmes canadiennes- 
| françaises 


1! 
Le mercredi 3 octobre avait lieu! 
| en la salle de l’Académie St-Jo- 
seph une partie de cartes des plus | 
|intimés. L'entrain et la gaieté,| 
| qui régnaient autour de 23 tables 
nous rassurèrent du dévouement | 
| inlassable des dames Langevin et | 


| Stinson, organisatrices de cette! 


soirée, | 
So oHsono ae 1 | Les prix furent gagnés par 
vOUNG MEN's secrion Mmes H. C. Matthews, Meader, N. 


| Guertin, A.-M. Valcourt, E. Le- 
NNI L + : | 
dy PEG BOARD OF TRADE } doux et Laurin, et Miles Leblanc 


| 
| et Lussier, 


N R | La Fédération remercie sincè- 
ous vivrons dans la rement les généreux donateurs de 


terreur dans vingt ans prix et de bonbons dont les noms | 
| suivent: Chaput et Frères, Mmes 


WASHINGTON—Le Dr Irving!L, Trudeau, E.-T. Etsell, G. Bi-| 


Langmuir, du laboratoire de re- | beau, J. Asselin, J.-E, Cossette, 


| cherches de la General Electric | M. Poirier, A. Guilbault, O. Pel- 


Company, a déclaré mercredi à |letier, L. Aubin, H. Boisselle, E. 
une séance conjointe des sous-| Stinson, J. Henstron et R. Lan- 


comités sénatoriaux militaire et| gevin, Aussi on tient à remercier 
[agricole que, vers 1965 ou 1975, | les organisatrices de leur bon tra- | 


un homme pourrait, en pressant | vail ainsi que toutes les personnes 
un bouton dans un pays, tuer |qui ont coopéré à la réussite de 
o! cette soirée, 

tié du monde. Miles 


Le Dr Langmuir, au cours de | L'ARMEE A FORCE PERON 


comités qui étudient présente- | | 
ment la question du lancement! BUENOS-AIRES — L'armée a! 
d'un vaste programme de sub- | réussi à faire démissionner le co- | 


sides du gouvernement pour sti- | Jonel Juan Domingo Peron, vice- 
muler les progrès scientifiques | président de l'Argentine, La mari- 
aux Etats-Unis, a soutenu qu'une |ne a demandé que le cabinet au 
; Ê : | 
telle éventualité pouvait se PT0-| complet démissionne et que la 
duire au cours de l'ère atomique, | Cour suprême prenne la direction 
à moins que les pays ne puis-|qu pays. | 
sent s'entendre arnicalement. Il é | 


souligna qu'il n'existait aucun 


moyen de défense contre la bom- 


1 


Poils Disgracieux 


Signes, verrues, boutons, Nous £a- 
rantissons absolument de les enlever 
pour toujours Nouvelle méthode 
sans douleur, Traitements À partir 
de 5200 Un seul traitement suffit 


ou groupe de nations ne pouvait 
garder pendant longtemps le se-, 
cret de sa fabrication. 


pour enlever pour toujours les poils 
des fambes et des bras. 


Mille K. SINCLAIR, Dermatologiste 


DERMIC INSTITUTE 


LAINAGES ET COTONS 


TOILES, 
Spéctalités pour institutions 
depuis 1892 
C.-X. Tranchemontagne 
et Cie Ltée 


800, Edifice Paris Tél: 94 110 || 
WINNIPEG | 


cependant encore confuse. Le gé« 


| néral Edelmiro Farrell, chef du 


régime militaire est encore prési- 
dent, mais il reçoit ses directives 
du général Eduardo Avalos, com« 
mandant du grand camp de la 
‘garnison de Mayo dans le district 
voisin de Buenos-Aires, 

nee 


Les fournaises ‘’Empire Quebec’ si 
renommées, sont garnies en porce- 
laine avec parois en brique, caisse 
en acier bleu poli. Grandeur no 3, 
$15.75; no 4, $21.00, et no 5, 
$24.75. 


Approvisionnement limité: com- 
mandes remplies dans l'ordre où 
elles arrivent. Envoyez mandat de 
poste pour prompte livraison. 


Manitoba Furniture 
355, ave Ellice Winnipeg 


VOLCANO 
LIMITEE 
Montréal - St-Hyacinthe 


W. Girouard, 


gérant général 


Foyers mécaniques 
Bouilloires - Fournaises 
Réchauds - Chaudronnerie 


Henri D'Eschambault, 
LIMITEE 


Représentants locaux 


James Shaen 


Optométriste 
et 
Opticien 


204, EDIFICE MONTGOMERY 
Téléphone 97 850 


IMPORTATEURS EN GROS Re 
45%, St-Sulpice © 126, ave Prorencher 
MONTREAL ST-BONIFACE 


Troubles de pieds? 


Consultez le 


Dr J.-N. Rousseau, M.T. 


Pédicure Spécialiste et 
Orthopédique Technicien 


Diplômé de Montréal, New-York et 
Chicago 


SPECIALITE: Oignons aux pieds 
Rendez-vous par téléphone 
Téléphone 203 926 
157A, AVENUE PROVENCHER 
St-Boniface, Men. 


$495 


Comprend shampooing Compre 
et ondulation et 


SPECIAL! 
ONDULATION. A L'HUILE 


Style pour chaque personnalité. 
Rég, 55.00 


Ste 2, édifice Stobart 


Spéciales pour l'automne mm 
VERITABLES AUBAINES POUR 
PERMANENTES 


JOLIES ET ATTRAYANTES 
Pour Vos Ondulation Ondulation o 
lustrée attrayante / 


$2-85 


GUARANTEED WAVE SHOP 
TéL. 96 090 


nd shampooing 
ondulation OUVERT 
TOUTE LA 
$ & JOURNEE 
3: LE SAMEDI 


Prés du Lyceum 


Taillés à la main d’après vos propres mesures. 
C’est obtenir le plus nouveau aux plus bas prix 


que d’acheter chez HUOT 


